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BRAVO, LES CHEMINOTS!
. On peut bien le dire librement aujourd’hui, une menace

terrible à plané quelque temps sur notre vie économique et

sociale, aussi longtemps qu’il a été question d’une grève gé-

nérale des chemins de fer canadiens. ; ;

Le danger a été conjuré. Il faut en remercierles chemi-

nots et les féliciter de leur esprit de concorde et de leur sa-

gesse, Ils ont compris que, quels que fussent leurs besoins et

leurs droits, il n’était pas juste ni expédient de plonger tout

un pays dans les difficultés et le marasme pourse, donner 12

plaisir, cher aux extrémistes, de ‘‘tenir leur bout” et de ne

pas céder un iota de leurs réclamations. Enun tempsoù on

voit des meneurs instituer un régime d’illégalité et de violence

aux Etats-Unis et tenter d’introduire ces méthodes révolution-

naires dans notre pays, c’est un spectacle réconfortant et en-

courageant que de voir lu concorde régner entre les patrons

et les employés de nos réseaux canadiens, el une entente rai-

sonnable se réaliser entre les deux camps.
Les cheminots canadiens, à quelque catégorie qu’ils ap-

partiennent, sont des citoyehs respectueux de l’ordre et cons-

cients de leurs responsabilités sociales. ln dépit de toutes|
les propagandes qui les assaillent, ils n’ant pas voulu se can-

tonner dans des préjugés de classe, ni ne considérer que leurs
intérêts immédiats. Il faut les féliciter de cet esprit octal)

magnifique. | ;
Qu'ils soient persuadés qu’ils en seront les premiers bé-

néficiaires. Les concessions qu’ils ont consenties sont non seu-
lement une preuve de sagesse mais encore une indication de
l’intelligence qu’ils ont des nécessités économiques de l’heure,
Une attitude intransigeante et obstinée ne leur*eût servi de
rien, tandis qu’ils sont maintenant assurés de recueillir bien-
tôt, et graduellement, le fruit de leur patience. .

La conclusion heureuse de celte entente est une leçon à

 

 

 

 

UNE DÉCOUVERTE...
Depuis qu'en 1441 parut, par les soins de Thomas de

Kempis, “le plus beau livre qui soit sorti de la main des hom-
mes”, la célèbre “Imitation de Jésus-Christ”, on s’est demandé
qui était l’auteur de ce merveilleux ouvrage spirituel qui est
aujourd’hui dans la bibliothèque de tout bon catholique. De
nombreuses et ardentes controverses, nourvies de tous les ar-
guments de l’érudition, ont attribué }* Imitation” soit à Tho-
mas de Kempis lui-même, soit à Gerson, le moine hollandais
et le chancelier de l’Université de Paris se partageant Jes
suffrages.

Or on vient de découvrir en Hollande le texte original
hollandais de l’“Imitation”, tel qu’il est sorti de la plume d’un
fameux auteur spirituel, Gérard de Groote, né en 1340 et
mort en 1383 (en soignant les pestiférés). C’est le Père Jac-
ques Van Ginneken, de la Compagnie de Jésus, qui a eu l’hon-
neur de faire la découverte, et qui vient d'ailleurs d’éditer
l’écrit original. Chose curieuse, nous aurons à remarquer
d’assez notables différences entre le texte édité par Thomas

__ deKempis, etletexteauthentique,- tant. pourilarédaction.des
certains Passages, supprimés par l’éditeur ou arrangés par’
lui, que pour l’ordonnance de l’ouvrage. Une édition anglai-
se vient de paraître. Nous ne tarderôns pas à connaître sans
doute une traduction française de la véritable “Imitation de
Jésus-Christ” de Gérard de Groote.

Pour le moment, il nous parait intéressant d'annoncer à
nos lecteurs que la discussion sur l’auteur de “Imitation”
vient d’aboutir aprés cing cents ans, a une conclusion indis-
cutable,

L’explication de l’obseurité relative à l'auteur de l’“Tmi-
tation” est assez simple. Si on n'a pas osé livrer au public
le nom de Gérard de Groote, c'est que la communauté qu’il
avait fondée, voyant son fondateur diseuté en certains mi-
lieux influents, aima mieux taire le nom de l'auteur de ]l““Imi-
tation” afin d’empêcher que les rivalités ou les rancunes ne
nuisisseut au succès de son ouvrage, appelé par ailleurs à
faire tant de bien. Thomas de Kempis ne fut donc pas, com-
me on l’a prétendu, une sorte d’usumpateur, mais simplement
le religieux obéissant qui, chargé par ses supérieurs de pu-
blier les écrits de Gérard de Groote, obéit strictement aux or-
dres reçus, et y gagna sans le vouloir une gloire qu’il ne cher-
chait pas à usurper.

 
  

“l’idée de pareilles choses : seuls des

Hiaïre espagnol. oo

 

“UNE SIGNATURE”
Onsait qu’au début de la guerre civile espagnole, les ban-

des rouges se sont livrées à des horreurs. Mais rien n’a paru
plus ignoble et plus incompréhensibie aussi que la pratique,
qui s’est généralisée en peu de jours, de déterrer les corps des
religieux et des religieuses et d’exposer les squelettes sur la
piace publique. Ces scènes étranges sont bien authentiques :
on les a laissé photographier librement et il serait bien dif-
ficile aujourd’hui de crier au truquage, comme ce fut le cas
pour d'autres attentats.

Ces “déterrements de Carmélites” ont stupéfait les na-
tions civilisées. Le fait est qu’on n’y comprenait pas grand-
chose et qu’on se contentait d'attribuer ces macabres exhi-
bitions à un goût du sacrilége.

L'explication est beaucoup plus simple, ainsi que l’établit
le grand journaliste irlandais Francis McCullagh, dans son
article sur “les véritables patriotes de l'Espagne”, repro-
duit dans le numéro de mars des publications de l’Ecole So-
ciale Populaire, de Montréal.

McCullagh prouve abondamment que les exces du Front
Populaire espagnol ont été déterminés par les ordres de Mos-
cou. Et il ajoute ceci : “Je me rends compte aussi de l’in-
fluence extraordinaire exercée par ces professeurs révolu-
tionnaires russes sur leurs élèves espagnols. Leur cruauté
sauvage et inouïe est russe. Leurs incendies des églises et
des monastères sont russes. Typiquement russe aussi leur
ignoble habitude d’exhumer les corps des religieuses inhu-
mées dans les cimetières des couvents, une habitude incompré-
hensible aux chrétiens de l'Ouest, parce que l’Eglise catholi-
que n’enseigne pas, comme l'Eglise orthodoxe russe, que les
corps des saïnts sont incorruptibles”.

Cette dernière remarque est, en effet, fort au point. Et
il suffit de se rappeler les nombreuses exhumations opérées
en Russie, afin de prouver aux populations superstitieuses
et crédules que leurs chefs religieux les avaient sciemment
trompées en leur faisant croire que les corps des saints rus-
ses étaient restés intaots dans les tombeaux vénérés par les
fidèles. Il est certain que ces “démonstrations” avaient fort
mal impressionné les orthodoxes de Russie. Mais il est co-
casse tout de même que les techniciens russes de la révolution
espagnole aient cru. devoir répéter ces “démonstrations maté-
rialistes” en Occident, sans prendregarde que l’exposition des
squelettes ne produirait pas d'autre effet que d'attirer la ré-
probation unanime des peuples civilisés, ‘

L'effet cherché a denc été manqué. Mais il reste de ces.
épisodes immondes qu’ils sont une “signature” caractéristi-
que du bolchévisme militant. Pas un Espagnol n’aurait eu

Russes y pouvaient trou
ver un sons “anti-religieux”. Et il est bonque ,Kratel
McCullagh ait pris la peine de souligner” cette preive cer.
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LES MUNICIPALITES
ET LA COLONISATION
—

Hier, à Montréal, les membres de
la Commission du Retour-à-la-Ter-
re fireat une déclaration des plus im-
portante en ce qui concerne les con-
trïbutions des municipalités pour le
retour à la terre ,mouvement onga-

nisé sous le plan dénommé Auger-
Rogers.
(Comme tous le savent, une famil-

le établie s:us les auspices de ce
plan peut recevoir jusqu'à $1,000 :
montant contribué en parties égales
par la municipalité, les gouverne-
ments provincial et fédéral, Par le
passé, celte contribution du tiers
par la municipalité devait se faire
avant le départ de la famille, au mo-
ment même de la passation d’une né-
solution liant la municipalité à fu-
voriser l’établlissemeat d'une ou de
plusieurs familles, La contribu-
tion munichpale devait donc être re-
mise directement au service du Re-
tour-à-la-Terre et de montant du
subside devait être tiré du budget
général ou d’un item budgeté spécia-
lement à cet effet.

Cette année, d'après la décision
prise par la Commission du Retour-
à-la-Terre, toute municipalité dési-
reuse de participer au plan Auger-
Rcgers ‘n’a qu’à adopter une résolu-
tion à cet effet, en faire parvenir co-
pie en bonne et due forme au servi-
ce du Retour-à-la-Terre sans débour-
ser un seul sou au préalable. Cet-
te formalité remplie, la famille choi-
sie dans cette municipalité pourra se
rendre en région de colonisation, se
construire, en un mot s'établir dé-
finitivement avant même que la mu-
nicipalité soit appelée à débourser
des angents.
Au fur et à mesure que des mon-

tants d’angent seront déboursés pour
l’étaiblissement d’un colon, l’on aidres-
sera, à la municipalité intéressés,

déboursés, et ce ne sera que sur ré-
ception de ces factures, qu'elle de
vra faire remise.
Dans le cas où une municipalité

contribuerait au chômage, les ar-
gents affectés à l'établissement d’une
ou de plusieurs familles, pourraient
être pris à même le montant desti-
né au chômage.

Il est évident que toute municipa-
fité qui maintient un certain ncm-
bre de familles sur les secours di-
rects a intérêt à favoriser l’étaiblis-
sement, sur la terre, de toute famil-
le possédant les aptitudes voulues,
d’après le plan Auger-Rogers tel
que conçu cette année. Non seule-
ment une municipalité contribuera
alors à rétablir ‘une famille en sa
dignité sociale, mais encore, elle rè-

de.subsiste, de :celp,cools
suééntribualble Ia moitié moins que
tes secours directs, en définitive.
Les municipalités qui votent ac-

tuellement, chaque mois des mon-
tants considérables pour faire vi-

  

vent, comme corps publics, se rendre
compte que le plan Auger-Rogers
leur offre une excellente occasion
d'apporter un remède permanent au

en faisant oeuvre utile.
‘Bchevins, conseillers municipaux,

anrêtez-vous quelques instants à con-
sidérer l’œuvre éminemment sociale
que vous permet d'opérer le plan Au-
ger-Rogers. Les familles que vous
tirerez du marasme ainsi que les

connaissants.
J.-B. LANCTOT.

———___…..._

AVIS AUX CONSEILS
MUNICIPAUX

‘On nous prie de rappeler aux Con-
seils municipaux qu’en vertu de la
Loi des Mauvaises Herbes, ils doi-
vent nommer des inspecteurs de
mauvaises herbes avant Je ler mai
de chaque année et commumiquer
au service de ida Protection des
Plantes du ministére provincial de
l’Algriculture la liste des personnes
désignées pour remplir ces fonctions.

I~

La Propriété Industrielle
et les Canadiens-Français

Liste des Brevets d'invention ae-
cordés en Canada aux Canadiens-
Français durant le mois de mars
1937. (Liste compilée de la Ga-
zette Officielle du Bureau des Bre-
vets par le “BURBAU TECHNI-
QUE FOURNIER”, procureurs de
brevets d’invention, 934, rue Sain.
te Catherine Est, Montréal.

364,643 Avmand Sicotte, d’Outre-
mont, “Attache”.

364,873 Marius Lacasse, 4'Otter-
burne, Manitoba, “Avertisseur d’in-
cendie”.

364,809 L.-P. Pocher, de St-Bri-
eux, Sask., “Entonnoir”,

304,978 Louis Amyot, de Québec,
‘Presse à sceller des boîtes”,
364,984 A.-A. DeRome, de Québec,

‘Installation frigorifique”.
365,146 J.-E. Grenier, de Ste-Ro-

salie, P. Q., “Bande à vitrer”.
eetEt

DECES DE Mme
NAZAIRE AUBUT

Dimanche dernier est décédée à St-
Ludger, à la résidence de son ne-
veu, M. J.-A, Gagnon, Madæme Na-
zaire Aulut.
Son service à été chanté à St-

Ludger, mererddi malin et J'inhu-
mation a eu lieu ce matin dans le
cimetière de Rivière-Oualle.
Nos vives sympathies,
errrGrne

Abonnez-vous au “Saint-Laurent”
Le journal qui vous met au courant
de tout ce qui se passe dans le comté.

$1.00 par année.

a

; , HOTEL MONTCALM
“1615169 rueSt-Jean, Québec

 

 

    

 

  taine de l’intervention russe dans le mouvement révolution

  
 

  

Chambre Aves eau: couran %
pes douche ed veo os +80.

 

     

   

 

     

   

Riv

des factures couvrant sa part de ces bl

glera défimitivement .son problème d

vre des familles à ne rien faire, doi-|

problème (du chômage chez eux, tout ;

~ontribuables vous en seront bien re-‘

“|municipales, 33,000 voix.

i

1

léré-du-kpup;

LESPENSIONS |
Nous sommes infonmés que plu

sieurs de nos vieillards ont reçu a-|%
vis de lp Commission des pensions
de vieillesse qu’ils recevraient leur |
pension avec les armérages 3 partir
du 30 avril. Tl y en avait encore
un certgin nombre dont les récla-
mations n’avaient pu encore étre & |# ¢ ui

rece~ [fon immediate.
vront de ce fait un chéque de $180. Li
tudiées et dont quelques-uns

00 comme premier ‘paiement.

 

Contre la diffusion
de la doctrine

en est encore qui n'ont pas reçu de #

“JUNERAILLES DE Mme
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jouvelles, ils peuvent se tenir dé-
Prmais pour assurés que cela ne
rderu pas.
Deux inapecteurs de la Commis-
On ont passé la semaine dernière

n notre ville pour du révision de
pouvelles demandes qui ont été re-
es el qui vont recevoir cousidéra-

| La plupart  de-
aient aussi recevoir leur premier

Paiement à cette même date du 30

IE[33
3

 

   

 

J-E. DUCHESNEAU
lv
1 ies funérailles de Madame J.-E.

communiste: Pruchesneau, dont nous svons rap-

Lettre à un député

Plusieurs association ont adressé
au ministre de la Justice et à leur
député fédéral une résolution con-
çue dans ces tenmes :

“Considérant que la menace des
doctrines communistes s’étend a
tout le Canada;

{ “Considérant que la propagande
secrète et publique du communisme
russe vise au renversement de l’or«
dre et des gouvernements établis;

“Considérant que cette propagan-
de se fait au moyen d'écoles libres,
de clubs, d'associations masculines
et féminines, de journaux, elc.;

“Considérant que, depuis l’abro-
gation de l'article 98 du code crimi-
rel, le communisme a étendu som
champ d'activité et est devenu une
menace réelle pour l’autorité éta-

ie;
‘Les sociétés soussignées récla-

ment unanimement du gouverne-

ment fédéral et le prient d’inscrire
dans les statuts du code crimine
un texte de loi déclarant “hors la
dii le communisme moscoutaire"”, em-
péchant la diffusion écrite et pair-
tée de cette doctrine néfaste, sous
quelque nom ou affabulation dont
elle se couvre”.

| Un des députés à qui cette réso-
lution a été adressées s’est empres-|
sé de demander qu’on lui fournisse
la preuve du troisième et du qua-
trième considérant.

+ Voici la réponse qui lui fut fuite:
Monsieur le député,

| En réponse à la résolution que j
vous ai adressée au nom des sociétés|-

ques de Lachine, vous m’aves,catholi
demandé la preuve des deux. aff

ah J re Indy, p pi
‘onsiderants

ait au moyen d'écoles libres, de,
lubs, d'associations masculines et

féminines, de journaux, ete”. :

tidle 98 du code criminel, le commu-
nisme a étendu son champ d'activi-
té et est devenu une menace réelle
pour l'autorité établie”.

Les faits rapportés dans ces deux
considérants sont si connus de la
plupart des citoyens du Canada qu'il
ne nous semblait pas nécessaire d’en
donner la preuve, surtout dans une
lettre adressée à un député, mais
puisque vous demandez cette preu-
ve, la voici brièvement.

1) D'après un rapport publié par
Je Royal Muunted Police Quarterly,
{de janvier 1936, revue dont on ne
peut nier le caractère
tion sérieuse, il ¥ a un bon nombre
d'écoles communistes au Canada,
sous la direction d’Ukrainiens, de
Finlandais, de Juifs, ete. L'article
donne des précisions, des adresses
même, Parmi les endroits où Jes
Ukraniens ont établi de ces écoles,
on nomme Lachine.

Quant aux clubs et aux associa-
tions communistes, on en trouve
(dans tous les centres industriels du
Canada. ‘après le directeur de la
police de Montréal, il y en a une
quarantaine dans cette ville, M.
Léo Bureau, avocat de Rouyn, a pu-
Wié dernièrement un article où il
nentrait combien les communistes é-
aient actifs dans cette région. La
Citizens’ League, de Vancouver a
racé un plan de la vaste organisa-
“ion communiste qui couvre cette
province. Vous avez dû voir ce
plan dans le auméro du 20 février
le V“Ordre Nouveau”. Si vous in-
cerrogez vos collègues de Winnipeg

de Toronto, ils vous diront s’il y
a ou non des associations communis-
tes dans leurs villes.
‘Enfin, les journaux. On en comp-

te au moins une quarantaine, dont
vingt imprimés au Canada, qui cir-
eulent dans notre pays. Je vous ci-
“exai seulement un quotidien de To-
ronto, le Daily Clarion, et un heb-
domadaire de Montréal, Clarté. Ils
ne cachent pas leurs couleurs. Ils
se proclament communistes et prê-
*hent ouvertement la soviétisation
du Canada.

2) Quant aux progrès du commu-
“isme depuis l'abrogation de l'arti-

breux.
tion qu'a été établi un quotidien
zommuniste à Toronto, et Tim Buck
y a obtenu, aux dernières élections:

Des com-
munistes ont été élus échevins et
membres du bureau d'éducation à

de cette dernière ville a démontré,
rhiffres et faits à l'appui, que la ca-
pitale de l’Ontario était devenue la

tanmique. Une enquête faite réceme.
ment par un rédacteur du “Globe and.
Mail” et publiée dans ce journal
confirme cette affinmation.

député, quelles manifestations tri-
vmphales les communistes ont onga-
nisées à travers tout le Canada pour:
célébrer la disparition de l’article
98 qu'ils réclamaient avec tant d’ar-
deur en ces dernières années, Ces
manifestations ne sont-elles pas sie
gnificatives?

Jd'eqpère, monsieur, que ces faits
vous apporteront la preuve que
vous demandiez. Je pourrais vous
en dire plus long. Je préfère vous
envoyer aux p
9 moi-même mes renseignements:
R C Mounted Police 
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1) “La propagande communiste se|.

2) “Depuis l'abrogation de arp

d'informa-*,

‘le 98, ici encore les faits sont noms; -
C’est depuis cette abroga-{-

Winnipeg et à Toronto. Un prêtre |.

ville la plus rouge de l'Empire ‘bri< |M

  

Vous savez d'ailleurs, monsieur J&|w

cations où j'ai puis [8er

Juliet 1986 et janvier 10885aiil

porté le décès, la semuine dernière,
t eu lieu samedi denvier, le 3

@Wril, en l’église St-Patrice qui était
mplie d’une nombreuse assistance.
da dépouille murtelle était portée

tar ses quatre fils, Marcel, Jean-
Jane Pierre et Yvan. Le deuil était
X nduit par son mari, M. J.-E. Du-
Fesneau, ses petits-fils, Raymond et
aul Lasnier, et Léo Ouellet; son

gendre, M. Léo Ouellet, de Trois-
Rivières; M. Lucien Rondeau, re.
Brésentant de la maison J.-B. Re-
laud, de Québee, M. Oharles-A ugus-
fe Drcuin, représentant de la Rock
City Tobacco, Company, de Québec,
gt M. Georges Blais, représentant de
Imperial Tabacco, de Québec. Dans
fe cortège, on remarquait tous les
Principaux citoyens de notre ville.

M. l'abbé Philias Roy, curé de la
Paroisse, présida à la levée du conps
et chanta le service, assisté commu
diacre et sous-diacre, de MM. les vi-
Eaires CôtA et Duchesneau.
‘PiLundi, les restes ont été tramspor-

tës à Arthabaska, où l'inbumation
3 eu lieu, mardi, dæns le lot de lu
Famille Maheux.
; Nous réitérons à M. Duchesneau
@ aux mempres de sa famille l’ex-
pression de nos plus vives sympa-
thies.

 

POUR APPRENDRE
LE FRANÇAIS

+ “Le Devoir” a publié, la semaine
‘édennière, la dépêche suivante qui lui

it adressée de Toronto :

POUR APPRENDRE
FRANCAIS
hare:

LE
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: FC FLIPS ou A aie
l'été" dans des familles canattien-
nes-f'anctises — Ces écoliers pie-
ron! leurs dépenses et sc ren-

a -d'ont utiles,

    

UNE INITIATIVE PRATIQUE

Toronto, 3. (Spécial au Devoir).
Comme d'habitude, celte année, un
certain groupe d'écoliers de langue
anglaise de l’Upper Canadr Colle-
ge, (désireraiant passer l'été dans
des familles canadiennes-lrançaises.
Tous ces écoliers appartiennent à
des familles distinguées et recom
mandées par les autorites de Up
per Canada ‘College. Cette initia-
tive, inaugurée l'an dernier, a déjà
été couronnée de succès. L'an der-
nier, trois écoliers : un fils de feu le
Dr Grant. ancien principal de "Up
per Oanada Coflege; un fils de M
,Gordon Ramsay, de la Canada Life
et un fils de M. Bayart Smith, du
Canadien National, ont profité dc
leurs vacances d'été pour appren
dre le français, l'un chez un prêtre
catholique, le deuxiéme chez un no.
taire, et le troisième chez un mem-
bre de Ja Législature de Québec.
Comme d'habitude, les écoliers

qui veulent être acoueillis dans des
familles canadiennes-françaises sont
Cisposés a payer leurs dépenses et à
se rendre utiles dans les familles
qui les accueilleront.

Voici la liste des jeunes Amglai
qui se sont inscrits, à cet effet:
James-B. Lawson, 16 ans, fils de

M. J.{Earl Lawson, député et minis-
tre du Revenu National dans l'ancien
cabinet Bennett;

J4R.-A. Prentice, 17 ans, fils du
Dr A.-J. Prentice;
James-S. Jordan, 18 ans, fils di

Dr Dennis Jordan;
H.-L, Walker, 17 ans, fils de M

Roslyn Walker;
John Weir, 17 ans, fils de M. J.-

Gordon Weir;
Robert Fleming, 18 ans, et John-

P. Fleming, 15 ans, fils de M. Ro-
bert Fleming (celui-ci serait heu-
reux d'accueillir un jeune Canadien
Irangais à sa maison d'été, près d’un
ac).
Les familles canaidiennes-françai-
ses qui seraient intéressées par l'une
ou l’autre de ces demandes, sont
viées de communiquer avec le pro-
esseur H.-J. Biggar, Upper Canada
College, Toronto, Ont.

 
 
 

- Né serait-il pas possible de trou-
ver. dans notre ville sept familles
uli wdraient; intéressées a | adap
tercHäcufre unde ces jeunes gens
pour dà-saisan d'été. Ce pourrait
être, le commencement d’une coutu-

 

 

 

 

 

nace‘communiste. au Canada, par le
RP.Atéhambault, S. J.; Moscou
au Canada, par le R. P. Sauvé, O.
+L; Communiém in Oanada, par

le-dhanoine Casgrain.

 

  

 

ta! du communiatiè, qui procède ici
ame fl a procédé ailleurs,et: trou-

leurs, des aveugles et des sourds
fourle laisser accomplir son oeu-
re en paix, c'est le devoir des gou-
‘Weirriaiots d'intervenir  énengique-
ment pour sauver notre pays.
: Nous avons lance, monsieur
b:député, après ces explications

fraéhies, que vous appuierez notre
iolution demandant au gouverne-

mént d'empêcher toute diffusion au
Censide. de la doctrine communiste.

Je. vous prie de me croire, mon-
Jë député.

- Votre bien dévoué,

   

  

 Xxxe

  
  

 

È cette. fienace grandissan-

ment, ici comme ail- |

UNE EPIDEMIE DE SCAR-
LATINE DUEAU LAIT
Récemment. la ville d’Oswego,

dans le comté de Tioga, Etat de N.-
York, a eu une épidémie de 500 cas
de scariatine qu'on a  retracée à
l'usage d'un lait eru provenant d'une
vache infcetée, dit un rapport éma-
nant du Département de Santé de
l'Etat. On soupçonna tôt dans celte
pidémie que c'était là la source de
l'édlosi. nu et la vente du lait prove-
nant de la huilerie en faute a été
prehibée le 23 décembre 1936. Aus-
itot il s- produisit une chute rapi-
de du nombre de cas.

l'enquête à révélé aue l'animal
suspect avait été admis dans le
roupeau de vetle laiterie quelques
‘ours seulement avant qu'éclatät l'é-
ndémie. Juste avant cela, la vache
Wait appartenu à une ferme ol
v abait eu trois cas de scarlatine,
lent lun chez var jeune homme qui
avait trait la vache, La preuve mon-
tra que l'infection s'était propagée
à l'animal, qui était déjà infecté lors-.
qu'il fut vendu à la laiterie.
le résultal de cette éclosion de

searlatine, renforcée par la détermi-
nation de sa cause, a amené la ville
d’Oswego à adopter une ondonnanee

rendant obligatoire la pasteurisa-
tion de tout le lait qui se vend su
son territoire.

La leçon qui se dégage de cet in-
“ident esl que nous ne saurions pren-
tre trop de précautions contre la
Lransmissisn des maladies contagieu
ies pur le lait, of c'est la pasteuri-
ation qui nous donne la protection
lésirée, à la condition qu'une fois le

oarsmen ArmasCRS A Il loreal et | STL

mercions cordialement.
Il en est encore cependan

premiers.

nant encore plus d’ampleur.
tefois, que nous ne pourrons

tate que l’abonnement est en

pour fournir à nos abonnés u
fasse honneur à notre région.

leur attention et nous nous permettons de
rappeler, comptant qu'ils se hâteront de suivre l'exemple des

sans le concours de nos abonnés.
dra la satisfaction qu’ils attendent de leur journal.

Encore une fois, qu’on veuille bien consulter sa bande
d’adresse et s’empresser de nous faire remise, si l’on cons-

   

 

  

    

  

PRIX DE L'ABONNEMENT

$1.00 par année

  

A nos abonnés
; L'appel que nous avons fait à nos abonnés retardataires

a été entendu d’un grand nombre qui se sont empressés de se
mettre en règle avec notre administration.

 

Nous les en re-

t qui n’y ont pas encore donné
nouveau de leur

; Comme nous l'avions annoncé, nous avons inauguré, avec
notre numéro de Pâques, un supplément littéraire et illustré
que nous nous proposons de continuer à l'avenir en lui don-

On comprendra aisément, tou-
réussir dans notre entreprise

De leur bon vouloir dépen-

“retard. C’est l’augmentation
de notre tirage payé qui garantira le succès de nos efforts

n organe qui leur plaise et qui

L'ADMINISTRATION.

 

TELtk L'ERMITE

—-Chauffeuri &, rue Bayard... ait pasteurisé livré à lu maison, il
soit l’ebjet des soîns de propreté qui
myécheront sa réinfection.

“Le Bulletin Sanitaire”.
—- -——_-ee

FEU MADAME
F.uK.AN BELANGER

Samedi, le 3 avril est décédée à
St-Puatrice, Madame Célina Nadeau,
pouse de fau Florin Bélanger. Ei-
etait ager de GH ans.
La défunte laisse dans le deuil

leux filles, Mme Joseph Lévesque
t Mhe Jeanne Billanger, de cette
ville; quatre soeurs, Mme Ernest
Joucher et Mme Josuph Savard,
le Rivière-du-Loup, et Mmes Joseph
\neti et Georges Dionne, de Nas-
wa, NH. Cina frères lui survi-
“ent; ce sont: MM. Chanles-Eugè-
e, Hermürégilde, Albert et J.-0.
Nadeau, de cetle ville, et Romuald
Nadeau, d'Edimundston, N.-B.

érailles ont eu lieu mardi

‘d'un grand concours de pa-
ents et d’amis.
Les porteurs d'honneur étaient
uatre fières de la défunte, MM.
"hs.-Eugène, Herménégilde, Albert

J.-0. Nadeau.
La bannière des Dames de la Ste-

‘amille, dont la défunte faisait
artie précédail le cortège. Les ru-
ans étaient portés par Mesdames
Henri Michaud, L.-N. Lavoie, Fmile
Juelie et Léopold Gagné.
La levée du conps fut faite par M.

e curé Philias Roy qui chanta aussi
: s:IVité assisté comme diacre et
‘ous-diacre de MM. les abbiés Numa
Boulet e Lorenzo Côté, Des mes-
‘ès basses furent dites aux autels
atéraux par MM. les abbés J.-L,
Tast nguay et Duchesneau.
Conduisaient le deuil : Son gen-

1re, M. Josuph Lévesque, ses beaux-
rêres, MM. Jos. Savard et
iévesue; ses soeurs, Mesdames Er-
est Boucher et Jos. Savard; ses bel-

leau, Albert Nadeau et Herméné-
silde Nadeau, ses neveux et nie-
es, Miles Gisèle, Pauline et Mar-
elle Savard, MM. Albert, René et
tichard Savard, Milles Simonne et
litha Nadeau, Yvette Laplante, Ju-
jette et Isabelle Lévesque, Lucien,
toland, René, Charles et Henri Nu-
eau, M. et Mime Alph. Lévesque, jr.,
VIM. Roger et Roland Lavoie, ete.
Dans le cortège on remarquait S.
lle maire L-P. Lizotte, M, le Dr
£, Pettigrew, MM. Horace Cimon,
os, Viel, Goizz, Morais, Josaph Jean,

Oéophas Thibault, Lauréat Lavoie,
’aul Thibault, Robert Tétu, Ant.
Laforest, L.-P. Pelletier,
Proulx, Armand Belle, N. KiraHah,
émile Quellet, Louis Pratte, ete, etc,
L'imhumation eut lieu au cimetiè-

e St-Patrice.
Le “Saint-Laurent” prie les mem-

bres de la famille en deuil d’accep-
er ses plus sincéres sympathies.

—ame-

Alph.};

es-soemrs, Mesdames Ohs.iEug. Na-

André Lefrançois, Dr J.-O. Benoit, --.-!

it, pendant que le taxi ananveu-
vre laborieusement autour d’une ma-
re pour venir se ranger le long des
pianches du chantier de Sainte-Odi-
le, je secoue les plâtras de mes
pieds. je secoue da poussière de
grès rose... Que ne puis-je secouer
ainsi les lourdes préoccupations qui
m'écrasent!...

Les couples montent...
Les noies, wussi...
Pauvre Pierre l’'Enmite!

“ = +

Enfin, le chauffeur a réussi à
ahonder, malgré le déluge.

C’est un Russe... Je lui evplique
a direction de ha rue Bayard. Mais
non graphique n’a pas l’air de l'in-
éresser du tout.
Evidemment, son esprit est

eurs...
Je m'installe dans sa “bagnole”

assez déjetée..., je m'enveloppe de
mon grand manteau, et, bien calé au
fond d’um coin, je commence i penser
au fameux concours que prépare ce
vieux Pèlerin que j'aime depuis tou-

ail-

 

 

ours... 1,200 gagnants..., 75,000
fr. de. ... 25,000 en espè-

‘Joes: tentaisfä*chance pour
Sairbe-Oidide. .. ?

. +.
Tout de suite, je suis arraché de

na rêverie.
C'est, d'abord, le chaos des pavés,

1368 par nos camions de fer. On ne
fait pas une église sans casser les
haugsées.
Mais, surtout, parce que ce taxi,

| est étrange... On y parle... on y
‘rie.., tn y miaule..., on y gémit
“e partout... .?
IËt je m'aperçois qu’il a la T. S.

S, et qu’elle est grande ouvertel..
Mon premier geste est de In hou-

ther, |
Impossible!.. .
Je m’y évorche les duigts... Le

diéclie est coincé conmne avee une pin-
ve, Rien à faire.
Dans le bout de glace, insidieuse-

ment cloué devant lui, je distingue
la tête ironique de mon chauffeur
slave, et ses veux d'un bleu frigide.

Il m'a vu... H se penche vers moi
t, avec son accent spécial :
—Je vas vous dire... Moi, ça

m'intéresse... Alors, ne dherchez
nas à fermer... Vous pourriez pas...
O dictature du prolétariat!'...

* x x

Résigné, j'écoute.
On peut fermer les yeux... pas

les oreilles,
Et j'entends crépiter, comme dans

‘me pedle à frire, des phrases ha-
hées que, secoué tel un prunier, je

note, aveu le bzut de crayon qui ne
ime quitte jamais :

(?) s’était perdu dans la
irombre forêt... M] marchait, les
; pieds nus, sous la pluie orageuse

 
Philippe (dans le noir et dans l'épouvante.

(C'est à peu près le titre du pro-
chain roman du Pélerin…. Curieux!)

| ...I1 marcha des heures et des
heures, se cognant contre les ar-
bres... s’enlisant dans la boue fé-
tide des fordrières... claquant des
dents... tombant.... se relevant...

I} marchait pour marcher, ne sa-
chant abso‘ument pas ni ou il était..?

FEU M. JOHNNY CARRIER (29d'air
 

Vendredi, de 2 avril, à St«Fran-
çois-Xavier, est décédé à l’âge de 74
ans, Sieur Johnny Carrier, époux
lo Dame Alice Léveillé,
Ses funérailles ont eu lieu lundi à

Notre-Dame du Portage.
Outre son épouse il luisse dans le

deuil, deux fils, MM. Philippe et AI-
bert Carrier et une fille, Mlle Alice
Carrier.

Nos sympathies.
Eee me qui, tout en lui apportant des re-

venus, constituerait une belle an-
nonce pour notre municipalié. Nous
sommes bien convaincus que ces jeu-
l'es gens rapporteraient certaine-
ment un excellent souvenir de leur
séjour au milieu de nous,

| il en est que le projet intéresse,
ON. pourra s'adresser au directeur
des sénvices municipaux qui
nie
ege
s

EU GERARD SYLVAIN
A l'Hôpital de cette ville, mercre-

di matin, est décédé M, Gérard Sp1-
vain, fis de M, et Mme Sylvio Syl-
vain, de Stiludger. M était Bgé
de 21 ans.

ol.

era avec le “Upper Canada Col

  

iSes funérailles aurontHeu à Ste
Ludger, samedi matin,à 9: heürés -
Parents et amis invités.

Noa vives
le en deuil,

 

eÿmpathies à Uofulfils

tres... Il avançait au milieu de bra:
tondus et de figures grimaçantes.

| * Xx +#*

| Il avait beau se répéter: “Ce
sont des arbres... rien que des ar-
bres... Je suis du XXe siècle, où
l'on ne se laisse plus bourrer le crâ-
ne...” De partout surgiesaient des
larves... Des tibias se croisaient
à travers les siens... mains
squelettiques faisaient sonner leurs
0s sur ses joues ruisselantes.
Enfin, à travers le patouillis épui-

sant et infâme, l’homme aperçoit
une lumière.
Une lumière... le salut!

* x 0»

Haletant mais obstiné, il se trai.
ne vers elle...
C'est une lanterne vermoulue au

rez-de-chaussée d'une maison en
ruines,
Une pièce lugubre et vide...
Il appdlle...?
Aucâne réponse dans la maison

sonore,
A qui estdle, cette maison?
Qui alluma cette lanterne?
Sur une table moisie, un saladier

cb, dans une huile isse, s’agitent
‘des yeux qui reg nt, encore...
[Cela ressemble à des yeux de lapins
fraîchement massacnés.

«+

Mais dites-done, chauffeur, c'est
au 5 de Ja rue Bayard que nous al-
loms!... :
Bn effet, le chauffetr, “médusé

(pinghonl
mègie € cordà, vert al Sétnte-Orite,

“LA CROIX”

——Ah! c'est vrai... Excusez-moi!.…
Et, d'un coup de volant brutal, #l -- ~~

roprend la rue de Courcelles. Mais
son oreille reste avidement aux a-
guets et sa tôte est penchée vers la
T. 8S. F. ’
Le récit, d'ailleurs, continue, mais,

plus sourd. Le
tenant sortir d'un tombeau.

«+ *

.. Où est-il... ?
Des bruits...

chauves-souris...
tes...

plafond... Oui... au piafond... On
dirait veux d'une lourde bête mons-
trieuse...

Mais, & horreur!...
mouills de sueut, se dressent sur sa
tête... Li... le jong du mur...
ped, an bout d'une ficelle, le sque-
letle desséihé d’une amain humai-
ne...

LI s'approche... veut toucher...
| Mais les doigts s'animent... 8
crispent...  suutent!... surs
Itent!... cassent, d'un coup sec,
vondéè. Æt la main velue count ‘le
joe des murs commeune épouvanta-
ble araignéequisubitement, ee:
te à sa EEen 7. Tai

 

“gatrai.. Tul

pillés et tout sanglants, dans le sa-
ladier où palpitent les autres...

x + =

Boumi!... Pataboum!...
Mon taxi est projeté contre un

“autre laxi, dans un fracas effroya-
‘de de verre “securit” et de ferrail-
‘vs bosselées,
Mon chauffeur, tout entier au sa-

adier d'yeux et à la main du sque-
ëlle, n’a pas vu à temps un gros
union qui, ayant la priorité, filait

% toute allure... Pcur l'éviter, il a
“ait lo gerte classique : il est entré
dans un confrère... Et voilà!

= x

Ju me pulpe... Je me re-sccoue.
Je suis à peu près intact,
J'ai eu plus peur que de mal.
Mais, en m'en afllant, à pied cet-

te fois, pour rétaldir ma circulation,
et m'extraire de l'autre, je tirai les
conclusicms, précisément en ce jour
de vote de la radio.

D'abard. ne prenez pas de taxi où
Îl y a la T. 8, F. C’est dangereux
pour tout le monde.

Et puis, d'où venait-il le récit fou
et chaotique entendu. .?

Je n’en sais æbsdlument rien.
Il m'a semblé avoir reesnnu une

certaine page de Guy de Maupas-
sant?

Mais ce chauffeur, il le buvait ce
récit, et il a failli v laisser sa peau,
sans compter la mienne.

«x +

Ensuite, je me suis figuré 1a
France entière écoutant, au fond de
ses villages et de ses chaumières,
dams le silence des campagnes, des
voix venues de lointaines puiasan-
ces occultes et mystérieuses...

...Les cerveaux simples ae
vrant à leur emprise..., croyant ce
qu’elles racontent... ignorant tout
des belles et saines et saintes cho-
ses qui scnt la santé essentielle
d’un peuple.

| De quelle infernale emprise serait
alors la radio!

Espérons qu’elle ne sera pas tour
X fait cela, et qu'on aura pitié des
foules qui réclament du pain, et
pas du mensonge et du poison.

* x +

Bt j'ai pensé enfin que la Mort
“us sürprendra ainsi, occupés d’un
tas de petites et niaises choses, pour
nous jeter, d'un seul coup, dans l’é-
ternité, au tribunal de Dieu.
, Et, là surtoux, étant prét.. ton
jours préts... puissions-nous awvsir
mlus de peur que de mail...

Pierre LERMITE.

- <—

RESOLUTION DE
SYMPATHIES

A une assemblée gpéciale des mem-
‘bres du Club de Ski, tenue le ler
avril, 1937, la résolution suivante a
été unanimement adoptéc :

[Les membres du gud ont ris
ove un vif regret le décès de Mme
JE. Duchesneau, mère de l’un de
leurs membres, M. Pierre Duches-
neau, et le prient d'agréer pour
lui et sa famille l’expression de
leur plus vive sympathie.
ten ut aussi résolu de faire chan-

r une grand'messe
de l’âme de Ra 00e

 

 

 

VRAIE COPIE MarisCimon,»
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voix semble main->

Des frolements de.
d'omkires gluan-""

L entend même des pas au - .

ses cheveux,

 

   

 

rache les yeux, et les lance, échar- C

li- |

‘Assemiiée du Club de SKI, à 730 &
de Vil.
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| Insomnie |

Ce doit être les nerfs—les nerfs
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Rerivez=-Tañte"Odile. pour.lui

demander le“nenseignement qui vous

fait défautsur Ja mode de ce prin

temps, les soins de votre beauté,

votre graphologie, la politesse, vos

votre neuveau ou de votre ancien

logument, etc, ete. Elle vous répon-

dra à titre gratuit. J

 

; E Montréal, 3 avril 1937,

Bonjour: pesdames,

Enfin! H semble que monsieur le

  

  

      

 

À

} KR “qe ; re:(PM Ae courrier

y-Tante-OOUE— x
; | Adressez toute correspondanceà:

eo TANTE ODILE
- Au soin du *“Saint-Laurenc” . ;

; 10774, rue Henri-Julien, “,

problèmasë"môjaüx;la décorationdé.

Pa

Tatiqués,- épuisés, irritables. aus

avez besoin de la Nourriture du

Dr. Chase pour les Nerfs afin de

fortifier votre système nerveux, Ce

restaurateur éprouvé par le temps
est digne de confiance.

Nourriture Du Dr Chase
pour les nerfs

   Ahuntsic, MONTREAL.

tre ensemble. Vous serez d’un chic
que vcus envieront Vos’ soeurs, Citas
dines”. le de citron

3 Bienvenue encore, i
“L'hiver pro. ue vous ou vos amis le désirerez

Comme elle avait raison!
iLa voix continua : er

chaïn,-tissez une belle pièce de fla-

La voix racontait maintenant.yne
sutre anecdote : “Une femme:sné di-
sait l'autre jour qu'elle et sés fiflés,
dans le courant de l’hiver, ‘avaïént
fait vingt-cinq tapis. Elles comp-
aient bien les vendre un-assez bon
prix à l'un des marchands de leur
wealité, Mais, personne ne voulut
Les acheter. Un beau jour, vint un

tié huile de citron et me J
On ne prépare qu'une petite quanti-
té de ce mélange à la fois car I'hui-
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pas vous

 

   
   

  

   

  
  

 

  

 

  
   

  

Printemps. veut bien commencet
à nous niontrer le bout de son nez:
Aujourd'hui; du moins à Montréal,
il fait.ud temps superbe. L'air est
chargédé-senteurs fraiches et sai-
nes. On e“peut pas s'empêcher de
respire fins poumons le nettoya-

‘pe. de maison et chausser nos

s:uliers marche tant ce samedi
-matin invitant. Faisons le voeu
que ] ps nous montre, bon

seul bout de son nez mais

maitie, ‘j'ouvris mon appareil de T.
S. Fé den: fus ennuyee. Je n'aime

: conférences au beau milieu
ide idi. Cependant, cells

dui savent tisser.

 

part, habitent la campagne.
x racontait qu’elle avait re |

toile qu’ell
. Avec l’angent de la vente, (#2 le programme de d'Heure des

SR: me fille désirait s'acheter un Cultivateurs. dia vonférencière que

:  ‘menteau de fanalle blanche. vous venez dlentendre est madame

QUELLE FUT LA REPONSE |"'ÿrsolseGauvet,iourneistea
DE LA VOIX? LE pouvais JHACTT 1 VOLE AINHl vait dit des paroles que j'avais ad-

“La voix répondit :

de toile avec votre matériel?
“Pouvez aussi vous confectionner Un ‘livre de madame Gaudet.
“jol"chapeau, une bourse, une échar-| Ce livre contient plusieurs pa-
pe et une jolie blouse de couleur — :trons de dessins pour tapis croche-
tous en toïle — pour compléter vo-

marchand ambulant qu: acheta le
lot pour $5.00! Elles étaient -fières
à s'en débarrasser au moins. a ce
prix! Et elles comptaient sur l’ar-
gent de la vente des ‘tapis’. pour
shubiden au printemps!” Fou
La voix conseilla à ces femmes

de tisser pour leur compte. pefson-
rel au lieu d'essayer de vendre un
prix ridicule le travail d’un bel hi-
ver
La voix termina sa conférence si

sage en déclarant que Je travail de

surprise!) bien prononcer la petite industrie à la maison n’é-
is. Je me résignai à l'é-[LAIL pes Jan pour vendre mais
Squ’au programme sui. PROUT garder. Edle dit. avec raison.
; SF jau'un marchand ne peut acheter

rsonne capricieuse.

MMAGES A MADA WE
NÇOISE GAULDET

idusreprisage, cette#
se-  

‘aisante et savait (o bon-

 

3 1 ; s pour toute la famille?... desord en sceptique, puis en |'UËlts pour Loute la ,
Car ce cole. a0 me | Lapis, des couvre-pieds, des chemins
mes correspondantes qui. ide table qui embellissent. le logis le

iolus pauvre et lui confèrent cette
atmosphère de richesse qui n’est pas
jartificielle. ..

 

d'une jeune fille fer
demandait où elle . : ;

re quelques, venges de| Maintenant, l'annunceur parlait:
evait-<fissées durant “Mesdames el messieurs, vous évou-

  

  

lui ms
vend

  

> “Pourquoi ne | mirées. Et pendant qu'une musique
fabriquer un joli costume ‘remplaçait cette voix, je continuai

Vous [le reprisage en peasant au dernier

tés, je crois. Je me disais que ce
-——— Hivre ne pouvait manquer d’intéres-.
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Mile 

[surLa
MACHINE

,AERUCENE

Souple, parfaite

La permanente est belle lors-

‘elle n'est pas trop frisée. kl.

|

©

onne du chic et de l'élégan-

Il est très facile de friser les |: | ' x x

cheveux, mais les onduler seule _ Question— Quel est le meilleur

ment est le travail d’un artiste, Hqu'de pour nettoyer Jes beaux

ue seul Eugène vous apporte.

él. 127

‘ser mes correspondantes puisqu'ir-
avait été préparé par une famme qui
vonnait les problèmes qu'affronte la |
ménaxère de nos campagnes el
qui peut heureusement les résoudre.

i TANTE ODILE.

a € x

Brochurds d+ Pante "Odile, 4 25
sous :  Amnsons-nous, Une Belle
Silhouette, Les masques de béauté.

Brochures à 5 sous : Les soins de
lz figure: Lu beauté des mains; 30
recét es du sauces différentes; Lu
santé par la valture physique; Vou-;
lez-vo maigrir?; Voulez-vous en-
grai: : Quelle sont vos couleurs: |
L'anherpoint 1veal; La table des ca-

 

  

     

 

luries: Votre horoscope: L'étiquette
à tatuv; La beauté du buste, etc,
etc.

; COURRIER
{Qu -tion. Quel jour était le 8
‘mars 1027 Evelyne,
Uo Réponse. Un samedi, mademoi-
“le,

x. x x
Questrn-- Combien faut-il] de

Cerin i pour faire un cos-
tent ? Je veus m'en faire
teste

Réponse.Si votre matériel a 51
: de largeur, Vous avez be-

2 vergis et demie pour un
wrandaur 32 ou 34. Veus

aver probabiansnt besoin de 3 ver-
wes pour grandeur 3k Consultez
nna we de modes. TI vous ren-
sien rs plus exactement.

ur

et naturelle.

 

   

 

Costum

meuf ses? J'aime lu propreté.
téponse.-— 1] y en à plusieurs sur

Le marché qui sont excellents, mais
ils usett le vernis ou fla peinture de
vos m.ubles, Le “retoucheur” d’une
taison qui vend des meubles me di-
sait EF y a quelque temps qu'il em-
ployait, lui, deThuile "de citron
pour nettoyer les meubles de sà eli-
entèle,. Il faisait un mélange moi-

  

  

 

  

  
   

   

Aiphéna SOUCY, prop.

279, Lafontaine  
 

   

 

  

 

 

EmileBreton Enr.
Extra Spécial pour jusqu’au 16 avril

a
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DEPARTEMENT D’EPICERIES
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8 bols

  Pou

En

Marinad*. ‘“rées Heinz, 41 Jus de t mates Clark's boîtes -
pot de 50 wares. Pour oo. de 104. oncès. ) « 13

_ 2 pour 1. 22222022 Wu
Pommes sèches 29 — |

2 livres pour .. + Nettoveur Babbitts 05
- Lu boîte .. . :

Soupes Heinz, aux toma- 18
tes et légumes 2 bts .. » Super Suds,
 

Moutarde Condor, avec
li verre pour .. .. .
EEE

Département de la vaisselle. verrerie, coutellerie, alu--

GRANDE REDUCTION GENERALE POU

6 tasses et 6 sou-
coupes .. .. 2. 2 20 4e

Pour .: ..

8 Verres à l’eau.

   

 

Gustave Dionne,
pointe,

loux,
Beaulieu.

——

moitié eau.

paraît-il.
souvent

s'évapore,
aussi

x x Zz
nelle et le printemps suivant, vous |Question— Est-ce qu'un chapeau

‘Laillerez un beau manteau blane [Wane ivait aver une robe brune,
«ans cetle pièce”. ° «et été? Germaine G.
Je me retins d’applaudir ce con-| «Réponse— Oui, mademoiselle,

seil. Voilà une éponse que j'aurais [mais à condition que voys ayez uus-

sté fière d'offrir à l'une de vous, [ii d'autres accessoires blancs; par

-nères correspondantes. exemple, gants, souliers, sacoche,
fleur.

 

COUVENT DU
BON-PASTEUR
 

A L'HONNEUR AUX CONCOURS
DE MARS—
 

9ème année : Miles Jeanne Fon-
taine, Lucienne Gagnon, Margue-
rite Beaùdet, Gabrielle Lavoie.
8ème année: Milles Pierrette

Ferland, Patricia Fortin, Marie-Rei-

ne Gagnon.
Tème année : Milles Corinne Ray-

mond, Rita Michaud, Antoinette
Jean, Thérèse Fournier, Gilberte

Maranda.
Gème année : Milles Jeanne d'Arc

Charette, Louisette Muilloux, Jean-
nette Emond, Louisette Marquis.

27 attaquai aux bas, dure be- j'€s souvenirs qui s'attachent à un! 5ème année : Milles Paulette Jean,
sgne!. Je n'avais pas piutôt enfile MOIceAU de toile, de-colon -ou de Lucienne Marier, Madeleine La-

Jap e aiguille que la confé- flancile que | a à fait de seqmains. pointe, Marie-Allice Vézina.

“rencière avait réussi à m'intéresse:

|

Ce Marchand n’est qu'ut-:æfipre-{ 4ème année “A”: Mlles Marcelle

Elle Wait setsément, {ranches [SOUS Qui volela pauvre fe EC Qui

|

Lapointe, Béatrice Hodgson, Jac-
men: à fermières de chez-nous. 4 PEINE el sue sut sa tol , à À ‘lieu queline Desjardins. , ;

“ Elle ‘offrait de nouvelles idées aux Ye la vendre, pourquoi ette Tentme

|

4ème année “B”: Mlles Françui-

femmes. ¢ Je Ie. be Tabrquait-ellé pas des: vite le Pettigrew, Bernadette Sirois, Thé-
rèse Lavoie.
3ème année : Miles Pierrette Des-

jardins, Louise ‘Léveille, Louise st-
Jacques.
Zème Millesannée : Jacqueline

Côté, Thérèse Lévesque, Claire Hodg-

sim.
lère année : Miles Stella Dube.

Paquerette Plante, Marcelle Fontai-
ne.
Praparatoire : Miles Jacqueline

Nadeau, Andrée ‘Lizotte, Jeanne
Paradis.

Classes des‘ Garçons
6ème année : MM. Léopold Sirois,

Raoul Savard.
5ème année : MM. Fernand Côté,

Jacques Marquis, Marc-André Du-

mont.
dème année : MM. Maurice Côté,

Jean-Claude La-

3éme année : MM. Léapold Mail-
Hugues Ferland, Bertrand

2ème année : MM. Guy Boucher,
Léon Poussard.

lère année : MM.
que, Henri Gendron.

Préparatoire : MM, Robert
bout, Richard Côté, Rémi

English Cluss
8th year : Miss Denise Dubé,
Th year : Miss Mareelle Savard,

Ann Stewart.
Ath year : Miss Joan Crockett, M.

Frank Me Goldrick,
Sth year : MM. Henri Tétu, John

Me Goldrick,
2nd year : Miss Gabrielle

Jean Mavor.
1st ycar : M. Jimmy Stewart.

Hecellence tu Pension
des Garçons

Lécpold Sirois, Frank Me Gold-
rick, De Salles Saindon, Gérard
Poussard, Radland Desjardins, Mare-
André Dumo-t, Jean4Charles Si-
rois, Gérard Gagnon, Maurice Tur-
cotte, John Me Goldrick, Jean-Marc
Bernier, Léonce Vézina, Jules Sou-
cy, Lucien Poussard, Raymond Mo-
rin, Gérard Soucy, Léon Poussard,
Robert Me Goldrick, Robert Mail:
loux, Claude Dubé, Rebert Godbout.

Ereellence an Pepsionnat
des Filles
Gagnon,

Léves-

God-
Maurier.

Martin

Têtu,

Lucienne Mariv-Reine

  

 

      Vos enfants
sont-ils faibles,

anémiques, déprimés,
sans énergie, nerveux,

sans appétit, maigres?

Donnez-leur le tonique
ZYMOPHOS et vous les
verrez vite revenir à la santé,
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Ta gros paquet ..….

  

 

  

l'istaihes, La livre ….
     

   um, articles de fantaisie, ustensiles de cujsines.

 

   
LE MOIS DE AVRIL

43 ! G couteaux à lames
« | inoxydables pour .. ..

20 +30

25 1.05

achetant chez-nous, vous aurez: le choix,

; la qualité et.les meilleurs prix, 7

83
  

    

 

a café  6 cuillers à soupe.
Pour .. ..

 

  
1 lessiveuse galvanisée
Pour .. .. .. .F 25 62100 55 5006

  

  

 
|. Tonique

pleins d’entrain et d'énergie.

Le tonique ZYMO-
PHOScontient les ingré-
dients nécessaires pour
renforcir le sang, les os,
les nerfs ct les muscles
si essentiels au développe-
ment des enfants.

Le tonique ZYMO-
PHOS est vendu dans
toutes les pharmacies au
prix de $1.00 la bouteille.

Exigez-le. Aussi expédié directe-
ment sur réception du prix.
Adressez à

LABORATOIRES LORBIS
‘Botte postaie 424, Station M, Montreal.

  
  

  

“LESAINT-LAURENTŸ
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La

 Diplômés deUniversithde
| de Paris:

colonnede beak
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PREPAREL DES MATNTENANT;
VOS BRAS POUR L'ETE -

Le printemps est J’apoque de
l’aunée où l'on doit préparer eés|
bras pour la saison .diété, “dar des:
bras nus sont autant “de mode”;
l’été que...) les visages rousselés
:t les dos “grillés”!

11 impurte donc à toute femme dé:
sireuse de plaire (et où est la fem-
me qui ne l’est pas?) de faire dès
maintenant un petit inventaire des
qualités et des défauts de ses bras.
Tout d'abord disons qu’un bras pour
ére beau duit être fenme, lisse et ‘bien
formé. Les bras trop gras et.....
flasques donnent à une femme une
apparence de vieillesse prématurée.
Les bras ne deviaient pas, non plus,
être d'une maigreur sguelettique.
fl faut que les lignes du bras soient
ces courbes et non des angles.

Mais me dites-vous, on ne peut
“refaire” ses bras. Mais oui, cou
sines, on le peut! ll suffit de faire
un peu d'exercice pour transfor-
mer ses bras et leur donner des con-
tours gracieux, Voici deux exarci-
tes simples, faciles, que je_ recom-#
mande t:utl particulièrement. +
Premier e<etcice, Tenez-vous-

drvite, los bras étendus au-dessus de
la tête. Décrivez un arc avec vos
Lras en penchant votre conps-à par-
tir de la taille jusqu'à ce que vos
doigts touchent à vos chevilles, puis
remontez les bras jusqu'à ce qu’ils
soient dans leur position primitive.
Attention de ne fléchir les genoux!
Faites ceci pendant 5 minutes.
Deusième exercice — Tenez-vous

bien droite, uvec les bras touchant
les côtés. Suns ployer le coude, dé-
crivez un are pour ramener vos
mains frapper l'une sur l’autre
au-dessus de votre tête. Puis dé-
crivez un nouvel arc pour descen-
dre vos mains el les frapper une
dans l'autre derrière le dos, toujours
sans ployer los coudes. Temps : 5
minutes,

Voilà deux execrices qui n’ont
‘en de bien compliqué et qu’il faut
aire matin et soir pour donner aux
bras des contours gracieux.

En plus de Ja forme des bras, il
ant épalement se soucier de la peau.
Examisez soigneusement la peau de

EYER.

 

se

 

Gugnon, Jovdlyne Rioux, Antoinette
Lévesque, Corinne Raymond, Adri-
enne Morin, Anne-Marie Fréchette,
Therese Fournier, Fernande Dionne,
Françoise Gagnon, Jeunmette Ga-
gnon, Jean Mavor, Rita Lévesque.

——=—_—

St-Philippe de Néri
NOTES LOCALES.—
Mme Arthur Chamberland, d'Ed-

mundston, est l'hôte de M. et Mme:
Ernest Chamberland. us A

“ M. et Mme. Guy" Plourde;"dern
vière-Ouelle était à St-Philippe, le
15 mars.
M. Leon Sirois et sa fille Blan-

che sont de retour d’un voyage d'af-
faires a Québec.
M. Maurice Ddlagrave, de St-Pier-

re a passé quelques jours chez M.
Paul Thibault,
EAPTEMES.—

M, et Mme Alexandre Lamarre
(Anna Lévesque). font part à leurs
parents el amis de la naïssance d’un
fils, né le 13 mars et baptisé le 14,
sous les prénoms de Jacques, Mar-
vel.  Purrain et marraine : et
Mandoza Lumarre. Porteuse: Mme
‘Lévesque, grand-mère de l'enfant.

M. ¢t Mme Gérard Bérubé, (Mo-
nique Lamarre), une fille, baptisée
sous les prénéans de Marie, Andréa,
Cécile. farrain et marraine: M. A-
mable Bérubé, grand-père et Mlle

 

 

   

   

|

vos bras pour y trouver des petites.
défectuosités que les manches cour-
tes révèlent sans pitié. Si votre
peau est rude et couverte de chair de
poule, il faut y remédier sans délai.
Lavez vos bras chaque svir avec un
savon doux que vous ferez bien pé-
nétrer dans la peau par un brossa-
ge énergique. (Il existe en phar-
marie des petites brosses pour cet
usage). Après ce lavage à fond
massez vos bras avec une crème de
beauté viraminée.

‘Les coudes rugueux ne nésisteront
généralement pas, non lus, à ce
traitement -— mais si, cependant, la
peau «st excessivement sèche ou ru-
gueuse, voici ce qu’il faut faire :
Oignez vus coudes d’une couche gé-
néreuse de crème vitaminée tous les
soirs. Ce n’est pas bien compliqué,
n’est-ce pas?

Si vos coudes ont une teinte fon-
cée — s’ils sont brunis —appliquez
fréquemment avec un tampon d’oua-
te un mélange égal de peroxide d'hy-
drogène et de jus de citron.

Si vous ne vous êtes pas procuré
un exemplaire de mon tract sur les
soins “des mains ’hésitez .pas à me le
demander. Il contient nontbre de
conseils au sujet des mains et des
bras et comme toujours, ne compor-
‘ee pas un mot de publicité.

CONSULTEZ-MOI PAR LETTRE

J'ai publié, je le répète, toute une
série de feuillets sur les soins de
beauték.. soins du visage, des
mains, des cheveux, des yeux; dé-
velappement du buste, enlèvement
des poils follets; la maigreur, l'abé-
sité, etc, etc. Ces feuillets ne son!
pas des ennonces. Ils ne compor-
tent pas un mot de réclame. Ils ne
contiennent que des conseils tout à
fait désintéressés. I] suffit d’indi-
quer lequel (ou lesquels) de ces
feuillets vous intéressent et de m'en-
voyer un timbre de 3c pour recevoir
dans une enveloppe cachetée, dis-
crète, qui ne révèle pas leur origine.
Adressez simplement votre lettre à
Cousine Blanche, 197, rue Ste-Ca-
herine, ouest, Montréal.

Crenenw 73aike,

St-Hubert

MARIAGE—
Le 8 avril a été béni le mariage

 

 

 

0

de M. Joseph-Aimé Beaulieu, de St-
Modeste et de Mlle Marie-Jeanne
Rioux, de St-Hubert.
Nos meilleurs voeux de bonheur.

DECES.—
Le 27 mars est décédée Sieur Eu-

£ène Thériault, époux de Dame Eu-
ie Dion. Le défunt était âgé de

 

  

 

   

  

Son‘service et sa sépulture ont eu
lieu le 30 mars, au milieu d’un grand
concours de parents et d'amis.

. Nos sympathies à la famille
cruellament éprouvée.

RESULTAT DES CONCOURS.—
A la classe de Mille Gaby Tardif,

arrondissement No. 10.
5ème année: ‘Laure Richard,

98%,
4ème année : Maurice Caron, 92%

Gérard Simand, 90%; Lionel Ouellet,
88%; Rita Dubé, 88%; Marius Si-
mand, 80%.
3ème année: Alice St-Pierre,

58%; Rénaid Ouellet, 90%; Laura
Côté, 88%; Raoul Richard, 87%.

si

2ème année : Marthe Richard,
98%; Aldrien Dubé, 97%; Yvon
Ouellet, 91%; Laurent Richard,
90%; Adrienne Dubé, Y0%; Rose
Anne Dubé, 90%; Pierre Simard, Simonune Bérubé, tante de l'enfant. 89%.
 rem a
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No. 101 UN JOLI TRAVAI

Le patron est d'exécution facile

le ef des détails complets sur la
ner de travail à bonnes fins,

Adressez votre commaude :
Service des Patrons, “Le Sain

 

sures, s'il y oa lieu el votre nom
adresse sur les lignes pointill

argent sous pli recommandé.

el ne soul pas en Vente à
reas.

Les iw tenction:
en français.  Vous vous haferez de la compléter.
échantillon du fil employé à la confection de la nappe origina-

ci-contre. Inclure 25 cents soit par
bon postal, mandat d'express ou

Les.
patrons ne sont pas échangeables

nos bu-

sont fournies:

   

L AU CROCHET
Vos invités Ne pourront qu’admirer cette magnifique nappe
dont le dessin ne manquera pas de plaire aux plus difficiles.

et quand vous l’aurez ébauché,
Le patron comprend un

façon de procéder afin de me-

t-Laurent”, Rivière-du-Loup.
Ecrivez ilisiblement le numéro du patron désiré, les me-

et
ées

 

    
CONVALESCENCE SANS PROGRES _ _ .

“J'avais été très malade de la jaunisse et pendant six longs
mois, je n'as pu m'occuper de ma besogne de maison. !
dans un état de grande faiblesse, toujours étourdie, sans appétit

On me recommanda les PIL
ES. Après en avoir fait usage durant quelques semaines,

je me trouva: un peu mieux..…Je continua: mon traitement-et
c'est avec les PILULES ROUGESque j'ai recouvré-mes torces
et après quelques mois, j'étais bien comme avant cette maladie.
Jerecommande fortement les PILULES ROUGESaux temmes
aibles.
témoignage ci-dessus n: aucune promesse de recevoir Quoi que
ce soit en argent ou autrement, directement ou indirectement;
en donnant ce témoignage, je le fais dans le seul but de rendre
service & des femmes malades comme je l'ai été.” ,

(8igné)~Mme EDMOND CLEMENT :

HI

  

I"

 

et plutôt insouciante.
ROUG

J'étais

LES

Je certitie n'avoir reçu aucune rémunération pous le

Témoin (Signé)—Y.P.
Ste-Thérèse de Blainville, PQ.

Convalescentes, vous avez perdu courage? Ne vous découragez pas; prenez
les bonnes PILULES ROUGES; votre sang redeviendra riche, votre appé!it sera
stimulé et tous vos organes fonctionneront mieux, vous serez comme rajeunie.
le cas de Madame Clément, plus haut cité, semblait désespéré . . . les bonnes
PIJ ULES ROUGESlui ont redonné sa vitalité.

Les bonnes PILULES ROUGES se recommandent dans les cas de: päleur,
fai”lesse, manque d’appétit, fatigues, douleurs de dos, de reins, pér‘- des dou-
lovreuses, irrégularités, troubles internes essentiellement fémininr ‘s- mplômes
ou conséquences de l’ANEMIE). Par la poste: 50c la boîte ou 3, $1.25.

TONIFIEZ-VOUS
EN PRENANT LES BONNES -

  

   

     

  

 

  

 

PILULES ROUCES
| Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1570, rue S.-Denis, Montréal,

pour les Femmes Pâles el Faibles

_
 

 

Pour vos fmpressions de toutes

-ortes, adressez-vous à l’Imprimerie

“LE SAINT-LAURENT”, 234, La
fontaine, Rivière-du-Loup.
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ques jours à

tor Boucher, ces jours derniers. Asents vendeurs: Harold F, Ritchie & Co.,
Limited, Toronto. nr

«

Notre-Dame-du-Portage Meubles à vendre
M. et Mme Antoine Pelletier (Clai-

re Thiboutot), annoncent la nais-'
sance d’un fils, baptisé le 28 mars, !
sous les prénoms de Joseph, Jac-

1 poêle de cuisine marque ‘‘Steno-
ra”; 1 poêle à l'huile; 1 radio à 8
lampes, marque “Victor”; 1 gramo-
phone; 1 voiture de bébé et un ber-

ques. Parrain et marraine: M. et“ . sas
Mme Théophile Pelletier, grands. “CRUT 1 tondeuse Je gazon; divers
parents de l'enfant. autres meubles tels que lits, bu-
DECES — eaux, chaises, ete. S’adresser 3

Le 18 mars est décédée Mme A. J.-E. DUBE
Paradis, épouse de M. Jos, Beaulieu 38, rue de la Cour,
Elle était dgée de 76 ans. Rivière-du-Loüp.
Ses funérailles ont eu lieu le 22,144 —j. n. o.

Dr OMER LECLERC

 

 arents et d’amis.
Le 5 avril ont eu lieu, en cette

paroisse, les funérailles de M. John-   
  

   

 

 
ny Carrier, décâdé à Riviére-du

Loup, à l’âge de 73 ans. . Médecin-Chirurgien
A ces deux familles éprouvées

nos plus sincéres sympathies.
DIVERS.—
M. et Mme Napoléon Lévesque

sont de retour d'un voyage de quel- |
Québec. |

M. Roland Laplante, de St-Ger-
main était chez sa soeur, Mme Vie-

Méthodes et instrumentation
Modernes

T unnéez d'expérience

Bureaux ouverts jour et nuit

BUREAUX A L’HOTEL LABRIE

TROIS-PISTOLESM. J.-Baiptiste Nadeau, après a-
voir passé l'hiver aux Trois-Riviè-
res est revenu parmi nous. t

 

 

 

 

 

   

  
carrosserie la plus

élégante,
la plus fameuse
….Sur le Ç
ECTSTTT ERT

domiaine des plus
LCRES

    CET ga
Po SS >! .] de votre téte.

INTERIE"RS PLUS
SPACIEUX . . . Plan-
chers plats, sièges plus
larges, plus grand con-

     

pour

C-117BF

 

 

  

la plussire et
dui_ monde

pA

LE FAMEUX TOIT-
TOURELLE. ..
filage plus élégant.
place une protection
d'acier solide au-dessus

  

 

  

 

   
CHAQUE COMMO-
DIT depuis la
planche de bord com-
plète jusqu'au moindre
détail d'équipement,“CHEVROLET
ROBERT TETU
a Lota

SIGNIFIE DEUX
FOIS PLUS! à

 

     

Deuxfois ptus beau…Le fameux style de la carrosserie
Fisher. Elégance et distinction depuis la grille du
radiateur jusqu’à la lampe arrière profilée.

Deuxfois plus sûr . grâce a la construction monacier
j —-côtés, plancher, auventet toit-tourelle en acier—etla

glace de sécurité danstoutes les fenêtres,

Deux fois plus confortable . . . avec de nouveaux inté-
rieurs spacieux, isolation complète contre la chaleuret
le froid, et la ventilation Fisher sans courants d’air,

Seul le Chevrolet a les “carrosseries Fisher” dans le
domainedes plus bas prix, avec le moteur économique
à soupapesentête . . . le roulement des genoux méca-
niques (sur les modèles Master de luxe) .. . et des
freins hydrauliques perfectionnés, Demandez-nous des
renseignements sur les faibles paiements mensuels du
mode General Motors de paiements à termes.

145

10-
P u

 

  
IL N'Y A PAS DE DELAI QUAND VOUS
COMMANDEZ UN NOUVEAU CHEVROLET
Coupé d'affaires Master à 2 places; livré à l'usine,
Oshawa. Taxes du gouvernement, licence et fret à
coûs additionnel. (Prix sujets d changer sans avis.)

  le transport économique

    

 

 



  

“Martyre”, la célèbre pièce en 5
actes, si dramatique, si gaie, est la
pièce à l'affiche pour jeudi prochain
le 15 avril, à l'hôtel de ville. Cette
charmante pièce-dent-Je-succès fut-
énorme à Québec l’unnée dernière,
était demandéedepuis longtemps dé-
ja par un bon nombre d’habitués de
théâtre. Voilà pourquoi la Troupe
Cie Théâtre Canadien, toujours dési-
reuse de plaire à sa dlientèle a dé-
cidé de mettre à l'affiche, pour fai-
re suite à leur programme mensuel,
la ravissante pièce “Martyre”. Il
y aura encore, espércisdle, foule,
et nous conseillons vivement 4 nos
lecteurs de retenir leur siège d’a-
vance, s’ils veulent être bien placés.
“Martyre” a été et est encore l’un

des plus gros succès parisiens. Voi-
là qui dispense d’en dire davanta-
ge sur le mérite de cette oeuvre
charmante.

OCeee

Naissance
M. et Mme Liona! Tionne, font

paint à leurs parents et amis de la
naissance d’une fille, née le 30 mars
et bæptisée le 31, sous les prénoms
de Marie, Jeannette, Denise. Par-

ISLE-VERTE
IMPOSANTES FUNERAILLES.—
De Mme Alfred Michaud, née Ali-

ce Boucher, décédée à l'âge de 64
ans et 9 mois. mm ea
Son service et sa sépulture ont

  

mars à 9.830 heures, au milisu d’un
lgrand concours de parents d'amis:
Le corps était porté par MM. Emi-

le Lévesque, Emile Marquis, de St-
Allexandr:; Charles-Eugène Michaud
et Camille Thériault, de l’Isle-Ver-
te, tous neveux de la défunte. Con-
duisait le conbiMard, M. Charles-E.
Pelletier, de l'Islz-Verte. :Portait
la croix, M. Oméril Boucher, son
ueveu, de Notre-Dame du Portage.
La bannière des Dames de Ste-An-
tre était portée par Mme Elzéar
Godbout, présidente, Les rubans
par Mmes -Jos. Michaud, Alphonse
Martin, Charles Palletier et Alfred
Dion.
la levée du corps fut faite

Mgr J.-A. Verreault, PP. 1D, curé de
la paroisse. Le service fut chanté,
par M. le chænoine D.-A. Michaud, !
(curé de St-Octave de Métis, don
(beau-frère, assisté de M. l'abbé Jo-
seph Boucher, du collège de Ste-
Amne de la Pocatière, son neveu,
comme diucre, et de M. l'abbié Aliph.

  
pat,

rain : M. Robert Dicnne; marraine: (Pelletier, ussistanteuré, commeMlle Jeannette Dionne, cousin et sous-diacre.
cousine de l'enfant. Porteuse : Mu- Au choeur on remarquait Merdame Philippe Dionne.
Er

Servante: demandée
—

Verreault, P. D, curé de l'Iste-Var-
te, M. le curé Eustache Santarre, de
StsArsène et de M. l’abbé Georges
Caron, vicaire à l'Isle-Verte,

Le deuil était conduit par M. Al-
fred Michaud, époux de la défunte;
ses fils, Alexandre et Paul-Emiile,
de l’Isle-Verte; ses filles, Mme Al-
icide Côté, rée Rase-Anna et Imelda
de l’Isie-Vertes Mme Angelo Bou-
chard, née Bernadette, de Danbury;
ses gendres : MIM. Acide Coté; de
l’Isle-Verte, Angelo Bouchard et Ro-
drigue Lapalme, do Danbury, Conn.,
M. le chanoine D.-A. Michaud, cu-
vé de St-Octave de Métis, son beau-
frère; M. l'abbé Juseph Buucher,
du collège de Ste-Anre de la Poea-
tière, M. Josgph Boucher, de St-Pas-
cal, Emile Boucher, de St-Aubert,
Oméri] Boucher, de  Rivière-du-
Loup, Xavier Bousther, de St-Valé-
rien, ses frères; Mmes Joseph Bou-
cher, de St-Pascal, Emile Boucher,
de St-Aubert, Herménégilde Bélam-
ger, de Netre-Dame du Portags, O-
méril Boucher, de Rivière-du-Loup,
F.-X, Boucher, de St-Valérien, ses
belles-sveurs; M. Josoph Michaud,
de l’Iste-Verte, William Michaud, de
Trois-Pisteiles, Isidore Michaud, du
lBie, MM. Lucien, Alfred, Lécmard
et Aimé (oLé, Jean-Louis, Emilion
Michaud, Milles Germaine
Marie Côté, Thérèse, Jeunne d'Are
et Georgette Michaud, ses petits-en-
fants, de i'lste-Verte; M. le docteur
Georges Dumont, de Campbellton,
Joseph Lauflamme, de Québec, Emile
Laflamme, de Cap St-Imnace, Jean-
Léon Boucher, de St-Aubert, Tamile
Lévesque, Emile Marquis, Joseph
Dument, Achille Bouzher, de St-
Alexanélre: Jean-Charles Boveher,
Jossph Gagnon, Oméril Boucher.
‘Dhéophile Pelletier, de Notre-Dame
du Portage; Emilio Boucher, de Ri-

 

‘On demande une servante pou-
vant faire la cuisine et pour ouvra-
ge général. S’adresser à

Mme Georges DICK,
66, rue Saint-André,

Rivière-du-Loup, Station.
47 — 1 fs p.

MAISON À LOUER
Au numéro 7, rue Hôtel de ville,

ocoupée actuellement par M. Geo.
Côté. Pour tous renseignements, s'a-
dresser a

Georges COTE, N. P.
20, rue de la Cour.

44 — j.n.o.

     

  
  

  

       “vous dis qu’-
O j'étais pas joli:

C'était ben plutôt
l’contraire; vière-du-Loup, tous ses meveux;

Mais Sultana m’a ‘poli’ Mmes Philippe Morneau, de St-
Ailexandre, Arthur Dumont, de St-
André, Jean-Charles Boucher, No-
tre-Dame du Portage, ses nièces;

Et maint’nant j'ai tout
pour plaire!”

eu lieu à Plsle-Verte,mardi,Je 234 ….

et Anne-|,

 

Pourquoisouffrir de

“SpringFever” !  

 

SE VOUS SOUFFÆEZ DE

Nervosité. Constipation

Apathie Indigestion

Dérangements d'estomac

Causés par une é imination
défectueuse, il est possible

que

IeNOVORO
du DR. PIERRE

vous soulage commeil a soulagé des
milliers de personnes durant ces 150
‘dernières années. Nombreux sônt les
@ens qui ont trouvé dans: le. Novoro
du Dr Pierre une fagon agréable et
facile d’éliminer les matières em-
poisonnées, qui engorgent le systé.
me et cause cette “sensation de tor-
peur”. Aghetez-en une bouteille
aujourd’hu’ st avez toujours de ce
remède chez vous.

LE

Liniment Oleolo
du Dr. Pierre

vient aussi en aide contre les dou-
leurs névralgiques et rhumatisma-
les, les maux de dos, rhumes ordi-
naires, muscles raides et douloureux.
C'est un remède du foyer depuis
us de 50 uns. Nos produits ne se
vendent pus chez les pharmaciens
mais seulement chez les agents Jo-
caux autorisés.

Livré exempt de douane au Canada.

OFFRE SPECIALE
Dr Peter Fahrney & Sons Co,

Dept. 1}C48315, 256 Stanley St,
Winnipeg, Man.

Veuillez m'envoyer en port payé
a médecine d'essai, Lel que mantion-
vé ci-dessous :

{1 41,00 Pour une bouteille d’essai
de Novoro du Dr Pierre,
grunde dimension (14 on-
ces).

l'our deux bouteilles de 3
unces Le de liniment Oléo-
\; du DrPierre, à 60e cha-
cune,
Pour une bouteille d’essaï
ae Novoro et weux bouteil-
les de liniment Oléolo du
Dr Pierre.

p
u

 

 

{1 #1.00

1 $2.00 Amispourtoujours:votrepoëleetla

MINE A POELE

SULTANA
Liquide ou Pate

{{Mmes Charles Michaud, Camille
:|'Dhériault, Hefti:Michatd,dest
le-Verte, MM. Lucien, Laurent, Phi-
lippe Michaud, Jean Rioux, Joseph
Lebilond, de Trois-Pistoles, ses ne-
veux; M. Roméo Bélanger, de Qué-
bec; Mme Charles Blanchet, de Ri-
vière-du-Loup.

Dans l'assistance on

      
    

 

remarquait:
 

Pour des pièces riantes
DE NOMBREUSES NUANCES ARTISTIQUES

L'ALABASTINE donne un fini riche,
élégant et durable à bon marché. Ne
s’enléve pas au frottement, ne laisse pas
voir les marques du pinceau. Mode
d'emploi simple et facile sur chaque
paquet. 5,000 fournisseurs à voire
service.
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Gypsum, Lime and Alabastine,
Canada, Limited

Siège social: PARIS, Ontario, Canada  

  
TaYY Nir:
 

 

 

  

  
  

 

   

 

Vous trouverez toujours au

MAGASIN DE MEUBLES

JOHNNY BELANCER
ce qu’il y a de plus nouveau en meubles,

tels que:

Mobilier de Chesterfield, Divan studio,
Chambre à coucher, Salle à diner et à
déjeuner, Tapis, Rugs, Prélards, Etc.

LES PLUS BASPRIX EN VILLE
Une visite est sollicitée.

  

  
 
 

  

    

    

    
   

employez l'huile HIPPO, moins dispendieuse
que le vernis et d’entretien plus facile. Si vous
ne la connaissez pas déja, profitez du grand
ménage pour en faire l'essai.

Arthur L..Pelletier, Enr.
© Quinealllerie oh

Lafontainé, Rivière-du-Loup, Station.

 

  

    
    

   

 

 

M. Aïphonse Chouinard, maire de
I'Isle-Verte; M. E, Litalien, inspec-
teur régional, de Trois-Pistoles; M.
P.-E. Labrecque, inspecteur, de Ri-
vière-du-Loup; J.-N, Albert, de St-
Fabien: Bruno Gaudet, Bic; Aidrien
Martin, agronome, Isle-Verte; Jus-
tin Dubé, de Tobin; J.-Bte. Montam-
bault, de Ste-Aame de la Pocatiére;
Jules Béanger, St-Alexandre; Lud-
ger et Emile Ouellet, 'St-André; Ed-
mond Rizux, M. et Mme Geonges Bé-
rubé, M. et Mme David Chénard,
Gustave Dionne, Antonio Cayowet-
te, Martial Michaud, Appolinaire
Roy, Ludger et Aimé Chénard, Fred-
dy Beaulien, Miles Alma Malenfant
et Rosa Chénard, de St-Arsène; Les
qurçois des cours supérieur et
moyen du couvent du St-Rosaire, de
l'isle-Verte; M. et Mme Eugène
Gauvin, St-Epiphane; Eugène et
Philippe Gudibout, M. et Mme Onési-
me Labrie, M. et Mme Raoul Pet-
tigrew, Baptiste et Rosaire April,
Paul Labrie, Aurdle April, de St-
Eloi; 12. Lanouette, de Québec, Eu-
gène et Luc Leclere, M. et Mme
Omer Drapeau, de Tobin, Georges
Grandmaison, David Bélanger, Ma-
thias D’Amours, de Trois-Pistoles;
Onésime Santerve, Georges Cayouet-
Le, de St-Clément; Mmes (Dr) Dra-
peau, Notaire Belzile, Médéric Cha-
lifour, M, et Mme Joseph Michaud,
forgeron, Jean-Charles, Donat, Frs.-
Xavier el Irénée Michaud, Gérard
:t Adrien Martin, Tda Martin, Ghar-

J2s, Arsène et Camille Pelletier, Gem-
ma Pell:tær, Augustin et Benoit
sislaurent, Alfred, Robert et Lu-
vien Dion, M. et Mme Emile Du-
mas, M. Simon Dion, M. et Mme Al-
phonse Dion, M. et Mme Jos. Le-
sel. M, <t Mme Chs.<Eugène Pelle-
Lier, M. et Mme Simon Côté, Ludger
Côté, Adélard Côté, Auguste Jean,
M. et Mme Auguste Michaud, M.
et Mme Jos, Lévesque, M. et Mme

1Arthur Albert, Jos. Malenfant, Ma-
dame Jos. Lavoie, Alfred Lavoie,
M. et Mme Jean-Charles Bélanger,
M. et Mme Joseph Beauïneu, M. et
Mme. Hormidas Bélanger, Georges
Côté, Mme Vive Allphée Côté, M. et

 

|Mme Freddy St-Pierre, Robe:

jJosaph Ouzllet, Antoine Bélang

“Jzile, Camiïda T

 

 

 

      
 

Pierre, Emile Albert, Elzéar Cha
von, Cyrias Charron, Paul Dumont,
Alphonse Rivard, M. et Mme Laza-
re Morin, Ida Rivard, Aimé Pinet,
Ludger Dubé, Blzéar et Roland Bé
langer, M. et Mme Félix Dubé
jot--Mmé -Asmand Bélanger, «M. “ét
Mme Charles Eugène Bélanger, Al
phonse Bélanger, M: et Mme Ames
ble Morin, M. et Mme: Henri LI
mieux, Eugène. et. Cyrille. Dubé, M
et. Mme J.-Bte. Dubé, M. et Mme
Elias Labrie, Luc. Marquis,Rosaire
et Gustave Coté, M. et Mmie Lécp
Thériault, Lazare Pettigrew, M. ef
Mme Charles Beaulieu, M. et Mme
Jules Psiletier, Pierre Viel, Cyrice
Rioux, Alphonse Ouellet, Ernest Cb
té; Den-F. Fraser, Ant. Grandmai-’
son, M. et Mme Paul-E. Lebel, Ro
méo McClure, Omer. Coté, M.et
Mme Joseph Thibault, MetMme
Eugènz Côté, M. et Mme Charles
P. Côté, M. et Mme Jos. Dumont

M. et Mme Philippe Michaud, He
Beaufieu, M, et Mime Ensést-
zier, Lucien et Marguerit
Jizhn Irvine, Hippolite.
Arthur Pettigrew, Al
thaud, Thomas Sirois, J
rois, Elie Gagnon, ‘Ghai
quis, Emile Pellet “Ri
Wilfrid Rioux, Mi
quis, Mlles Blanidh
guerite Roy, Luci
vine, Gabrielle

 

 

 

   

 

Verte et une fouls
noms nous échapt
La famili

çu*à ‘cette’
sympsithii

 

   bert; M. etMme Jean-Léon = Bou-
cher, de St-Aukbert; M. et Mme Ju
tes Bélanger, de St-Alexandre; M.
et Mme Louis-Philippe Bélanger, St-
Alexandre; M. et Mme -Louis-Phi-
lippe Bélanger, St-Allexandre; M. et
Mme J.-E. Bessette, Montréal.

Affiliation & 1"Oeuvre de
Sainte : Me Lucienne Invine,
l’Isle-Verte.

Affiliation à St-Joseph de la Dé-
Hvrance, M. et Mme Ernest Ga-
boury, Québec. .
Messages : L'hon Ernest Lapoin-

te, Ottawa; M. J.-F. Poiti:t, M. P.,
Ottawa; Léon Casgrain, M. P. P.,
Rivière-du-Loup; M. et Mine Pru-
dent Landry, Fall River; Famille
Léo Bissette, Fall River; Mme S.
Dumont, Montréal; Famille Owide
Coté, Montréal; J.-R. Balzile, Qué.
bec; Léo Couture, Québec; Famille
J.-R. Leclerc, St-Fabien.
Grandes messes : M. le chanoine

D.-A. Michaud, curé de St-Octave
le Métis; Dr el Mme Chs. Dumont,
Campbelltzn; M. et Mme Georges
Dumont, M. et Mme Félix Dumont,
de Campbellton.

Messes privilégiées : M. l'abbé Jo-
saph Boucher, du collège de Ste-An-
ne de la Pocatière; M. l'alibé Roland
Boucher, de St-Ferdinarid d H2li-
fax; Mme Grégoire Dumont, de Ni-

Terre
de

Québec; M. et Mme Josaph Boucher.
de St-Pasca!; M. et Mme Omiri'
Boucher, Rivière-du-Loup; M. ut
Mme P.-Emile Boucher, Si-Pascal;
Mme Antoine Pelletier, de St-Pus-
cal; M. et Mme Emile Boucher,
Miles Blanche et Alice Boucher, dé
Rivière-du-Loup; M. et Mme Anto-
nio Chabot, St-Obarles; M. et- Mmé
J.-B, Rioux, Trois:Pistoles; M
vonne Michaud,du’ presbyter
Octave de Métis: M. et Mme Henri
Michaud, Adrien Martin, agronome:
‘Famille Ernest Lauzier, M. et Mme
Alfred Dion, Milles Rouleau, M. et
Mme Auguste Beaulieu, de lato
Verte; Mme C.-A.-R. Desjardins,
StsAndré; Famille AJ. DBrioht
Québec; Mme O. Bélumger, Rivière-
du-Loup; J:s-A. Desjaiiins, St-
André; M. et Mme P.-R. Ladrecque.
Rivière-du-Loup; M. E. Musee, Qué-
bec; M. et Mme Henri Paquet, Eu-
gène Lanouette, Québec; Mie FElmmi-
re Albert, St-Fabien; M. et Mme
J.-A. Michaud, St-Alex:nvire; M. et

Mme J.-L. Roberge, Lévis: Murel el
Lachance Ltée, par C. Lemienx, St-
David, Qué.

Bouquets spirituels : Famille J.-
B. Bouchar, Famille Philippe Mor-
neau, St-Alexandre; Famille F.-X.
Boucher, St-Valérien; Famiile Isi-
dore Michaud, Bic; M. et Mme lré-
née Fréve, Ste-Anne de in I catie-
re; Gilbert et Justin Boucher. Mie
Efmina Boucher, Montréu Fumil-
le Charles Fréchette, Rivière-Bleue:
M. et Mme Charles Michaud, Fa-
mille Camille Thériaull, Tsle-Verte:
M. et Mme Adélard Bérubé, Bie; M.
et Mme Roméo Rioux, Québec: M.
et Mme Jos.4L. Levasseur, St-Kleu-
thère; M. et Mme Donat Lévesque.

  

  
 

  

 

 

  

 

  

Prois4RiMières; Famille Alphonse
Bélanger, Isle-Verte, M. of Mme
Jean-Chs. Bélanger, Famille l£mil-
Saindon, Mies Alice et Cévile Chai-
ron, Isle-Verte; Famille Jos. ph Mi
chaud, St-Jean; M. et Mme J-£. Ca
ron, St-Pzul; Famille David Chi.
pard, St-À rsène,

Symipathies : Mgr J-A. Verrauit.
MM. les abibés Alph. Pelletier, Geor
ges Caron, de Ilsle-Verte; Joseph
Boucher, de StesAnne de la P:éatiè-
re; Roland Boucher, St-Ferdinand
d'Haïifax; H. Bois, Ste-Anne de la
Pocatière; Jos-A. April, Ste-Luce;
P.-C. Saindon, Rimouski; Jos. Roy,
collège de Lévis; M. et Mme F.-X.
Michaud, Loveland, Colorado; L'hon.
Adélard Godbout, Québec: Henri La-
voie, chef -du service de l'Hortieul-
ture, Québrez Révérende Sosur St-
Bonaventure, Hôtel-Dieu du Sacré.
Coeur, Québec; Les Religienses du

 
 

 

 

Faites examiner
vos yeux
PAR

IL. BÉLANGER, 12.0.
Bachelier Es-art de l’Université Laval,

Bachelier en Optométrie de l’Université de Montréal.
Chez A. SAVARD - Voisin de la Commission des Liqueurs

Instruments d’Optique les plus modernes
Verres taillés dans nos laboratoires.  
 

 

Mêmes taux pou
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ŸTO-MONTREAL

FEN, AVANTAGEUSEMENT
SITUERS.

750 FLÈ0à > Tal

$1.60 a$2.60
Ps Memes taux pour

: petsontie seule :
Radio gratuit dans chaque chambre
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Alexandre; Mme et Milles Hud n, de|

   

 

   
    

   

 

  

  

    

ROP GRAS?
TROP MAIGRE?

; Votre foie doit être en santé et actif
pour que vous repreniez votre

poids normal.

La science moderne sair que le foie est
l'organe ie plus important du corps, pour

in digestion et l'absorption appropriées de
vou aliments. S'il n'est pas en santé, vous
pouvez acquérir des tissus gras et sous, ou
encore, ne pas bénéficier récllement de ce
ue vous mangez. Vous êtes porté à avoir

ace tissus trop gras ou trop maigres, votée
sang et vos dlandes sont affectés, et votre
fncrgie est eu baisse. la diète, l'exercice

i éraisser ne done
Prenez des

der la mature a
t . Elles contiennent des
extraits de frutis et d'herbes. Des milliers
de gens ont fault usagede “Fruft-a-tives"
depuis plus de 30 ans. L'ordonnance d’un
“célèbre médecin. Commencez dès main-
‘ténant à favoriser vutre physique et votre
vitalité en prenant des ‘‘Fruit-u-tives",
25c et 50c À toutes pharmacies.

 

  

St-Rosaire, 1slp-Vertez M. Roger
non, Québec; M. Geurges Bou-
œrd, M. P., Ottawa: M. et Mme
shunse Beaudieu, Montréal; M.

Rohouge, Lévis; Famille Jo-
-Anne Gagnon,

ame du Portage; M. J.-D.
» Québre: Mille Julia Boucher,
él; M. et Mme Georges La-

mme, St-Charles; M. le maire de
iRivière-dusLoup; Mme L. Corbeil,
M £ Famille J. Giroux, JA.

itoux, AT, Gironx, R. Giroux,
ontréa): Famille Richand Beau-
eu; Louiseville; M. et Mine Paul

uulieu, Louiseville; M. et Mme
Temi F Pont-Rougs; Paul

Mme Vve David

boc; Mile Adice Wright
Québec; M. B. Baribeau, Gaston E-
{hier, M. et Mme J-B Montamibault,
M. et More H. Benauchisno, Ste-Anne

 
   

   
 

  

 

de la Pevaijére; M. Hrppolyte Mo-
ris, M. ei Mme Alfred Michaud,
Mel Mme Jos-A. Morin, St-André;
jlranitis À
dre: Dr li
zotie, Mine
daine A

SB Boucher, St-Alexan-
Provencher, M. L.-P, Li-
Albert Giroux, M. et Ma-
Michaud, dos. Viel, Le    

  
   

 

Person du miagasin Toul h, Mile
W.-P. Côté. ily Famille Wil-
frid Laditvric, Mme Romuald et
(Me nod, Famille JA, Cham-
Dera,
wie MW
fdname 1
Dom.

“mile Chs, Blanchet, Fa-
trou Lachance, M. et Ma-
». Ihinjou, M. et Mine Léo

; Gurmont, Lous de Ri-

 

  
 

-’   

s?,( RE ch

estQEain

 

_Nicimê . © syanque
iconnemenant,gestion
Vous getète gàse à dem-

&Lau” es" re O°à inorder Constantese
ensaue Ne vo! ya cette$ . ci
adosnent use"EauReE

5 agate venez" ve
LAD P (oa

   

    
    

 

  

  

  

rbrads
eu

des,$5 alle estinva © a

fants ee M gout© iio
mo
rt

agréa
ble

Le Laxatif qui vous tient EN FORM
E

“ÉAUPURGATIVE
MATTVUS

  

   
  

  

 

  

     

  

vière-du-iLoup; M. et Mme David
Blanchet, Ste-Louise; Paul Rossi-
gnol, St-Honoré; M. et Mme Jos.
Bélanger, St-Hubert; Antzine Fré-
chette, Rivière-Bleue; Mane Vve Jo-
seph Bouchard, Josgoh Bouchard,
Mile Jeanne Levasseur, St-Eleuthè-
re; M. et Mmé&J.-A." Hébert, Cacou-
ra; M. et Mme Gustave Dionne, Fa-
mille S. Marceau, Famille Georges
Bérubé, Famille Edmond Rioux, St-
Arsene; Famille Jules Lizotte, M.
et Mme Jos. April, Famille Onési-
me Labrie, Famille Syivis Petti-
grew, M. et Mme Arthur Verrault
St-Eloi; M!le Lucie April, Trois-Di-
vières; M. et Mme Edouard Petti-
grew, Tobin; M. Justin Dubé, Tobin;
Miles Madeleine Patry et Antoinet-
te Michaud, E. Litalien, de Trois-
Pistoles; Mme Omer Drapeau, To-
bin; Chs.ÆEugène Boucher, M. et
Mme Jns, Labrie, Mlle Isabelle Ben-
saint, St-Pavl de la Croix; Famille
Jean D’Auteuil, M. et Mme Georges
Drapeau, Famille Isidore Rioux, St-
Jean de Dieu; Famille J.-E. Mi-
chaud, Famille Onësime Santerre,
M. et Mme Arthur Ouellet, M. et
Mme Marcellin April, M. Georges
Cayouette, Mme Philippe Santerne,
St-Clément; Louis Gauvin, St-Si-
mon; M. et Mme Camille Côté, Félix
Arsenault, M. et Mme Ludger La-
vrie, Famille Camille Bérubé, Ri-
mouski; Antoine Gagnon, Mont-Jo-

navd, maive; Dr et Mme Nap. Dra-
eau, Notaice et Mme Thuribe Belzi-

le, M. et Mme Léon Thériault, Fa-
mille Gauvreau, Famille Pierre Viel.
Famille Charles Beaulieu, Famille
Charles Pelletier, M. et Mme Chs.
Eugène Pelletier, Famille Alfred
Dion, Famille Alleide Côté, Famille
Simon Coté, M. et Mane Ludger Côté,
M. et Mme Joseph Thibault, Famil-
te Elzéar Bélanger, Mlle Margueri-
te Mignault, Famille Adexis Petti-
grew, Famille Chs.-P. Côté, Famille
Roméx MaClure, L.-J. Pettigrew, Y-
vonne Pettigrew, Laurent-Pawl Cité,
M. et Mme Hiypolyte Pettigrew, Fa-
mille Fuzène Côté, Mme Eugène
Côté, industriel et sa famille, Jules:
Pelletier, Famille Adobple Charron, |
:M. et Mme Philippe Michaud, Fa-
{mille Elias Labrie, Famille Henri
(Lemieux, Mme Wilfrid Rioux, Fa-
mille Eugène Marquis, M. et Mme
Antoine Bélanger, Famille Félix
Dubé, Famille Ernest Rivard, Al-
Phense et Tda Rivard, M. et Mine
Omer Côté, M. et Mme Adrien Mar-
tin, M. et Mme Joseph Lavoie, Fa-
miMs Camille Thériault, Mane Wil-
lie Talbot, Ludger Caron, Laurent
Côté, M. et Mme Alphonse Dion,
Mme Amable Caron, Mme Philippe
St-Pierre, M. et Mme Armand Bé-
langer, M. et Mime Henri Michaud,
M. Paul-Ftienne et Mile Etiamnet-
te Lebel, M. et. Mme Elzéur Godbout,

Alfred Lavoie, Aldélard Bucher,
Ludger Coté, Lucien Côté, Pierre
Dion, Antoine Beaulieu, Maurice
Chénard, Flzéar Charron, M. et Ma-
dame C.F. Michaud, Augustin et

| Benoit St-Laurent, Camille Marquis,
Gustave et Joseph Marie Côté, Adé-
lard Côté, Lauréat Thériaul, Fa-
mile Josgnh Michaud, forgeron, Fa-
mille Alphonse Martin, Famille Jo-
soph Lebal, Famille Ernest Lauzier,
Famille Alphonse Bélanger, Mme
Blanche Renouf, M. et Mme Lazare
Morin, M. et Mme Zéphirin Mar-
quis, M. et Mme Hormidas Bélanger,
M. et Mme J.-Charles Bélanger,
MiÏles Marguerite Roy, Lucienne et
Cécile Invine, Lumina et Bernadette

 
 

Beaulieu, Cécile Mignault, Cécile,
Jeanne et Alice Charron, Yvonne
Côté, A-ma Dubé, Bibiane Thé-
riault, Camillua Thériault, Marie-Ain-
ro Dion, tous de l'Isle-Verte.
N:us réitérons aux membres de Ja

famille en deuil l'expression de nos
vives condoléances,

di

Remerciements pour
sympathies

La famille Alfred Michaud, de
Pldle-Verte, remercie bien sincère
ment tous les parents et amis qui   

  

    

 

  

   

  ‘Vous pouvez mainteriant faire ces réparations
nécessaires en vertu du Plan d'Amélioration
des Habitations
"Les fonds sont maintenant disponibles à n'im-

: porte quelle banqueà charte pourles proprié-
taires de ferme qui désirentaméliorerouréparer
leurs bâtiments. Nos bas prix pour matériaux
de couverture sont aussi un encouragement,

L'ESCOMPTE COMPTANT PEDLAR contribuera
notablement à la réduction du coût de l'intérêt sur
votre emprunt à la banque,

C’est une occasion qu’il ne faut pas laisser passer. La
NU-ROOFPedlar, avec son extra-grande capacité de
recouvrement -— 33 pouces de largeur, une fois posée,
offre au cultivateurle plus économique produit aujour-
d'hui sur le marché. Envoyez-nous les dimensions de
votre bâtiment pour un estimé gratuit du coût total
d’une couverture. i

Bureau et Usine de l'Est du Canada -The PEDLAR PEOPLE Limited 24rue Nazareth, MONTREAL, Qué.

Nu-Roof PEDLAR

  

7e,

© (I

e

Nous fournissonsla mare

et la qualité galvanisée
ordiaaire,

     

 

ont bien voulu leur témoigner des tre fra-çais. ° Cette pièce émotion-..
marques de sy

¢

   
 

 

li; M, le maire et Mme Alph. Léves. par cffrande da messes, bouquets pe Cie Théâtre Canadien
que, St-Octave; J.-B. Millettz, agro-{SPirituals, affiliations, cartes de partie de la distribution.
nome,-Matane; Famille Alph. Choii- ~mpathics, VISIETS OÙ ASSISLAN ® AUX | wi nous avons un bon conseil à

(don ver à nos lecteurs, c’est celui-ci:
| Les sièges s'enlèvent
; Dépêchez-vous de retenir
[vous voutez applaudir
md <irame en 5 netes,

 

mme

“MARTYRE” le vôtre si

jeudi pro.

Voilà une pièce qui ne peut que “hain, Je 15 avril, à l'hôtel de ville,
plaire au public de notre bon théà- à 8 heures précises.
=
 

 

 

Un banc de corail

et un amas de dollars
Tout bane de corail des tropiques commence À
rien. Le travail de trillions de petits insectes
édlifie au fond de l'octan d'énormes montagnes,
et-clest 1b une devon de choses sur le résultat
d'un labeur lent et éonsrant.

Un amas de dollars, qui est l'essence même du
stiecès” finänéier, cominence presque toujours
dans dé modustes proportions.

Contrairement aux banes de corail, l’accumu-
lation. des dollars est pas une loi naturelle.
Ylle ne dépend pas nor plus d’un coup de dés,
La croissance deda fortune est impossible si le .
Hasatd'est leséul maître,

Vous aves droit de connaître les faits qui entou-
rent un placement proposé et vous devez inter-
préterves farts. Notre service de conseils finan-
tiers est à Votre dispositions faisant partie de
deux. bourses et possédant huit succursales,
nous pouvons vous être utiles,

Prenez dix miniites pour nous consulter-—la route
vers la’ fortune s'en trouvera moins longue.

rgJOHNSTON»WARD
Siège social: LLIAICE de La BATIQUE ROYALE, MONTREAL

I 3 ts
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“| Les autos QUI ONT
| Tout PouR 1937

Empattement plus long
4 Carrosserles plus grosses, plus
=} spacieuses

Moteurs plus puissants
+ Embrayage amélioré
Nouvelles carrosseries

Fisher monacier 2 toit-tourelle
Freins superhydrauliques

Nouvelle construction améliorée
de l'essieu arrière

Deux nouveaux stabilisateurs
Roues à genou mécanique prouvéss

.…F Ventilation Fisher sans courants d'air
Da Nouvelle direction centralisée

PRIX °1065
DEPUIS

(Coupé sport 6 cyl. avec
strapontins). Livré à l’usine,
Oshawa. Ont. Taxes du gou-
vernement, licence et fret à

coût additionnel.

(Prix sujets à changer sansavis)

ÿ à aussi des modèles 8 cylindres
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IL N'Y APASDEDELAI QUAN

0
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HERCHEZ-VOUSà connaître une nouvelle
expérience en automobile, mettez-vous au

volant d'un Oldsmobile. Voyez avec quelle
agilité vous vousfaufilez dansle trafic urbain
-—avec quelle souplesse vous tilez sur les
grandes routes libres. Vous trouverez que
l'Oldsmobile donne plus de puissance—et
plus de milles au gallon. Vous ne tarderez pas

à apprécier le confort additionnel
des intérieurs luxueux et des ge-
noux mécaniques de l'Oldsmobile
—la sécurité additionnelle de ses
freins superhydrauliques et de sa
carrosserie Fisher monacier à toit-
tourelle. Venez aujourd'hui pour
faire un essai convaincant du six
de 95 C.V. ou du Huit du 110 C.V.

Légers paiements mensuels suivant le mode
eneral Motors de paiements à termes

O-87BF

  

   
  ad 5:

D VOUS COMMANDEZ UN NOUVEL OLDSMOBILE
 

 

     

  
que CouncilStandard” +"

mpathies à Poccasion jnante et puissante exige uné forte ©
du détès de Madame Michaud, soit |intenprétation. Aussi toute la trou- -

dait-elle

vapidement. “

“Martyre”,
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<M, et Madame H.-P. Monsarrat. MESSES A L'HOPITAL
Lundi prochain, le 12 avril, à 6,15

heures, messe basse pour le repos de

âme de Mme J.-E. Duchesneau el
mardi, le 13 avril, a 6.15 heures,
nesse basse pour le repos de l'âme

de Mme Florian Bélanger, dames

JALTONNESSES.

—_____-

Remerciements pour
sympathies

 

pn and soir, pour un voyage

4 ues mois en Europe.

dese rence Gendron, gérant-geé-

néral de Desjardins Limitée, de St-
André, est parti mardi soir pour un

voyage d'affaires dans l'Ontario et

d'Ouest Canadien. M. Gendron sera
de retour au commezcemant de mai.

—M. Ovide Dumas, marchand-épi-

cier, a passé la journée de lundi à

Québec, par affaires. Co

—M. Philippe Jean, de Trois-Pis-

tales, était en ville mardi dans l’in-

térêt de son commerce.
—M. et Madame Fernand Pelle M

tier, de Québec étaient en visite à :

la Rivière-du-Loup en fin de semai-

ne, les invités de Mademoiselle Annu
Pelletier. 4

* —Mademoiselle Monique Dialisle

est- de “etour d'une promenade i
Montréal, ou elle était l'invitée de
Madame Armand Aubry.

. Fuyne Gauvin et sa famille

ronrercient bien sincèrement tous

aux qui leur ont témoig:é leurs

ynypathies à I ecasion du décès de

Mme Vve flzéur Gauvin, soit put

sffrande de messes. bouquets spirl

duels, eartes de sympathies, visites

u assistance aux funérailles.

 

—M. Armand Martin, aire Ju - EE

village de St-André de Kamourasku, . .

était de passage en ville hier par af- Fiançailles

faires.
—MM. Gédéon Fréchette, de cet-

te ville et M. Armand Chouinard,
ide St-Epiphane, sont deretour d’un
voyage d'affaires à Québec. ;
—Jeudi prochain, à l'hôtel de vil-

le présentation de “Martyre”, en 5

actes. Ceci n'est pas seulement un
drame, imais une oeuvre qui tour à
tour, est ‘pleine de verve comique et
-de gaieté.
—MIM. Arsène Frève et Armand

‘Ouellet, de cette ville nous quittent
pour aller. s’instalYer soit à Rouyn
ou Noranda, Abitibi. Nous leur

Le jour de Pâques ont eu lieu a

Montréal les fiançailles de Made.

moiselle Simonne Côté, fille de M.

et Mme C.-E. Côté, de cette ville a-

vec M. Paul Larrivée, fils de M. et
Mme Lucien Larrivée.

eareer

nr

Maison à vendre
Une maison seule de 8 apparte-

nents y compris chambre de bain
t munie d'un système de chauffu-

acr
tt

ALES  
+

Nouveau représentant
de “Tuckett Ltd

en notre ville

M. Albert-G. Pepin, a l'emploi de
14 Compagnie Tuckett Ltd, de Ha-
milton, est arrivé à Riviere-du-
Loup pour y résider. 1 succéde a
M. P.-C. Shaver, qui a été transféré
à Ottawa. M. Pepin, qui est natif
de Dawson, Yukon, est à l'emploi de
la compugnie depuis plusieurs an-
Lives,

Nous lui souhaitons la plus vor-
diale bienvenue.
——

GRANDE ASSEMBLEE
[.' Association Catholique des Tra-

vailleurs de Rivière-du-Loup tian-
dra une grande assemblée de tous
ses membres anciens et nouveaux à
la salle des Forestiers, vendredi
soir, le 9 avril courant, à 8 heures.
Qu'on n'y manque pas. Aiffaires
d'une grande importance à discu-
ter. MM. les chapelains et les avi-
seurs légaux seront présents et
adresseront la parole,

F.-X. POULIOT, prés.

NOUS Y ALLONS...
Où?... Mais à la salle paroissia-

e de St-François-Xavier pour voir
a belle soirée

  

 

dramatique-comique,

“LE SAINT-LAURENT"

St-Antonin

FUNERAILLES—
Vendredi, le 2 avril cnt eu lien

en cette église les funérailles de
Mme A. Nickner.
Le service fut chanté par M. l'ab-

bé Latulippe, vicaire,
M. le curé a présidé ù Ja levée du

conps a4 Ja maison mortuaire.
Portait la croix, M. Remé Coté,

Portaient le cercueil, MM. A. Nick-
ner, A. Bourgoin, G. Rouleau, Vie-
tor Bourgoin, tous neveux de la dé-
funte.
Elle laisse pour la pleurer, ses

filles, Mme Jos. Fortin, Mlle A.-M.
Nickner, du collège de Ste-Anne; ses
fils, le R. Frère Armand, O. M. L,
de Lebret, Saskatchewan, Joseph,
de Tourville, Henri, de Québec, Fé-
lix, de St-Honoré et Léo, de cette
paroisse; un frère, M. Art. Bour-
goin; une soeur, Mme Alex. Rou-
leau.
A la famille en deuil nos

sincères sympathies.

ST-ELOI

RESULTAT DES CONCOURS—

De mars, à l’Ecole No. 1, cours
supérieur, Mlle Bernadette Dionne,
inst.
8ème année:

94%.
Tème année :

 

plus

 

 

Lucile Malenfant,
a

Jeanne d’Are Bos-
sinotte, 89%; Bernadette Malem-
fant, 86%; Gertrude Laplante,
84%; Luvile Dubé, 80%.
4éme année :

enfant, 93%;
80%.

Couyys élémentaire,
Gagnon, inst.

3ème année : Mangwerite Lizot-
te, 93%; Patrice Côté, 78%; Ray-
mond-Marie Rioux, 77%.

2ème année : Marguerite Malen-
fant, 100% ; Lionel Moyen, 83%; J.-

Louis-Jacques Mal-
Paul-Emile Rioux,

Mile Marie

szuhaitons plein succès.
—Le chemin qui conduit au Salon

Natisnal, Amse-au-Persil, est main-
tenait ouvert aux automobilistes.
—Mademoiselle Violette Sénéchal

est retournée à Québec, après avoir
passé quelques jours chez sa mère,
Madame Arthur Sénéchal.
—Ajprès avoir vu ‘Martyre” vous

acclamerez un autre succès de la
Troupe Cie Théâtre Canadian, qui

i

ro à l'eau chaude, grande
+

cuisine
jem éclairée, située au No. 4, rue St-
\bfred, près de l'église de St-Fran-
‘ois-Xavier, à louer à un prix rai-
‘onnaible. S'adresser à

J.-Théodule FORTIN
4%, rue St-Alfred.

7 -—— 1 fs p. p.

  

donnée par la Société des Enfants |Marc Côté, 75%.
de Marie, Nous ferons connaissan- lère année : Rachel Dumas,,
ce de Mme Robert et de ses deux jeu- [100% ; Yolande Côté, #87; Moni-

que Malenfant, 98%; Thérèse Veil-
leux, 95% ; Alcide Rioux, 95%.

‘Couns préparatoire : Ursule Du-
mas, 100%; Huguette Delisle, 98%.

Ecole No. 6, Mile Fernande Bos-
sinotte, inst.

dème année

nes filles Toinette et Louise. Syl-
vie la méchante qu’il ne faudra pas
croire telle, car c’est une bonne en-
fant et d’excellente famille. La clien-
te, Madame de Kerlis et la vieille
Fanchon ne seront pas sans intérêt.
Jusqu'à la petite Suzanne qui méri- “A”: Lorenzo Cler-

8AVRIL 1937

LE SON ALL-BRAN ME
ONSERVEBIENPORTANT"
“Après un plantureux déjeuner,

j'éprouvais de la congestion. Et au
bout de deux jours, il me fallait
prendre un laxatif.

‘Un beau matin, j'absorbal du
Son ALL-BnaN. Croyez-moi, 11 vaut
mieux que tous les laxatifs et 11 me
conserve blen portant tous les
jours.’—Wm. C. Blllings. (Adresse
sur demande).

Pourquoi demeurer mal en train,

quand vous vous trouverez si bien

de manger une savoureuse céréale?

C’est que le Son ALL-ERAN possède

des ‘matières Inassimilables” qui

ibsorbent l'humidité de l'organisme,

Hbèrent l'intestin et vous délivrent

de la nervosité, des “bleus” et des

maux de tête.

scfentifiquement, cet
aliment naturel s'avère «flicace et
sans danger. Et c'est infiniment

mieux que de prendre des rrmêdes

brevetés. Le Son ALL-BRAN est gnranti.

Prenez-en durant une semuine.

vous n'en êtes pas satisfait, votre

argent Vous sera remboursé pur la

Compagnie Kellogg.

Eprouvé

Il se sert comme céréale ou
culsiné, Le Son AnL-BRAN est riche

en vitamines B et eu fer. Duns

toutes les épicerles. Fabriqué par
Kellogg, à London.

St-Cyprien
 

MORT DE MME P. LEBLOND.-—

ILe 31 mars, après une longue ma-

ladie soufferte avec beaucouy de ré-
signation, est décédée Damz Marie
Turcotte, épouse de feu Paul Le-
blond. Elle était âgée de 69 ans.

Elle laisse dans le deuil cinq fils:
Joseph, Arthur et Eugène, de St-

lieu, née Philomène, de St-Qlément,
Mme Eugène Gamache, née Amngèle,|
et Mime Léon Labrie, née Margue-
rite, de St-Cyprien, et Mme Léon
Caron, née Catherine, de St-Quen-
tin; un frère: M. Eugène Turcot-
te, de St-Clément; quatre belles-

Cyprien, Hippolyte, d’Edmundston,

quatre soeurs: Mme Edouard Beau-

soeurs : Mmes Eugéne Turcotte, de
St-Olément, Télesphore Turcotte, de
Ste-Rita, Cirice Morency, de Trois-
Pistoles, et Simon Leblond, de St-
Jean de Dieu; et trente-quatre pe-
tits enfants.

iLes funérailles ont eu lieu dans
l'église de St-Cyprien où une nom-
preuse assistance était venue lui ren-
dre un dernier hommage. M. l'abbé
Langlois, cuié de la paroisse, prési-
da à la levée du comps et chanta le
service,

iLa croix était portée pur M. Adé-
lard Rousseay. Les porteurs étaient
MM, EugèneGamache, Eugène Tur-
cotte et Léon Labrie, frère et beaux-
frères de la défunte, et MM. Napo-
‘léon Roy, David Malenfant et Eugè-
ne Boucher, amis de la famille.

Suivaientt la dépouille mortelle:
Ses fils et belles-filless MM. et
Mmes Joseph Leblond, Arthur Le-
blond, Eugène Leblond et Hippolyte
Leblond; son gendre, M. Michel
Santerre; ses soeurs: Mmes Eugè-
re Gamache, Edouard Beaulieu et
Léon Labrie; son beau-frére: M.
Ed:uard Beaulieu, de St-Clément;
ses petits enfants © Adrien, Roland,
Jean-Paul, MariedRose-Rita, Geor-
ges, Aurele, Lionel, Simon, Chéri-
se, Béatrice, Valmore, Emmanuel,
Mure-Aurèle, Noella et Jeannine Le-
blond, Réjeanne Santerre et Berthe
Leblond; ses meveux et nièces : M,
et Mme Evariste Leblond, M. et Ma-
dame Jos. Turcotte, Mme Arthur
Bélanger, M. Jean Deschénes, de St-
Jean de Dieu, MIM. Charles et John
Morency, de Trois-Pistoles, M, et
Mme Irénée Caron, M, et Mme Hen-
ri Aubut, M. Edouard Turcotte, M
M. Eugéne, Philias et Léon Tur-
cotte, de Ste-Rita, Mme Joseph
{Dicnne, M. et Mme Joseph Gama-
che, M. et Mme Adolphe Dupuis, M.
set Mme Alphonse Gamache, M. et
!Mime Paul Gamache, MM. Pascal,
Louis, Canut et Alexis

 

i e: GamacheN.-B, etJean, de Lewiston, Me; Mile Adélia Gamache, Miles Marie.une fille: Mme Michel Santerre Loi Marie et R Labri
(Marie-louise), de St-Cyprien; uise, Marie et Rosa Labrie, tous

de St-Cyiprien.

Remerciements.—
‘La famille Leblond remercie bien

sincèrement toutes les personnes qui
leur ont donné des marques de sym-
pathie, soit par offrandes ou assis-
tance aux funérailles, dans leur
cruelle épreuve.
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TEL. 325

ctEUR Z, VEZIN,
00

DES HOPITAUX DE PARIS

SPECIALISTE
YEUX, NEZ, GORGE, OREILLES

Appareils Electriques de spécialité.

165 rue Lafontaine RIVIERE-DU-LOUP

 

      
OTAIR,,

J. OSCAR LEVESQUE
RUE DE LA COUR (BLAIS)

RIVIERE-DU-LOUP, Que.

  

SYNDIC LICENCIÉ | GEORGES COTE, N. P.
Spécialité : Règlements entre débiteurs et créanciers.

20 rue de la Cour .

 

Rivière-du-Loup.

|

 

 

ay | BUREAU: 86
Têl. | Résidence: 175

Résidence: 10 rue Du Rocber
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fiançailles
et alliances

prix
réduits

Articles à bon
marché pour

prix de cartes,
ete, etc.

Profitez de
ces aubaines.

en achetant vos

LUNETTES
ICI

et en faisant à

EXAMINER

YEUX
par le

Spécialiste Pelletier, 0.0.
Optométiiste diplômé de l'A.0.0.P Q.

à afhliée à l'Université de Montréalet du
Optical Institute of Canada.

SALON D'OPTIQUE
MODERNE

et

LABORATOIRE
D'OPTIQUE

Les verres étant taillés ici,
économie de temps et d'argent.

ll y en a pour
toutes les
bourses. 
 

Le Grand Magasin de Cadeaux, Bijouteries
et de Lunetterie

J. H. PELLETIER
327, Lafontaine (Voisin Château Grandville) Rivière-du-Loup

Casier P stali1282 - Téléphone 8084

  
Viperae
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Pain de lin Sherwin-William
BEcailles d’huitres, 100s .
Ercailles d’huitres, 10s , . . . .
Mélasse W I B, le gallon . . .
Mélasse W I B, au baril . . .

Moulures à cadres,
GRAINES DE SEMENCE

Mil Lion No. 1 .. .. .. ..
Mil Beaver No.1 .. .. .. ..

Mil et Alsike Mélangés

Avoine Alberta, choix pour
chevaux .. ..

TBLEPHONENo. 7085. 
Mélasse extra fancy . 0.65
Fèves Blanches, H. P. .. .. .06%
Hareng salé ‘» quart . . . 3.00
Miroir en feuille toutes grandeurs.

toutes sortes.

0.09%
0.09%

G. S. No. 0,10
G.S. No.3 .. .. .. .. .. 009

Fameux Mélange B
G. 8. No. 1 .. .. .. .. 018
G. S. No. 2... ........018
G.S. No.3 .. .. .. .. 0.14

Luzerne No.1 .. .. .. .. .. 0.25%
Lentilles No.1 .. .. .. .. .. 0.08
Graines de Lin choix .. .. 0.08
Avoine Banner No. 1 $2.76

..…. .. $2.65

pra Petra ectpaEe or

 

 
Pour votre chapeau

allez

AU MAGASIN DU CHIC “YT
ARMAND MARANDA, Prop.

Près de la Fraserville Drug *

 

  

 

 

 

 

    
 

Les bureaux présentement occupés par le Ministè-
re des Terres et Forets dans l'immeuble Belle, coin des
rues Lafontaine et de la Cour. Possession Je 1er mai. Pour
informations, s’adresser chez S. Belle, marchand de mu-
sique.

BUREAUX A LOUER |
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THEATRE PRINCESSE
Changement de programme le mercrediet le samedi

Tous les soirs
7.80 heures et 9 houres.

Matinde: jeudi - samedi

JUSQU’A VENDREDI SOIR

MISTER FLOW”
SAMEDI - LUNDI - MARDI- 10 - 12 et 18 avril

UN FAMEUX TRIO DE VEUETTES

ANNABELLA - Jean MURAT- Pierre RICHARD-WILLM

SANNE-MARIE”
MAGISTRALE ÉPOPÉE DE L'AVIATION

AUSSI : Un sujet court spécial sur le Revérend Frère André. Les différen-
tes phases de sa vie, son Oeuvre, (L’Oratoire St Joseph) et sa mort.

TIRAGE SAMED!:- Matinée $7.00 - Soirée $55.00

MERCREDI - JEUDI - VENDREDI - 14-15.18 avril

Lucien BAROUX, Daniéle PAROLA ¢/ Jules BERRY duns
LL“AVENTURE DE PARIS

L'histoire d’un locataire malin et d’un propriétaire amoureux.

TIRAGE MERCREDI SOIR $55.00

Commençant samedi le 17 avril

Maurice CHEVALIER e/ Jeannette MACDONALD dans

“IA VEUVE JOYEUSE*°
avec Danièle Parola, Marcel Vallée, Fifi D'Orsey et André Berley

Bientot Un Fameux Succès
Charles BOYER ¢/ Danielle DARRIEUX durs

“MAYERLING?*”°
AUSSI SUJETS COURTS

 
 

 

 

   
 

  

     

    
   

   

    

va ‘toujours de l'avant. Voyez-là, Réparation de tera des amplaudissements.. . ! Coe
jendi prochain. le 15, a I'hotel de machine a écrire Alkms-y... Allons-y... ofme année B”: Marthe Rous-

ville. L'Organisation. a ua nées hen fan
I y a encore quelques bonnes m= — wae winée : Thérèse Clermont,

places pour voir “Martyre”, peudi Votre machine à écrire est-elle dé- 2ème année: Thérèse Roussel: a vor > ir . 3 Pa ‘ ’ ; ’ Th
prochain,Hate voUe,retenir la fectueuse, ou in a-t-elle pas besoit A VENDRE AA.
& Frères. ps (TES d’un bon nettcyage, téléphonez donc

es. chez J.-O. Nadeau, meublier et UN] Une terre située au rang St-An- .
, Lael sa . . . + ; a “wr . .

OEeeheh Jou [tine Aussi voitures d'été et d'hi-| Cuisinière demandéere 3 el " a à Ger ion of un gra hone,
D L E P ot prix, aul, certainement vous convien- S'adresser aor le

r Ls-Lug. rarr dronts ; : _ MME J.-E. ROY Cuisinière d'expérience, avec ré-
; g A ; 1-0. NADEAU, meublier Rivière-du-Loup, en Las. férences, demandée pour hôtel de 40

Médecin - Chirurgien Rivière-du-Loup, Station. [17 - 1 fs p. «hambres. S'adresser par lettre.

OPERATION A L'HOPITAL [17 — 4 fs wv. p. Tel A162 ————— HOTEL ST-LOURS,
. - ” VINOUSKY, .317, rue Lafontaine Tél. 2832 Evitez la grove des Bank-notes. . N tt . t not nou

 - En faisant de la PUBLICITE etioyage a sec e
-12mep.; ’ .

A Réparations de toutes sortes AVIS
; Envoyez dès maintenant vos vê-

k tements de printemps et d’été, afin! Nous tenons à informer le public
i de les avoir comme meuf. Confec- iqu'à partir du 15 courant, nous dé-
i tion d habits or mesures, y COMprIS méragerons notre atelier au coin des
' téparation de Iourrure. rues Du Domaine et beaubien.
! J LA MAIN Votre patronage sollicité. ; . ; :0H I A Nous continuerons a tenir la lig
gs FAI S ALPHONSE DIONNE, gne de plomberie et nous assure-
: 7 aitleur rons encore notre service pour les
: SUIVANT Rivière-du-Loup, Centre. réparations de tous etes

; En haut du Magasin Beatty. C.-E. DESJARDINS,
i VOS MESURES N. B—J'avertis tous mes clients Plombier
[ et amis qu’à partir du ler mai j'au-{| Coin bu Domaine et Beaubien,

bardi fait rai mon atelier dans le loyer oeeu- 47 — 1 fs p. p. Tél. 3863

Les vêtements Lombardi sont faits pé auparavant par M. Alphonse] Le0

solidement et restent solides. ce qui Turgeon, Ceposte est siqué en fa- ;

leur donnent une réputation insur- cede mprimerie du “Saint-Lau- Logement à louer

passable, 47 — 4 fs p. —_____
: vête ç bardi reprèsen- — Logement de G appartements a-

Les vêtements Lom bard 4e Pa des = 1 vant de plus une chambre de bain

tent une contection experts © ’ Attention "smn et une cuisine d'été, Situé au No. 15
fournitures de qualité combinées a- rue Amyot. Pour informations, s’a-
vec la meilleure production de lai- M. Vaillançourt. un coiffeur de |d'ésser à

ais Swill *]: al a. arlancourt, u i Alfred BEAULIEU
ages Anglais, Pcossais a Irlandais plusieurs années d’expérience, a le 17, vue Amyot
dont les patrons sont exclusits. plaisir d'annoncer aux dames et de- Rivière-du-Loup, Centre,

* ea à fe votre phni moiselles qu'il aura à leur disposi-!47 1 fs !
; Pour vous aider à faire votre choix tion un service d'automobile pour 111 fs v-
} pour un complet ou paletot pour le aller les chercher et les mamener,|mt
à Printemps, ne MANQUEZ pas de vi- quand êtes pouront se goSi Le mais
5 siter re magasin à la date men- ensemble, pour se faire donner des

donnéeplus bas et le représentant de permanents de $3.00 chacun, Ce
i 10 e piu I ° bardi s TE y service seva en vigueur aussitôt que Le Ministère ængentin de l'agri-
; la maison Lombard: sera let pou les chemins seront ouverts pour les |culture évalue officiellement l'éten-
1 prendre vos mesures, autos. Limite: 50 milles de la vil- |due plantée en maïs, à 16,308,600
; les Voyage absolument gratis. acres soit une diminution de 13.5

réparez-vous à nne heure et {pour cent par comparaison à l’an-
Ë VENDREDI, LE 9 AVRIL avertissez-moi au moins deux jours |née-record 1935-36. Les prévisions

i à l'avance. sont également inférieures de 0.3
$ CUTTTTT a SALON VAILLAN COURT74 pour cent à la moyenne de cing ans.
F Ç = . 217, rue Lafontaine Tél. mais supérieures de 14.7 pour cent

Vendusà Rivière-du-Loup exclusivement par Rivière-du-Loup. à la moyenne de 14,215,344 acres des
dix dernières années.

MARIO ST-DIERRE Hiram Saind; 89, RUE LAFONTAINE - RIVIERE-DU-LOUP,STA. dam am on
Es

- rs ne.
*

5 FARINES
5 _— TTTT oo I — Sackania, coton 3.26

3 Saguenay, colon .. .. .. .. 3.4b
# Vv Supérieure, jute 3.50: ous aurez B d pé ,j :

| SATISFACTION (SUR €C cen, i
# Blé d'Inde rond .. 1.86  
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“Ouverture des Modes
rintanieres
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SALON NATIONAL
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NOUS SOMMES HEUREUX DE VOUS ANNONCER QUE VOUS

 

ENDRE EN AUTO CHEZ Mme PLOURDE.
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Notre assortiment cette saison est exceptionnel et
de variété très considérable. Il faut le voir pour l’appré-

Lignes complètes pour enfants ainsi que manteaux
niches pour la 1ère communion.

Le choix est au complet danstoutes lignes, tel que
manteaux, costumes, robes, chapeaux, sous-vêtements, bas,
gants marque Kayser, ainsi que dans la laine.

Unevisite est sollicitée.
Le magasin sera ouvert tous les soirs commeparle passé.

Mil Spécial No, 1 .. .. .. .. 0.09
Mil Pureté 1, No. 2 . 0.08%
Mi] Otter No. 2 .. .. .. 0.084
Mil Mink No. 3 .. .. .. 0.07%
Tréfle blane No. 1 .. .. .. 0.30%
Trèfle Rouge Canadien 0

MoerNO1111080-/8 cCier. Venez le visiter.
Anglais No. 1 .. .. .. .. 0.27
tmporté Na. ) ER .. 024,

Lx No.31 1 !ozx|$ blancs et robes bla
Trèfle Alsike Canadien

Lion No. 1 .. .. .. .. .. 027
Eagle No.1 .. .. .. .. .. 0.26
Hawk No.2 .. .. .. .. .. 024
Stork No. 2 .. 0.21%

lonzo Plourde
“RIVIERE-DU-LOUP

 

nenpESOTREA

L. N. LAVOIE Enr.
ASSURANCES GENERALES

65rue LAFONTAINE, -  RIVIERE-DU-LOUP.    
 

  

Tél, 3034

Dr J. E. Pelletier
SPÉCIALISTE

YEUX, OREILLES, NEZ, GORGE
Ex-résident du ‘Eye and Ear Hospital” de Pittsburgh Pa.

331 rue Lafontaine, Rivière-du-Loup.
 

 

J. OSCAR GENDRON
ASSURANCE GENERALE

Accidents, Automobiles, Vie, Incendie,

Bureau et résidence: 100 Lafontaine - Hotel St-Louis - Tél. 818

Rivière-du-Loup, - - Station. :
Successeur de J. W._ Morel.

 

  
 

AVEZ-VOUS ESSAYÉ  

REGAL,

 

Notre pain est délicieux,

 

 TEL. 210 
PAIN de TOTO
Il est fait avec les farines

FLEUR DE LIS
et DAILY BREAD

si vous ne l'avez dejà fait.

J. D. PROULX Enr.
Boulanger et Marchand de fleur

RIVIERE-DU-LOUP.

  
   

  

faites-en l’essai

   

 

  

St-Epiphane
MARIAGES —
Le 29 mars, M. Jacques Jalbert,

unissait sa destinée à Mile Marie-
Louise Sirois. M. Thomas Jalbert
servait de témoin à son fils et M.
Magloire Sirois à sa fille.
Le 31 mars, M. Armand Tihériault

mariait Mlle Antoinette Dickner.
M. Michel Thériault servait de té-
moin à son fils et M. Joseph Dickner
accompagnait sa fille,

SEPULTURES.—
Le 29 mars, J.-Normand, âgé de 5

jours, fils d'Omer Thériault et d'An-
na Thériault.
Le 2 avril, Marie-Jeanne, âgée de

G ans et 6 mois, enfant de Léon La-
joie et de Marie Dubé.

M. Alphonse Boulay, décédé à
l'hôpital de Rivière-du-Loup, le 6
mars et inhumé à St-Epiphane, le 8
mars,
VA ET VIENT— 
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Louis PRATTE
Courtier en Assurances et Obligations

Immeuble de La Banquef Provinolale
319 Lafontaine

ASSURANCES

Feu; Vie; Accident-maladie: Automobile, etc, etc.
Représentant de divers groupes de Compagnies.

OBLIGATIONS

Dominion & Provinces;
Corporations municipales et scolaires, etc, etc.

Représentant de L. G. BEAUBIEN & Cie, Limitée
Courtiers en Valeurs de Placements.

="

site dans sa famille.
M. le vicaire P. Gallant est allé

suivre les exercices de sa retraite à
Montréal.
——___"me

Te rapport du Comité Spécial de
l'orge, basé sur les dévolappements
de ces dernières années, est d'avis
qu'il y aurait lieu d’encounager l'em-
ploi de l'orge pour l'alimentation du
Détail près du point de production.
Il faudrait aussi améliorer la quali-
té de ce grain et. chercher à obtenir
les rendements plus uniformes d'une
unnée à l'autre, Au cours des cing
demières années, le rendement de
'orge & varié de plus de 70,000,000
de boisseaux. }
 

Les expéditeurs de bestiaux au-
vont intérêt à savoir que l'Associa-
tion des chemins de fer canadiens
vise qu’elle fournira à tous les expé-
diteurs qui enferont la demande des
cloisons pour les wagons à bestiaux,
à raison  de-cinquante : cents - -par M\ V'abbé Gérard Marquis, en vi- cloison et par voyage,
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Combien d'abonnés
ferez-vous 06 mols-ci

à votre journal ©

 

 

  

“LE SAINT-LAUBENT”, 8 AVRIL 1987

 

—

ReSainl-Fanrent
 

Au Conseil
Municipal
 

Séance du 5 avril 1937

 

Présents : S. H, Je Maire LP. Li-
zotte; MIM. les échevins A. Lefran-
ois, pro-maire, E. Beaulieu, LAE.
Parrot et S. Richard, formant Wr
quorum du dit conseil sous la prési-
deuice de M. le maire.

HLes minutes de la dernièreséance
sont lues et adoptées.

I roposé par l’échevin E. Beaulieu,
secondé par l’échevin S. Richard,
Qu’un permis pour tenir une sal.

le de pool et billard soit accordée à
M. TE. Roussel pour l’année 1937-
1938. Adopté.

I] est proposé que M. Joseph Rous-
sel, Mme Luc Sylvain, Mlles Marie-
Jeanne Levasseur et Cécile Lagacé
soient traités à l'Hôpital St-Joseph
idu P.-S., comme indigents, confor-

mément à la loi de l’Assistance Pu-
bligue.

Proposé par M. l’échevin A. Le-
françois, Ssrondé par l’échevin S.

| Richard que la première lecture du
(réglement No 195 concernant les
taxes, permis et droits spécifiques,
la taxe foncière, certaines taxes per-
sonndlles et mobiliéres et la taxe de
l’eau, soit donnée.

Et la lecture étant donnée, il est
proposé par l’échevin E. Beaulieu,
secondé par Péchevin L.-E. Parrot
que le Räglement No 195 soit adop-
té er première lecture.

Adopté unanimement.
Sur motion de deux échevins ce

conseil s’ajourne,

Remerciements pour
sympathies

Madame Arthur Lévesque et sa fa-
mille remercient bien sincèrement
tous les parents et amis qui leur
ont témoigné des marques de symipa-
thies à l’occasion de leur récent deuil,
soit par offrande de messes, tri-
buts floraux, 'bouguets spirituels,
cartes de sympathie, visites ou assis-
tance aux funérailles,

 

Remerciements

Mme Josaph Fortin, de St-Anto-
nin remercie bien sincèrement tou-
tes les personnes généreuses qui ont
bien voullu contribuer aux ceuvres
des missions par achat de billet
sur deux tapis crochetés qu’elle a
fait râfler à cet effet. Les hep.
reuses gagnan(s furent Mme Sa-
luste Bélanger (fils de Louis), de Ri
vière-Fourchue et Mile Berthe Clou-
tier, da (Rivière-du-Loup, Station.
A tous, un cordial merci.

 

Naissance à Madawaska

M. et Mme Antoine Cyr (Lydia
Fortin), de Madawaska, Me, font
Part à leurs parents et amis de la
naissance d’une fille, née le 3 avril et
baptisée le 4, sous les prénoms de
Marie, Mancelle, Dolorés. Parrain

Mme J.-A.et marraine : M. et y ee
—Foang;- Pidhiurideton. . PorteusejuMon
Mme Olive Cyr, cousine de l’en-
dant.

 

Naissance

M. et Mme Oscar Michaud (Ger
maine Nadeau), font part à leurs
parents et amis de la naissance d'une
fille, née te 23 mars et baptisée le
28, sous les prénoms de Marie, Ger-
maine, Huguette. Parrain: M. Al-
phonse Michaud, de Sayabec, oncle
de l'enfant; marraine: Alphéda Pa-
rent, de Sayabee; porteuse: Antonia
Michaud, tante de l’enfant.

 

Pour un travail bien fait
adressez-vous à l'Imprimerie
“LE SAINT-LAURENT”.

BING
«

Naissance
 

M. et Mme Théaphile Morin (Re-
se Soucy), font part à deurs pa-
rents et amis de la naissance d’une
fille, née le 27 mars et baptisée le
28, sous les prénoms de Marie, Ma-
deleine, Pierrette, Denise. Panrain-:
M. Georges-Fidoward Morin, frère
de l’enfant; marraine: Mile Made-
leine Morin, soeur de l’enfant, Por-
teuse : Mlle Elianne Morin, soeur
de l'enfant.

 

GISrere

A VENDR
ou a louer

15, RUE IBERVILLE

 

AU NO.
 

Une maison seule et moderne, de
8 appattements, avec système de
chauffage “Buck Wheat”, et gara-
we double sur terrain,

S’'adresser à M .E. Blais, 350
Grande Alllée, Québec ou à Mfle Y-
vinne Chamberland, 5 vue Lévis,

Rivière-du-Toup.
47 —- 2 fx pp,
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Terre à vendre
 

Grande terre, située à un milie
de l’église de Caltano, ainsi que le
terrain des casernes où est érigé

0 isbotiegueREG
vente : maladie.

Pour plus d'informations, s’adres-
ser à

Willie PURCELL, pare,
Cabano.

17 — 1 fs p.

 

Terre a vendre

Un lor de terre avec bâtisses situé
sur le chemin Taché Est, a trois
milles de l’église, à vendre à des
conditions uvantageuses, avec ou
sans roulant.
Pour plus de renseignements, s’a-

dresser à

Charles LEPAGE
St-Hubert, Co. Tém.

+47 — 1 fs p.
 

| Moudelete

|façon aussi logique,

BANG!

  

     

   
Pour promptsoulagement,

prenez un verre de

ABBEY'S
|Le seldesanté |

ADIEU, RIVIERE-DU-LOUP
C'est avec regret que nous appre-

xons le départ de deux de nos bra-
ves jeunes gens de Rivière-du-Loup,
MM. Arséne Fréve et Armand Ouel-
ilet, qui sont partis aujourd'hui pour
FAlbitibi, oll ils ont Vintanticn dese
créer un avenir si la Providence les
favorise et nous le leur souhaitons
de tout coeur.
Comme nous l’avons appris ré-

cemmaent, M. Frève a été destitué
de ses fonctions comme employé ci-
vil au Ministère de la Voirie après
11 amnées de service, non pas pour
raison de malhonnêteté ou d’ingé-
rence pdlitique, mais bien victime du
changement de gouvernement.

Nous réitérons à tous deux nos
souhaits de réussite les plus sincè-
res.

  
 

 

 

Des Amis,
tl

LA PNEUMONIE
ET L’INFLUENZA

Par le Dr John-L. Rice

Commissaire de l'Hygiène Publique
de la Ville de New-York.

 

 

Cet hiver a élé marqué par une lé-
gère recrudescence d’influenza dans
certaines panties des Etats-Unis, et
lans certaines autres, les cas de
pneumonie,  fréquenmment mortels,
ont été nombreux, ‘En général, l’in-
fluenza diffère de ce qu’on appelle
ordinairement de rhume; mais elle
présente le plus souvent des symp-
tômes particuliers au rhume. Tous
les cas de pneumonie ne sont pas dus
à des rhumes, mais un grand nom-
bre d’entre eux peuvent aveir un
rhume à leur origine. La tuberculo-
se est, elle aussi, fréquemment le
résultat d’un rhume.

Au cours de la récente épidémie
d'influenza à New-York, certaines
maisons de commerce employant un
gramd nombre d’ouvriers, ont adop-
té un système qui devrait devenir
une règle générale. Tout employé
se ‘présentant à son travail atteint
d’un rhume, était inrmédiatement en-
voyé chez lui, ia direction considé-
rant que, de cette façon, le malade
guérirait plus vite, et qu'on évite-
rait d’autres cas dûs à la contagion.
ae Sde"Taeoremeht-d'ête

des épidémies
d'influenza auraient du mal à é-
dlater et à se répandre dans les com-
mumautés. Toute personne attein-
te d'un fort rhume, qui tousse et é-
ternue dans un train ou un subway
bondé, est, sans le vouloir, une sour-
ce d'infection pour ceux qui l'en-
tourent, de sorte qu'elle contribue
à augmenter le nombre des rhumes,
@L probablement aussi, les cas d’in-
fluenza.

Voici quelques conseils pour évi-
ter les rhumes :
Mangez en abondance des aliments

‘nourrissants.
Buvez beaucoup d’eau.
Dormez huit heures pleines

jouir.

Assurez-vous que votre
ment est bien aéré.

Assurez-vous que l'air que

par

apparte- 
vous

i

1

    

   

Chambre de Commerce Junior
 

Mardi soin à la salle du Conseil

de Ville, les membres (31) de la

Chambre de Commerce Junior, se

véunissaient pour l'élection des offi-
ciers, i

Jausicurs noms furent proposés,

ce qui ne sunprit personne, parce

que tous ces jeunes gens étaient ap-

tes à occuper les hautes fonctions
que comporte une telle organisa-
tion; toutefois, comme un seul de.
vait être président... un seul secré-
taire». etc... à l'unanimié, ; les
noms suivants furent. choisis:

Président : M. Lucieg#Dufé. : |
ler vice-président : #* M." Roméo

vu ot:

:* M.-Régi-
Ouellet.
2ème vice-président

1ald Bernier. : : 5
Secrétaire : M. Rogé#{Rioux.;

LA LOI DE FA
Dans l'affaire de Ernest & Phi-

lippe Mérette, faisant affaines sous

1ison sociale de MERETTE &

FRERES ENIRG., Eipiciers{bouchers,
i Rivière-du-Loup, P. Q., ,

Cédants autorisés.

Avis est par les présentes donmé
que Ernest Mérette et Philippe Mé-

rette, faisant affaires sous larai

son sociale de MERETTE & FRE-
DES, BNRG., de Rivière-du-Loup,
:P. Q., ont fait cession de leurs biens
le cinquième jour d'avriJ. 1987, el
que la première assemblée des créan-
ciers sera tenue le dix-soptiéme jour
d'avril, 1987, à dix heures de l’avant-
midi, au bureau du Sequestre Offi-
ciel, Palais de Justice, Riviére-du-
Loup, P. Q. .

Pour avoir le droit de vster à lu
idite assemblée, il faut que les preu-
ves des réclamations et les procura-
ions soient déposées entre mes mains
avant l'assemblée. ; ;
Les personnes qui ont des ré«la-

matirns à J’encontre de ces biens
doivent les faire parvenir au gar-
dien ou au syndie, lorsqu'il sera
nommé, avant que la distribution ne
soit faite, à défaut de quoi le pro-
duit de l'actif sera distribué entre
les ayants droit, sans égard à ces ro-
clamations.

GEORGES COTE, N. P:
Gardien

Daté ce soptième jour d'avril, 1437
20, rue de la Cour,
Rivieve~dusLoup, P. Q.

-—

CACOUNA
M. et Mme Félix Dubé:se.s0

daseStHGhnrbesid Bi
les funérailles de leur bedu
L.-H. Roy. '

enti—A
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respirez est non seulement pur, mais
qu’il est suffisamment humidifié, ;

Habillez-vous selon le temps: évi-
tez tout refroidissement du
Albstenez-vous faire usage de
serviettes et essuie-mains qui ont
déjà servi à d'autres personnes,
dans les endroits où il y n des gens
enrhumés.

Tencz-vous à l’écart des
nes enrhumiées.
Si vous attrappez un rhume, met-

tez-vous au lit Je plus vite possible

 

-

 

person-

e! faites venir le médecin. Ne vous
droguez pos avec des spécialités
pharmaceutiques qui sont supposées
“guérir les rhumes”. ;

F-T-1-S PRESS.

BOUM!
UN ECLATEMENT CAUSE UN AUTRE ACCIDENT

  

  
  

 

BAING!
Un
éclatement!
Plus de controle
possible.

Une embardée un choc brutal — et puis?

La police alertée file vers le Jieu de l'accident.

L'accident

Un vra

 

Mettez votre famille et votre auto
SOUS LA PROTECTION DU PLI DORE

VOUS ne tenez aucunement à ce
que votre mom figure dans
journaux à la suite d’un accident
causé par un édlatement et vous
tremblez à la pensée que vous ou
Yes vôtres pourriez en être victi-
mes! N'oubliez pas que des éclate-
ment tuent ou blessent chaque

vitesse.
lope est én>vme,

les
Une simple

le caoutchouce et 12 tissu,

où BANG! un éclatement!
an-

mées, des milliers de gens! Pour-
quoi. vous exposer? Pourquoi
pas vous protéger contre tout
clatement?

Chaleur - Ampoules
Eclatements

Sangez un peu au sort de

“IL Y A UN VENDEUR GOODRICH PRES DE CHEZ-VOUS”

ne Créé par les techniciens de G
é-

town Goodrich.

vos

“

Pneus quand vous roulez à grande
La chaleur qui s'y déve-

Poule formée à Vintérieur, entre
GROS-

ISIT peu à peu jusqu’au moment
avec

ses conséquences souvent fatales.

rich pour vous protéger contre les
'édlatements, le “Pli Doré“ ne se
trouve que dans les Pneus Silver-

C'est une épais-
seur d'un cacoutehoue spécial et de
cordes qui permetlent. au pneu de

Goodrich

tésister à la chaleur interne.
ampoules ne peuvent s’y for
plus jamais d’éclatement
par la chaleur.

Ne VOUS exposez pas

am-

Vous n’avez pas le droit d'exp
votre vie avec des pneus dout

ood-
cer vos pneus actuels par des
vertowns Gocdrieh à Pli Doré.

l’abri des édatements. Bien
les meilleurs — ils ne coûtent
plus cher,

  

causés

Une seule chose a faire : rempla-

sont les seuls qui vous mettent à

— combien dv victimes”

i miracle -— personne de tué.

  

   

    

     

       

  

      

Tes
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oser

eux.   (
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Sil-
Ce

que
pas r
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{BOURSES D'ETUDES

   
  

corps.|

“(St-Eipiphadre; trois frères,

1__ Secrétaire-trésorier :
De Sales Dubé.
Directeurs, deux par (paroisse :

St-Ludger : M. le Dr A. Couturier,
M. Georges Chamberland; St-Frs.-
Xavier : M. Jos. Thibault, M. C.-
Henri Delisle; St-Patrice : M. Fer-
and Pineau, M. Camille ‘Mhibauit.
Aprés les remerciements d'usage,

et enthousiasmés par ce premier con-
tact, en se donna “rendez-vous” pour
le bunquet d'ouverture, qui aura
lieu lundi, le 12, à l'hôte) St4Louis,
à T heures p. m. de conférencier
sera M, Maurice Painchaud, B. A,
L. L., président de la Chambre de
Commerce Junior de Québec,

RUGER RIOUX,
Secrétaire.

Rivière-dt.-Loup, 7 avril, 1937.

M. François

À L'UNIVERSITE
DE MON: REAL

OFFERTES PAR LE
PACIFIQUE CANADIEN

 

 

La compagnie du Pacifique Cana-
dien annonce qu’elle accordera de
nouveau deux bourses d'études à ses
eniployés mineurs ou fils mineurs
d'employés : l’un pour un cours de
(tin) ans à l'Ecole Polytechnique de

Montréal & l’autre pour un cours
de trois, quatre ou cing ans a 'Etole
des Hautes Etudes Commerciales de

| Tontvéal. Nous donnons ici quelques
Fens ietiemiants iniportants concer-

nant l'octroi de ces bourses,

| 4 l'Ecole Polytechnique

| Une bourse d'études comprenant
ing années d’enseignement dans le
cours de génie civil, sera accordée,
par voie de concours, aux appren-
tis et autres employés inscrits sur
ln liste des employés permanents de
la Compagnie, ayant moins de vingt-
ct-un ans, et aux fils mineurs des
employés. L'examen du concours.
qui aura lieu le 22 saptombre, sera
l'examen d'entrée à l'cole Polyte-
«hrique, Ja bourse sera attribuée
tu candidat qui aura obtenu la
[ius haute moyenne,

À L'Ecole dea
; Mantes Etudes Conumerciales
i Une bourse semblable, compre-
tant un cours à l'Ecole des Hautes
cluds Commerciales, affiliée à

l'Université de Montréal, est aussi
offerte aux employés inscrits sur la
liste des employés permanents dew

agnie,ebaux fils deces em:
Méux"cdhditionssuivantes :

Un cours de trois ans, pour les
candidats âgés de pas plus de 23 ans.
détenant le degré de bachelier-às-
arts, ou l'équivalent, ou pour ceux
qui, ne détenant aucun diplôme, su-
biront avec succès l'examen d’ad-
mission.
Un cours de quatre ans, pour les

candidats âgés de pas plus de 22
ans, détenant le degré de bachelier-
ès-sjences, barclyslier-ès-lebtres, ou
l'équivalent, ou pour ceux qui, ne
détenant aucun diplôme, subiront
avec sudvès l'examen d'admission.
,Uncours de ciny ans pour les can-

didats âgés de pas plus de 21 ans
détenant le certificat de 11ème an-
née de la Commission des Ecoles Ca.
tholiques de Montréal, ou l'équiva-
lent, ou pour ceux qui ne détenant
aucun diplôme, subirent avec succès
l'examen d'admission.

‘Les examens auront lieu durant
la première semaine de saptembre,
et la bourse sera attribuée au can-
didal qui, étant muni d’un certifi-
cat de la Compagnie et s’étant con-
formé à toutes les conditions d'ad-
mission, obtiendra la plus haute
moyenne.

Les demanides de certificats per-
mettant aux personnes de prendre
part aux examens de concours de-
vront être faites à M. F.-J. Curtis,
Staff Register and Secretary, Pen-
sion Department, Gare Windsor,
Montréal. ‘On peut obtenir une co-
pie du programme d’études ct des
conditions d'admission en s'adres
sant au diredteur de chacune des
éroles susdites.

St-Hubert
FEU M. EUG. THERIAULT—

Te 27 mars est décédé, M. F'ugè-
ne Thiériault. 11 était âgé de 54
ans et 1 mois.

. Doué d’un courage et d'une pa-
tience inébranlatle et agissant tou-
Jours avec justice, c'était un honmê-
te homme aimé et respacté de tout
le monde. M sera vivement regret-
té de tous ceux qui l’ont conmu.

Il Jaisse pour pleurer sa perte,
son épouse, née Eugénie Dion, sept
filles : Mme René Dionne, de Ca-
couna, Mme Paul Souey, de St-Hu-
bert, Marie-Louise, institutrice, Lu-
cienne, Fernande, Blanche et Fran-
çoise, Huit garçons : Charles-Eu-
gene, Jean-Baptiste, Léo, marchand
à St-Juste du Lac; Félix, Désiré,
Lucien, Romuald et Benoit, son pè-
te, M. Charles Thériault, de d'Isle-
Verte; quatre soeurs, Mme Donat
D’Amours (Mathilde), Mme Joseph
Hamel (Adèle), toutes deux de Sa-
em, Mass, Mme Vwe Nhrcisse Mo-
rin (Blanche), de Drummondville.
Mme Omer Thériault (Amna) de

Joseph,

 

 

 

  

IChanles ot Alonzo Thériault.

, Ses imposantes funérailles ont eu
lieu le 30 mars, au milieu d'un grand
concours de parents et d'amis,

La levée du conps fut faite par M.
J'aibbé Hildebrand Roy et le service
fut chanté par M. l'abbé Stanislas
Roy, curé de la paroisse. La croix
était portée par son fils Romuald

'Phériauit. Les porteurs d'honneur é

BaptisteLioPASDone eu! ste, A ix, Désiré et Lu-
cien Thériault. * "
REMERCIEMENTS—
La famille remercie bien sincère-

ment tous ceux qui leur ont témoi-
gné des sympathies, soit par of-
rande de messes, bow uquets wpirie

tuela, visites ou assistanve aux Tans.
‘ailles.   

—

PROTESTATION
Rivière-du-Loup, 31 mars, 1937.

A une réunion du Cercle Mgr
Villeneuve de l’A. C. J. C., de St-
Patrice de Rivière-du-Loup, en pré-
seuce de la majorité des membres,
il est proposé par J.-Roger Lévesque
secondé par J.-Ls. Fimond, que ln 16
solution suivante soil envoyée à
l’Hon, Ernest Lapointe, ministre de
lu Justice à Ottawa pour demander
le révablissemen de l’art. YB du code
Criminel, Cette résolution fut u-
aoptiée,
ATTENDU que depuis longtemps

le communisme fait des progrès
tans notre province;
ATTENDU qu'il est de première

Importance de prendre tous les
moyens nécessaines pour arrêter la
marche de ces théories destructives;
ATTENDU que le rétablissement

de l’art. 98 dans notre Code Crimi-
nel serait un des moyens efficace
de comuvattre le communisme;
ATTENDU que le Gouvernement

Fédéral doit coopérer avec cdlui du
Provincial dans les mesures de ré-
pressions;

C'est pourquoi le Cercle Mgr Vil-
leneuve de l’A. C. J. C., de St-Patyi-
ce de Rivière-du-Loup réuni en as
sentlliée générale prie le Gouverne-
ment Fédéral de prendre les moyens
voulus pour c¢ombattre le communis-
me au Canadu et de nétabliv l'art.
88 du Code Criminel.
Que copie de cette résolution soit

envoyée aux journaux ‘SL'Action Ca-
tholique” et “Le Saint-Laurent”
pour publication.

CERCLE MGR VILLENEUVE

A CAC.

CAMILLE LEVEILLE,
Président.

VRAIE COPIE
LEO RRIAND,

Secrétaire.

AU PRINCESSE
ANNE-MARIE

Samedi—iLunidi—M ardi

Le cinéma français compte bien
des vedettes aimées du public, mais
nous pensons qu’il faut placer au
premier rang dans l'admiration po-
pulaire Annabella. Elle nous re-
vient dans “Anne-Marie”, qui prend
Jyaflfiche samedi.
Le cadre de ce film est l'aviation

commerciale française. C'est la glo-
rifieation de l’amitié qui réunit en
un groupe solide ces hommes d’éli-
te que sont les pilotes commerciaux.
Leurs actes d'héroïsme, pour être
moins connus, n’en sont pas moins
sublimes panfois. C’est ce que le
film nous fait comprendre au moyen
d'une intrigue de Saint-Exupérey,
le meilleurécrivaina enre.
Anne-Marie “veut VER ‘pilote.
Un groupe d'hommes, oukblieux de l'a-
mour pour Je devoir, constitueront
son conps professoral. Mais le soir
d'une tempête, la brave jeune fille
sera sauvée dc la mort par un jeu-
ne inventeur dont la présence d'es-
prit aura aevancé le dévouement des
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SPECIAUX POUR CETTE SEMAINE

HARS UGAGÉS
1936
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ROBERT TETU
A DES PRIX D'OCCASION

1936
1936
1936
1936
1936
1936 |
1936 |
1936 |.
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Ces chars sont en parfait ordre et vous
assureront du confort dans vos voya-
ges. Venez les voir, vousserez les bien-
venus.

amis d'Anne-Marie.
Outr: Annabella, on verra Pierre

Richœrd-Willm, en inventeur: Jean
Murat, che fapilote; Abel
Pierre Lubry, Puul Azuis et
tian-Gérard.

Chris-

Aussi un sujet court sur le Révé- Nélté en reudent ‘“Martyre”
rend Frère Andre.

L} s'agit de “Martyre”. Voilà bien
une piece faite pour vous plaire.
La T

Jacquin, un si byau tri.anphe dans “La Fem-
sauru bien nous montrer de- “me X°

rechef

roupe qui vient de remporter

su souplesse et son homogé-
d’une

Les différentes fagon tout à Fait brillante et nous
phases de su vie, son oeuvre (l'Ora- KOuVOns être certain que le rôle de
toire St-Josaph) ef sa mort,
—Ieee

SURSCENE
‘La Troupe Cie Théatre Canadien

vient de mettre à l'affiche, pour
jeudi de la semaine prochaine, un
drame de toute beauté.
oeuvre célèbre depuis sa fondation.

chaque persormage sera

da mise-en-scèneseront. -comme,
jours app BrissPree -
nez vos billets chez Girard et Frères,
‘de suite, Admission 25c et 85c. Cet-
t
I
€ soirée es sous les auspices de la
anfare de la Cité,
 

C'est uno l'vitez la grève des Bank-notes...
En faisant de la PUPLICITE
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MARCELLE RIOUX
m5 Immeuble Le Magasin de Fer, Enr.

80, rue Lafontaine - Riv.-du-Loup,Sta.
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SPECIAL!
DU 8 AU 18 AVRIL SEULEMENT

Certains compétiteurs se plaisent a di-
re que le Salon “ACME” est fermé.

Je dois donc informer ma clientéle et
le public en général que mon salon de co fiure
n’est pas fermé et qu’il demeurera ouvert à l’a-
venir. Commepar le passé je donnerai les dif-

férentes sortes de coiffures, manicures, etc.

Confiez votre chevelure à une person-
ne DIPLOMEE, et avec la merveilleuse ma-
chine “ACME”je suis persuadée de donner a
toutes entiére satisfaction.

Réguller $3.50
POUR ......

 

   
   

      

       

     

   
    

   

$2.50

 

p e : rendu a- 5
vec. entrain et conviction. Le décor et  
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“PAGE SIX

St-Louis du Ha! Ha!

Miles Simone et Lucile Ethier se

rendirent a Cabano par affaires.

M. Alphonse Ccuturer et sa fille |

Tmurette sont veius (hez eux pour.

Pâques, de même que M. Gérard,

Couturier aspirant à la  prétrise.

Mile Laurette demeure avec sa mè-,

re, M. Alphonse rét.urne à Mars juin

pé, M. Gérord va poursuivre sès

études à Rimouski.

M. Louis Fournier est

dans sa famille après avoir

fhiver 3 Edmundston, oo

Mme Cyprien Ethier et sa fille,

Mme Dieudonné Berr.er allérent à

Edmundston par affaires.

Mile Gabrielle Guéreiie et son

frère 'Charles-Eugène passèrent quel-

ques jours chez leur soeur, Mme

Adélard Malenfant, de Cabano,

Mle Racheile Guérette passa ses

vacances de Pâques à Cakbans chez
son frère, M. Ddllard Guérette,

Mile Stella Guérette, de Cahano,
demeurs quelque Lemps dans sa fa-

 

revenu
passé

mille. .
Mme Paul-Fmile Bérubé est al-

lée en promenade chez ses parents,
a St-Alexandre, .
M. Alphonse Fournier

avoir passé r à Cousapseël,

fête de Pâques, de
J Onl Morin, de St-

  

mon ‘est
d=21ip oli 3 i

ouple de ‘mols.
er Chayest est

ei ;

   

    

 

 

be‘après une courte ma-
Marguerite Blanchette, 

; demeure.
quelques jours chez son père, après:

“Morin est venu dans saloo

tion de: Mlle Lucille Maill

“Morin.

—

 

“LE SAINT-LAURENT”, 8 AVRIL 1937
 

 

 

   
    
DEGAGE RAPIDEMENT

la tête “prise” 

“Ah! maintenant
je peux respirer!

  

BZ

QUELQUES GOUTTES

SEULEMENT DANS

CHAQUE NARINE

  AIDE À EVITER
nombre de rhumes   
 

 

Biencourt et :l'œitre à St-Honoré.

   

 

11—Dimanche 2,33 3.00
Nous prions les membres de la|12—Lundi . . , 3.13 342

famille Boucher, d’agréer nos sin-|13.—Mardi . 3.56 4.25
céres condoléances, 14,Mercredi . 439 5.15
NAISSANCE— 15—Jeudi . . . : . 525 6.09
Le 21 mars dernier, M. et’ Mme (16-—Vendredi .. . . . 623 7.40

Evariste Bérubé ont, fait baptiser [17.—Samedi . ... . , 17.28 8.23
une fille, sous Jes prénoms de Ma- [18.—Dimanche . . . 8.43 9.48
rie, Madeleine, Colette. Parrain et |19.—Lundi . 10.00 10.53
marraine : M. Maurice et Mlle Y-{20.—Mardi , . . . 11.14 1153
vette Bérubé, frère et soeur de |21.—Mercredi . . . . 12,14 1243
l'enfant. Porteuse: Mme Charles-|22—Jeudi . . , . . 12,58 1.0%
Eugine Ouellette,” = ; 23.—Vendredi . 1.23 1.43

‘ Co 24.Samedi 2.00 2.32
25.—Dimanche 233 2,56
26—Lundi . 3.03 3.27
27.—Mardi .. . . 3.35 4.01

- 5 28Mercredi . . 4.08 4.34
Résultat du concours donné en [22-—Jendi . ro 5.12

mars, à ‘l'école No. 6, sous la direc-
 Joux, ins- |

trite: ; i : '
; année : Mile Félicie Morin. .
4èmeannée : M. Réal Morin,
ème: année - M. Benoit Thériault.
èmeannée © Mile ‘Marie-Paule

  
 

 

lère année : M. Renaud Morin.
Cours préparatoire : M. Albert

Bélanger.

 

St-Emile d Auclair
NAISSANCE

  8° ans, à da demeure de
ère, M. Dérila Paquet.

vice et sa sépulture ont
“notre paroisse de 3 cou- |

la famille de M. Pa-
gréer nos sincères sympa-

né Wilibrod Boucher, fils
oie, Agé ide 17 ans et 10

eidentiffment à Bien-
une explosion de chaudiè-

peur, à la scierie de la Bien-
court -Lumiber Crmpany. dirigée par
M.Pierre Malenfant, et inhumé ie

  
  

|'surs parents et amis de la

M. et Mme Adbert Mailloux {Ro-
se-Anne St-Pierre), font art a

nais-
ance d'une fille, née le 18 et bap-
isée le 19 mars, sous les prénoms
“2 Marie, Julienne. Parrain et mar-.
‘aine : M. et Mme Polydore St-:
Pierre, grands parents de l'enfant.

—— CR ———rrr

HEURES DELA MAREE
MOIS IPAVRII, 1937 3 courant en notre paroisse au mi-

lieu «dune affluence considéralde de
parents et d'amis.
Les Jeux autres victimes de cet

accident ont étéinhumées, d'une à

{Heure normale de Pest)   A.M. P.M.
8——Jeudi 12.49 12,58
8.—Vendredi . 1.13 1.33

1.63 2.16

30.

    

  

Vendredi. ;, ; .

CHEVAUX!-

Toujours en mains un nombre
considérablede chevaux de choix
à des prix défiant toute compé-
tition. - Prix snéciaux aux com-
merçants du dehors.

 

GROS ET DETAIL

Ecuries Cyr. Bussières
49 St-Bernard, Québec.

TEL. 6827

F. FRANCOEUR
38 Aiguillon, Québec.

Tél., res., soir 26096  
 

10.—Samedi

 

 

(Coupé sport avec sièges opéra)

Livré à l’usine, Oshawa, Ont.
Taxes du gouvernement, Ticence et
fret à coût additionnel, ( Prix sujets

à changer sans avis.)

 

 Vous serez content d’avoir choisi le
plus bel auto à bas prix du Canada

PRESENTEE IL Y A 11 ANS,
vette grande valeur General Motors

est maintenant sur le point d'établir

de nouveaux records de vente. Sur-
veillez Pontiac! La confiance publique

repose sur Ja réputation du fabricant
et la performance du produit. Et c'est
cxActement ce qui à permis à Pontiac
de pauner et de maintenir fa confiance

de ses clients! Il s’est fait estimer
praduellement et inévitablement avec

le résultat qu’il est aujourd’hui un des
autos les plus populairessur le marché,

A

 

 

Oui l'avenir du Pontiac est riant .
et il en est de même des propriétaire
de Pontiac,
veillez Pontiac. Allez chez n'importe
quel dépositaire Pontiac et Laissez un
modèle 1937 vous démontrer pour-
quoi ascension des ventes est si

rapide! Le Pontiac s'est fait de nou-

veaux amis d'année en année, mais

avec la grande popularité des modèles
1937, la carrière de Pontiac dans le

domaine de l'auto ne fait que com-
mencer.

Ainsi, nous disons, sur-

P.317F8

 

ROBERT TETU
RIVIERE-DU-LOUP

 

[Petites Annonces
Maison à vendre

ou à louer

 

Située dans le village de l’Isle-
Verte, sur la Côte de la Station, voi-
sine de Pierre Vie), marchand. Eau
courante et électricité, Bonne gran-
deur de maison, avec grand hangar
et garage.

Bonnes conditions, S'adresser &
Adélard JEAN

St-Ludger de Rivière-du-Loup.
46 — 2 fs p.

) Ferme a vendre

Une terre de 600 acres en culture,
avec bâtisses, située dans le village
de Notre-Dame du Lac, à deux ar-
pents de l’église, Deux beaux ver-
gers contenant au-delà de trois
cents arores fruitiers. Fan couran-
te dans toutes les bâtisses. L’aque-
due appartient au propriétaire de la
ferme, v
On demande un bon fermier avec

instruments aratoires, pour la pro-
chaine saison. La propriété peut
employer trois ou quatre hommes.
Pour plus de renseignements; é-

ecrire à

Georges GUAY, cultivateur,
Cacouna. 2

A vendre : T5 tonnes dé foin.
41 — 4 fs p.

Pour apprendre
la musique

 

  
 

Méthode originale, sensationnelle,
ct copendant très pratique pour
Jouer le piano, la guitare et l'ukule-
le, simplement en assortissant les
icouleurs. La dernière sensation mu-
{sicale dans le monde entier, mais
(d'origine bien canadienne, Pas de né-
iressité de professeur ni d’enseigne-
ment. Dès aujourd'hui, vous pour-
rez jouer en utilisant la méthode
MUISLOGLOR. Ecrivez pour nos li-
vrets gratuits d'instruction. Des re-
présentants possédant de bonnes ré-
férences sont demandés. S‘adresser à

Simplay Isstruments Limited,

60, rue Front Ouest,

Toronto, Ont.
14 — 4 fs p. p.

 

Terre à vendre

Une terre de 8 arpents de lar-
geur par 40 de profondeur, avec bâ-
tisses et roulant, située sur la rou-
te nationale à 25 anpents plus bas
que l’église de Trois-Pistoles. Au de-
là de 20 bêtes à cornes, deux che-
vaux, etc, ete. A vendre à de très
bonnes conditions.

Pour plus de renseignements, s'a-
dresser a

Adélard LEBEL, cultivateur,
Saint-Arséne.

44 — 4 fs p.

NOUVEL HOTEL
A RIVIERE-DU-LOUP

HOTEL BEAUSEJOUR

 

On annonce l'ouverture d’un nou-
vel hôtel dans l’ancienne maison de
pension Guillemette, située sur la
rue Iberville, en face du bureau de
poste en bas. L'ouverture se fera
le ler avril, L'administration de
cet hôtel sera sous la direction de
(M. Hervey Côté, ancien gérant de
Phôtel Victoria de Trois-Pistoles.
Pension au mois el à l’anuée à prix
raisonnable.
45 — 4 fs p. p.

Grément de moulin
a scie a vendre

 

 

1 chaudière de 65 forces; 1 engin
de 55 forces; machines à bardeau;
moulanges à marteau: arbre de
couche (shaft) de 2% pouces; char-
royeur ia billots (carriage); cour-
rojes et poulies; le tout & bon mar-
ché.

Pour les conditions s'adresser à
M.-S. BARD

Propriétaire de moulin à scie
St-Honoré, l'ém.

44 — 4 fs p. p.
 

Terre à vendre
Plusieurs belles terres à vendre

dans le village de St-Hubert et les
alentours; aussi le long du Chemin
Taché dans St-Cyprien et St-Jean 
‘deDieu et le long du Chemin du Lac
Témiscouata. Plusieurs de ces ter-
res sont avec roulant, à vendre à sa-
crifice.

Pour prix et conditions s'adresser
à ALFRED SAINDON, Saint-Mo-
deste, qui s’engage à conduire gra-
tuitement les acheteurs sérieux.
15 — 52
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ArthurBernard
Entrepreneur - Couvreur
Piombier - licencié

Licencié pour installation de

PARATONNERRES
Ainsique tout le. matériel, néon,

   
 

 

+“pour” ces installations, *

   

Avant de donner vos contrats peur

couverture, informez-vous de mes\
prix qui rencontrent toujours la

compétition.

Boite Postale 132 Tél. 114

IVIERE-DU-LOUP

 

 

 

 

BLAISE FOUR
 

 

 

NIER B.A.…LL.e.
AVOCAT - PROCUREUR

ÉDIFICE BANQUE PROVINCIALE
319 Lafontaine

 

Bureau à Notre-Dame-du-Lac tous les samedis

 

 

CHEMIN

EN FORCE LE 28

  TEMISCOUATAHORAIRE No. 93

rent
Heure du Méridien de l'Est.

*No 1 *No 2
Passager Passager

T5 A M, Dép- Riv. du Loup, Qué. Arr. 4,10 P. M.
tr30 AM. Arr. !Edmundston, N. B! Dép. 1230 P. M.

: *No 4
oes Mixte

12,50 FM, Dép. Edmnndston, N. B. Arr. , 10,60 A. M,
Zo PP. M. Au, Connors N. B. Dép 8.10 A. M.

*Service quotidien, le dimanche : excepté.
. : ?Pour plus amples informations, prospectus, ebe., s’adresser à

A. STEWART,
Gérant Général.

C.

DE FER

SEPTEMBRE 1936

 

 

 

y Jules, debout sur la
perçevoir qu’il s'est précipité

eri strident et va se précipi

i. tions, menaces, coups désespé

 

rive vient de s'aa

flots pour sauver Dumais, Il pousse un

de torrent, José l'en retint. Supplica-

5 Bs fait lâcher prise au fidèle serviteur.
: we ce . ; -

      
a Pendant

dans les

ter dans JYétreinte de Dumais,

sauveteur”.
au manoir seigneurial.

rés, rien

empressés et entendus lui
wigyés, ~~ CTT

ce temps. le capitaine aidé -
de ses amis hâla l’anarre, Il fallut de
grands efforts pour dégâger Arché de

= “I] n’est pas
mort, il n’est qu’asphyxié, ajouta le

L'on transporta la victime
La, des soins

Winelratourt Jean-Marie

 

   

 

Masslcotte, Commentateur: Pierre Dettan, Cap-de-Ia-Madeleine
Kditeur: L'Ass. Cath, dé8 Voyageurs de Coiiéses,

Section des Trois-Rivières.
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ycux hagards qui

reille de la bouche

furent pro- “Mafemme,mese
|

Bientôt des gouttes d’une sueur sa-
lutaire perlèrent sur le front du ris-
capé; peu de temps après, il ouvrait deg

vieux curé. Celui-ci approcha son o-

mières paroles qu’il recucillit furent:

Sa pauvre

se fixérent sur le

de Dumais; lrs pre-

a onsieurAr.
  

  
ri broyé dans la débâcle.
vicux curé lüt annonça qu'll repceaft

cn sûreté dene Ja chambte voisine eDe
s'y précipita, Ja gorge haletante et des

lpanesdeApis

 

 
 

femme vensit 'artivez

eu manoir ignorante de l'issue du tra
sique événement. Elle croyait son mas

Quand %

picins la 1e.
*

   

 

   

 

Bureau 1 39
Résidence 208

LEO BERUBE
AVOCAT

TEL:

 

  

   
    
  

Bureau: 5 de la Cour
Résidence : 4 Domaine

RIVIERE-DU-LOUP

 

Dr ULRIC BLIER
MEDECIN - CHIRURGIEN
ex-interne des hôpitaux.
 

2. rue Beaubien
Rivière-du-Loup, Centre, .
 

Bureau : 11 à 12 a. m.
13a 3pm
7a 8p m

Téléphone : 212.

 

 

 

Dr D. SAINDON
Chirurgie et Laboratoire

à l’Hôpital 
BUREAU:-

: 136 RUE LAFONTAINE

RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.

TEL. 145

SS 
 

COOO00C000000000000000000

Votre famille est-elle protégée
tu cas de votre mort? — Etes-
vous protéyé si vous aviez un
“ccident ou que si wous étiez
mulade?

CONSULTEZ

Roméo McClure
ISLE-VERTE

Représentant du District

“The Maccabees’’
Laplus forte

Association en son genre.

2000000000G060000000000060
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Chaloupe à vendre

Bonne chaloupe de 18 pieds de
long par 5'é de large, construite en
chêne et en pin, ave voile de pre-
mière qualité, à vendre à d’excel-
lentes conditions. S’adresser a

MORENCY FRERES,
Trois-Pistoles.

45 — 3 fs p. p.

AVIS
Tous les cultivateurs qui désirent

changer leur semoir ordinaire pour
un semoir fertilizateur, c’est-à-dire
qui sème l’engrais chimique, je don-

 

|Merai <un prix très inféreskantpour]
le semoir usagé.

J. W. DUBE
Agent McCormick Deering,

22, rue Amyot.
Rivière-du-Loup.

46 — 4 fs p.
 

Magasin à vendre |
ou à louer

 

Magasin en briques solides, gran-
des vitrines, voisin du Garage Ré-
gional. Pour informations s'adres-
ser à

J. 8. PROULKX,
Saint-Ludger.

46 — 2 fs p.
 

A ceux qui aiment la
lecture
—

Prenez un abonnement à notre bi-
bliothèque cireulante. Plus de 2000
volumes. Romans, aventures, histoi-
res, littérature. etc. ete.

SPECIAL:

Abonnement de 6 mois pour $1.00.
Venez visiter nos rayons. Choix

pour tous. Quoi de plus beau
qu’un beau livre pour passer une
agréable soirée d'hiver.
LIBRAIRIE GIRARD & FRERES

Enr,
Rue Lafontaine,
 

À vendre ou à louer

 

Magasin ainsi que maison à deux
loyers, dont l’un de 12 appartements
et l’autre de 3, à vendre ou à louer.
Situé sur la Côte St-Jacques. Stock
du magasin à vendre avec tout le
roulant. Grand terrain. Deux gara-
ges et hangar. Ancien poste de li-
cence de bière.
Pour informations, s'adresser à

Mme J.-C. Bérubé,

10, Côte St-Jacques,
, Rivière-du-Loup.

35 — j. n. o,
 

Fleurs Fieurs

 

Fleurs artificielles et naturelles, en
tout temps de l’année. Bouquets de
mariée, Couronnes Mortuaires, Déco-
rations de toutes sortes, ete. Prix
spéciaux, satisfaction assurée,

Marie-Louise PAQUET,

Fleuriste,
Tél. 8998 18, rue Lévis.
52 — j. n. o,
 

Argent à prêter
meme  Vous trouverez à prêter votre ar-

gent en vous adressasnt à J.-OSCAR
LEVESQUE, notaire, 18, rue de la
Cour. Rivière-du-Loup.
 

J. L. MARIER, Enr.
COMMERÇANT DE BOIS

de chauff, SAUX verid, of
Pr agencede doutes norbus,

Rue Chouinard 
 

i
]

. F

RIV.-DÜ-LOUP, Stata
Tai, 880 ‘ |

 
 

DOUGET & GENDRON Enr.
COURTIERS D’ASSURANCE

Incendie - Garantié -Vie - Accidents

1 rue de la Cour, Rivière-du-Loup.
TEL. 86-

 

 

| CARTES D'AF
 

FAIRES
 

Dr Antonio Paradis
CHIRURGIE

Rayon X à l'Hôpital

Bureay à 2 heures P. M,

Tous les jours

Dimanche excepté.

RIV.-DU-LOUP, Centre
Tél. 158

 

 

 

Dr J. O. Benoit
MEDEGIN — CHIRURGIEN

29 rue Lafontaine

RIV.-DU-LOUP, Station
———

Opérations à l'Hôpital

Bureau : 2 à 5 heures p m
6 à 8 heures p. m.

 

 

Dr Alphonse Couturier
MEDRCIN — CHIRURGIEN
Kx-étudiant des hôpitaux de New-York
1Ex assistant des hôpitaux de Montréal,
Spécialité: URoLOGIE (Maladies .

des reins et de la vessie),
Bureau:- 114 12 AM.

2a 4 PM
6h a s +

TEL. 4103

St-Ludger, Rivière-du-Loup.

LUCIEN BEDARD,84.11.
NOTAIRE

Casier Postal 190

4, rue de la Cour

RIVIERE-DU-LOUP

Téléphone 8

 

    

Casgrain & Lizotte
AVOCATS et PROCUREURS

7, rue ds la Cour.

RIVIERE-DU-LOUP

 

Léon Casgrain, C. R.. M. P. P.
L. P. Lizotte, C. R.

 

 

LEON PARADIS
AVOCAT et PROCUREUR

 

Z rue de la Cour

 

Rue de l’église
RIVIERE-DU-LOUP
 

 

J -François Pouliot, M.P.
AVOCAT

——

Bureau en face de l’église

RIVIERE-DU LOUP
 

 

HORACE CIMON
AVOCAT

 

16. rue de l'église

RIVIERE-DU-LOUP
Téléphone No 2652

 

 

 

yeLessardJol 141

CHIRURGIEN DENTISTE
and 100 La Four -

Riviere-de-/oup

   

 

 

Alex. Michaud, C.R
AVOCAT

Burean :

EDIFICE BELLE

6,rue de la four

 

 

Dr Luc LEBEL
MEDECIN — CHIRURGIEN

78% rue Saint-André

RIVIERE-DU-LOUP
STATION

TELEPHONE 54

 

 

B. P. 122 Tél. : 8034

Dr L. Pelletier .
CHIRURGIEN-DENTISTE

881, rue Lafontaine

RIVIERE-DU-LOUP.
 

 

Dr H. Provencher
CHIR URGIEN-DENTISTE

Bureau:--
162, rue Lafontaine.

RIVIERE-DU-LOUP,
CENTRE,

 

 

J. E. Alexis Dumais
— COURTIER —

75, rue Témiscouata,
ST-LUDGER RIV.-DU-LOUP
—

Achat et ventes d'obligations
Municipales — Scolaires

et de Fabriques
TELEPHONE 4124

 

  

pe

 

Tél. : 3633 C. Postal 86

G. R. ANCTIL
ASSURANCES

Successeur de

JOS.-N. ANCTIL

Rivière-du-Loup, Station.

97, Témiscouata.  
Camions

“INTERNATIONAL”
vendus par

HIRAM SAINDON
St-Arséne

Co. Témircounta. 
 

 

Caisier Postal: 7

 
 

Bureau : 226Telephone Résidence: 4738

DAVID E. RIOUX
AVOCAT ET PROCUREUR

65, rue Lafontaine, Edifice Levasseur,

RIVIERE-DU-LOUP, STATION.

 

5, Rue de la Cour,

RIVIERE-DU-LOUP
  

  

S.P.DUGAL
NOTAIRE

pro

Téléphone : 140,

      

  

  



   

Protestations de
J.-F. Pouliot

 

On aurait exercé une certaine pro-

tection a l’éyard d’une classe de
cheminots.

M, Jean-François Pculiot a pro-
testé, la semaine dernière, au comi-
té parlementaire des Chemins de fer,
au cours de l'étude du rapport an-
nuel du Canadien National, contre
une certaine protection que l'on au-
rait exercée en faveur de certains
employés de chemins de fer au dé-
triment d’autres.

M. POULIOT: Merci. Je désire
remercier M. Kinley d'avoir parlé
comme il l'a fait. En réponse aux
remarques de M. Walsh, qu’il me
soit permis de dire que je ne me
défie pas de tout le monde. Bien
que je ne parlage pas ses idées sur
certain: points, c’est une grande
erreur de prétendre que tout le mon-
de est infaillible en affaire. Celui
qui a la tête de la direction du che-
min de fer ne peut prétendre être
infaillilde et peut fort bien recevoir
des suggestions, même de profanes,
et les accepter ou les refuser. Mais
il faut étudier si les suggestions
fuites peuvent être utiles. Je ne
veux rien ajouter à ce que l'on a
déjà dit à propos des réparations
des wagoms et touchant le coût de la
traction, mais le chômage existe
zussi bien dans les petites localités
aue dans les grandes vilies. En cen-
tralisant le travail, le chamin de fer
cu toute autre organisation donne
Pianpression au public que Ton ne
peut trouver de l’ouvrage que dans
les grandes villes D'où le nombre
dés sans-travail est plus considéra-
lle dans ces derniers endroits.

I’ANCIENNETE

T y a une autre question que je
veux traiter J’ai appris de source
digne de foi que la liste d’ancienneté
des hommes employés par le chemin
de fer de l’est du Canada a été falsi-
fiée au temps de l’amalgamation de
ce petit chemin de fer. Selon cette
information, des hommes qui y ont
travaillé, commie manoeuvres par-
tiels, apparaissaient sur la liste
comme ayant le droit d’ancienneté
en qualité d'hommes de métier;
cette ancienneté comportait de vingt
à vingt-cinq ans. Ces gens de New-
Carlisle et d'autres endroits, qui
n'avaient aucune formation techni-
que prirent la place des véritables
hommes de métier qui avaient gagné
leur ancienneté, mais étaient mis de
côté,

réel grief, et je vous soumets l'affai-
re, M. le président, je la soumets
aussi au sous-ministre des Chemins
de fer et à M. Hungerford. Je vou-
drais que la direction fasse une en-
quête p:ur vérifier si ces renseigne-
;ments sont fondés ou non. S'ils le
sont, en toute justice pour ceux qui
jont été traités injustement, ces hom-
[Ver dont l’ancienneté est fausse doi-

 

vent être renvoyés d'où ils viennent
et leurs positions doivent aïler à ces
employés expérimentés qui ont souf-
fert une cruelle injustice.

UNE REPLIQUE

M. HUNGERFORD: Puis-je ré-
pondre à cet avancé? ll existe des
règlements plus où moins reconnus
pour ce qui concerne l'absorption du
personnel dans l'organisation Le
personnel de cette ligne et d’autres
lignes fut accopté et a regu le rang
d'ancienneté d'après ces principes
géréraux. On a beaucoup discuté ce
sujet; on a fuit enquête; le statut
des hommes, lorsqu'on prit la ligne,
dut déterminé par entente après en-
quête et des représentants de l'onga-
nisaticn et de la direction,

LES CHEFS D'UNION

M. POUTAOT : Je vous remercie,
M. Hungerford, mais puis-je vous
dire quelque chose de plus. M arrive
très souvent que les hommes <ont
trahis par les chefs de l'union. Et,
c’est le cas, lorsque le chef d’un

crête, la société des Odd Fellows.
C’est une chose très grave que de
donner la préférence au détriment
des autres. 1! y a un cas, en parti-
eulier, d’un homme qui a été envoyé
de New-Carlile ou d'une autre
place comme un homme de métier
expérimenté et les hommes de la

 
Rivière-du-Loup ont dû lui montrer-
son métier. Cet homme ne connais-
sait absolument rien. On porta une
plainte à l'union et au gérant-géné-
ral, mais on ne fit rien. Cet homme
avait de la protection. C’est injuste.
Si les Chevaliers de Colomb avaient
fait la même chose, je me plaindrais.
Je nappartiens i aucune société se-
erète. Je veux justice pour tous. I
existe des chefs d'unions aui ne
pensent qu’à eux-mêmes. Ils por-

tent une grosse chaîne en or et fu-
ment de gros cigares. Ils sont très
audacieux. Ils placent leurs pieds
sur les pupitres. Nous en avons quel-
“ques spécimens à Ja Commission de
;haycement., Ils n'ont jamais fait
quelque chose dans leur vie. Nous

 

union, appartient à une société se |

Ecrivez à ces gens, vous recevrez des
réponses absurdes, si vous en avez.
La plupart des chefs — particuliè-
rement le Congrès des Métiers et du
Travail et M. Mosher — ne sont pas
compétents et je les dénonce forte-
ment au nim des cheminots. La di-
rection ne doit pas oublier que ceux-
ci constituent un bien important;
que la vie de tous les passagers est
entre les mains des ingénieurs et des
chauffeurs. Ces hommes doivent être
compétents et ceux qui réparent et
construisent les wagons dcivent être
des ouvriers expérimentés, des hom-
mes de la plus grande efficacité, de
sorte que lorsque nous savons qu'ils
ont approuvé un travail, celui<i est
bien exécuté.

H. HANSON : Vous ne voulez
pas, certes, parler des chefs des dif-
férentes unions ferroviaires; les or-
ganisations ouvrières élisent leurs
propres*chefs.

DES FICELLES

M. POULIOT Oui,
sont organisées de telle sorte que
ces honimes restent là; Es tirent les
ficelles et travaillent puur leur posi-
‘tion aux dépens des honumes. Les
Pommes paient pour la protection.
C’est une sorte d'assurarce, mais il
ne reçoivent aucun avantage en re-
tour. Maintenant, Monsieur, une
autre question...
M. WALSH: Finissons-en avec les

cheminots et les Odd Fellows.
M, HUNGERFODD: Durant les

quelques dernières anmées, nous
avons enquété sur des douzaines,
peut-être des centaines de cas de ce
genre. Je crois que ce serait servir
Jes fins du comité si M. Pouliot
serait assez bon de me donner un
seul cas. Je ferai faire une enquête.

M. POULIOT: Je vous en enver-
rai un.

“Le Droit”
Ottawa, mercredi, 24 mars.

  

 

L’Heure
Catholique

La causerie à l’Heure catholique
du 11 avril, organisée par le Comi-
té des Oeuvres catholiques de Mon-
tréal, sous le distingué patronage de
S. Exec. Mgr Gauthier, archevêque-
coaldjuteur, sena donnée par M. Lu-
cien Martindlli, P. S. S., professeur
de plhhilosaphie à 1"Externat Saint-
Sulpice, Les causeries de l’Heure
catholique sont consacrées cette an-
Hée-aux directives pontiXcales. Le
conférencier exposera les directives
pontificales sur le socialisme.

‘Cette causerie, irradiée par lle
poste CKAIC, commence à 5h. pré-
cises. Bh. 20, programme musical

Il me semble qu’il y a ici un avons de nombreux exemples de cela, |exécuté par le Choeur Pie X, sous la

 mais elles |

“LE SAINT-LAURENT”, 8 AVRIL 1937

Un the pour tous les goûts

THÉ

DALADA

 

OBSÈQUES DE M.
WILFRID BOUCHER
A CABANO

 

 

Une figure bien connue vient de
disparaître dans la personne de Wil-
frid Boucher, de Cabano.
Le défunt a été tué accidentelle-

ment, le 31 mars, quand une bouil-
toire fit explosion, dans le moulin
de Ja Biencourt Lumber Mill. 1 é-
tait âgée de 17 ans et 10 mois.

10 laisse pour pleurer sa perts,
son père, Fliodore Boucher, sa me-
re, Yvonne Courbron, son grand-
père et sa grand-mère, M. et Mme
William Courbron, de Cabano; ses
oncles et tantes : M. et Mme Mal-
volm Courbron, Biencourt; M. et
Mme Léo Courbron, M, et MmeAl-
bert Courbron, MontréaljuisiM. el
Mme Jos. Bergeron, M. et Mme Jos.
V. Bérubé, M. et Mme Isachaar
Boucher, M. et Mme Henri Pelle
tier, Mile Luwienne: Boucher, inst,
tous de Cabano; Mme Vve  Filisée
Beaulieu, Montréal; M. et ‘Mme
Eustadhe Boucher, Vancouver, M
Afibert  Boucher,: Rivière-Bleue, ain-
si qu’un grand nombre de cousing
et cousines.

Le service eut lieu le 3 avril à
9.30 heures. M. l'abbé Jean-Paul
Deschénes fit la levée du corps et
chanta le service, ;

iLa chorale paroissiale des Frères
du Sacré4Ooenr était chargée de
la partie musicale. ;
La quête fut faite par MM. Lu-

cien . Blanchette et Roland Nn-
deau.

M. Antonio Pelletier,
touchait VYorgne.
M. Camille Bérubé portait la

croix. Les porteurs du comps étaient
MM. Réal Roussel, Lionel Bérubé,

=

organiste

 

 

direction de M. Ehelbert Thibault, P. 8. S.
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Bérubé, M. et Mme Eliude Laplan-
te, M. Lionel Bérubé. téus de Cabu-
no; M. et Mme Malcolm Courbron
Biencourt.
Remercitnients-— M. et Mme E-

liodore Boucher rrm-icient sincère-
ment ceux qui leur ent témoigné des
marques de sympathies das leursosr :
«ruelle épreuve.

 

Deuxième Congrès de
La Langue Française
La quinzième émission du comit-|

d'organisation du deuxième Congrè:

de la Langue française au Canad:
aura lieu mardi, le 13 avril de TA
a 8 heures du soir.
Cette émission sera diffusée pu

tn

Roland Ruest ot Wilfrid Slight.
De beaux témoignages de recon-

naissance fuvent rendus à la famil-
le,

 

| Bouquets apirituols : Laos Revé-[teut le réseau français de Radio
endes Soeurs du St-Rosaire, M. et |Canada, et comportera une court
{Mme John Nadeau, M. et Mme Wil- {allocution du Rév. Père Alexandr
Lam Courbren, M. et Mue Xavier
St-Tierre, M, et Mme Aïphonse4F-
phrem Pelletier et leur famille, M.

Dugré, S. J., de Montréal, et
progranume musicnd par
quatuor du Cowgrès.

ut
le doubl:

et Mme Charles Roussel, Famille

|

—etyodpmeee
Frank Marquis, M. Kdgar Bonen-
fant. C lle S L d
Sineëtys sympathies © Famille 0 ege t- u ger

Geonges-lad.  PeMetier, M. et Mme PS .
Louis Polletier<leblane, Famille RESULTATS DES CONCOURS
Jolin Mickey, M. et Mane Jes, Lebel,
Mile Fan Latulipipe, inst, Mile Ka-
te Chaussé, Mile Gilbertc Marquis,
Mille Clovinthe Paradis, M. Arthur

ny MOIS DE MARS...
 

Gème année:

SOYEZ FORT...

pas

ie
me

de
ren

 

Les PILULES MORO de
cles et de la vigueur aux hommes,
cas tels que: faiblesse, mare
tuelle, nervosité, épuisement.
(dues à l'épuisement). Par
$S1.25.

suis devenu fatigué.

très bonne santé...

Signe) — AUGUSTE BEDARD,

 

“Je travaillais très fort et Je
Je n'avais

d'appétit et naturellement mes
forces s'en allaient graduellement ;

manoquais de sommeil, Ma fem-
me conseilla les PILULES

MORO. Après quelque temps. je
m'apercus d'une amélioration: j'ai
vontinué ce traitement et en peu

temps, mes malaises disparu-
t et ie fouis maintenant d'une

Village St Simon,
DRUMMONDVILLE. P.Q.
moin (Signé) — Y. P.

mnent des forces, des mus.
Prenez-les dans des

que d'appétit, fatigue habi-
douleurs de dos où de reins
li poste: 50e la hoile ou 3,

PILULES MORO
   

 

 

  

 

  Boutote, M. Gilbert Boucher, M. 1-—Yvan Bélanger 88
Drlard Guérette, M. et Mme Fortu- 2,—J,-B. Desjardins 75.5
vat Leblane, M. et Mine Achille Du- 3,—Réal_ Ouellet . . 764
mont, Famille Hubert Rossignol, M,|. 4—Rosaire Beaulieu . . 75
et Mme Ferdinand Blamchetté, Fla-|_ :5=—Réal Saimdon . . . . 748
mille Jos-F. Bcucher, M. Camille |5ème année:

CS 1—HFosaire Fournier 7h ©

 

Cie Médicale Moro, at, rue S-Henis, Muoutréal.

A

2-—Paul Deschénes TA t--Hoger Raymond 89 %
~J.-Mavie Laplante 72 2 --Phiipps Béchard 83

mmrJulivn Laplante . … ÙB.7 R, —-Ge-uqges Bernier 82
HeeDolland Boaupré © 0 0 G75 1 1 -Pierre D-schênes 81

lame année : | Aebdonide Chouinard 80
L--dernant Spindon V2 °° |Zkme année:
2.—Mareel Ouellet LR I.Yvon Deschônes NN %
3,—Pernanid Rivard LR 20 Roland Sylvain 87.5

d-Pernando Bernier . su 4,—J,-B. Lardry Lo 87
5 (earges Benupré . . s0 4. Fernando Béchard 85
me année 5, Alphonse Paradis . Bi
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Pourquoi ne pas prendre avantage

de notre longue expérience dans
lurganisation de voyages par terre
vu par mer? Nous sommes à votre
uticre disposition. Spécialité voya-

Les toutes dépenses incluses pour
exposition de Paris.

Adressez-vous à C. A. LANGE-
VIN. Agent du Trafie-Voyageurs,
Pacifique Canadien, Gare du Pa-
tais, Québee, représentant toutes les
Compagnies de navigation  océani-
“le ainsi que toutes les Agences de
Voyages, ou a TE. GINGRAS,
Agent de District, Gare Windsor,
Montréal, 
 

     

  G RÂCE au McLaughlin-Buick
dont le prix est juste au-dessus de celui d'autos ordi-

naires, de nouveaux milliers de gens achètent la belle voi-
ture de leurs rêves. Ils reçoivent non seulementl'auto qu'ils
ont toujours voulu, mais encore des choses que l'argent ne
pouvait acheter auparavant—même dans un McLaughlin-
Buick. La nouvelle beauté et le luxe moderne des carros-
series Fisher monacier à toit-tourelle. Une puissance incon-
nue il y a quelques années, et une économie presque incroy-

Des choses CS

Special” d'aujourd'hui,

des avantages

mécaniques.

able. Une plus grande mesure de confort”et une sûreté
supérieure. Tout cela est offert avec la perfection complète

tels que le moteur à soupapes en tête .. .
les freins hydrauliques “tiptoe” . . . la commande par tube
de torsion . . . et le roulement flottant des genoux

II n'y à jamais eu de valeur semblable à celle que vous offra
aujourd'hui le McLaughlin-Buick-—et vous avez les moyens
de vous la procurerl

Mclaughlin-Buick
ROBERTTETURue Iberville

A|

E&

©

      

 

IL N’Y A PAS DE
DÉLAI QUAND VOUS
COMMANDEZ UN
McLAUGHLIN-BUICK

Téléphone 60  
  

OU E

— PRENDRE UNE El

A

~~
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L’OMBRE DU BEFFROI
ROMAN CANADIEN

— PAR —

épouvantable j'ai passée, avec vous,
endormie, et la petite Monique si
malade!
—Mees enfants! cria Ondine. Je

les ai donc entrées, avant d’avoir
pris ces... remädes, qui ont eu pour
effet de m'endormir?
—Hélas! non, Mille Ondine. Vous

aviez oublié les enfants dehors.
—Mon Dieu! Mon Dieu! sanglota

Ondine,

Mme A.B. LACERTE —La petite Marcelle ne s’en porte

 

No 4
—Est-ce que j'ai le cauchemar?

se demanda ŒFebro. Les petites ne
sont pas dans la maison. .. Mile On-
dine les a évidemment oubliées de-
thors!

S’approchant d'Ondine, Febro es-
saya de l'éveiller; elle l’appela par
son nom, à plusieurs reprises, elle
la secoua par le bras... Ce fut en
vain : la jeune femme dormait d'un
sommeil si profond qu’il était im-

possible de Ven tirer. .
Alors, Febro fut prise de panique.

A la course, elle se dirigea vers l'en-
wroit oa elle avait laissé les jumel-
les... Oui, le berceau était là, et
même avant qu’elle l’eut atteint, elle
entendit les plaintes d’une des en-
fants.
En un olin d'oeil, Febro s'empara

du berceau, qu'elle traîna jusqu'à la
maison, et, quand elle enleva des
couvertures enveloppant les petites,
toutes deux étaient bleues de froid
et elles tremblaient, comme du fris-
son. Marcelle pleurait; mais Moni-
que, les yeux entr’ouverts, les lèvres
Manches, les traits pincées, ne pro-
férait pas un son.
Hativement, Febro alluma le poèle

pas plus mal; mais petite Monique...
je crains ‘bien. qu'elle ne meure.
—Non! Non! cria Ondine.
Se levant d’un bond, elle s’appro-

A cha du berceau : Marcelle dormait à
de la cuisine, et bientôt, une chaïeur poings fermés, mais Monique... la
puisqu'intolérable régnait dans cet-\ jeune mère vit bien qu'elle allait
te pièce. Elle déshabilla les enfants mourir. Désespérée, elle se jeta à
qu'elle envelippa ensuite dans de genoux auprès de ses enfants, de-
chaudes couvertes, puis elle leur pré- ‘'mandant au ciel de ne pas la punir

 
para du Jait qu’elle ébouillanta.

Marcelle avait cessé de pleurer,
et bientôt, elle se mit à boire très a-
videmment le lait chaud, Quant à
Monique, elle était toujeurs dans le
même état : une sorte de coma, dont
l‘'ebro ne parvint pas à la tirer. Un
râle s'échappait de la poitrine de
Menique : l'enfant avait pris froid
et elle allait mourir!
—Mun Dieu! Mon Dien! pleurait

Febro. Qui w'expliquera ce qui
s'est passé ici?... Mille Ondine, que
je ne parviens pas à éveiller, et ces
deux petites, qu'ulle a oubliées de-
hors, et. dant, tune va sûrement mou-
rie!
Ce n'est que vers les dix heures

de l'avant-midi qu’Ondine s'éveilla,
lle était couchée dans son lit, où
Febro l'avait portée. Dans la cui-
sine, elle entendait la servante aller
et venir.
—Febro! appeala-t-elle. —~Mille Ondine! s’écria Febro. Eme

fin, vous voilà réveillée! Quelle nuit

ainsi.
—Je vous en prie, Mlle Ondine,

dit Fabro, ne vous désolez pas ainsi!
Tenez, voici une Iettre pour vous;
elle vient de votre mari, je crois.
L'eezdà, pendant que je vais pré
parer le déjeuner.
De la lettre de son mari, Ondine

ne retint qu’une chose : il allait ve-
nir la chercher. Peut-être arrive-
rait-il le même jour que sa lettre.
Ondine devait se tenir prête à re-
partir avec lui immédiatement. Cet-
te leltre contenail un post-seripbum:

“Imagine-toi, ma chérie, écrivait
“Henri Fauvet. que j'ai rêvé la cho-
“se la plus étrange, la nuit derniè-
“re! J'ai rêvé que nous étions tous
“deux, toi et moi, dans la salle de la
“maison de Fabro, et que tu tenais
“dans tes bras DEUX enfants, deux
“jumeaux. Des enfants beaux come
“me des anges et se ré ant
“extraordinairement. Bt tandis que
“nous causions ensemble;:.- d'un “de
“pes anges déploya de mignontiés ais (la

 

“les et s'envola, disparaissant bien-
“tôt à nos yeux”.
—F'ebro, dit Ondine, mon mari va

arriver aujourd'hui peut-être... ©
ma petite Monique qui s. meurt!
—Hélas! Mlle Ondine, il faut que

vous soyez courageuse. ,. Petile Mo-
nique... Voyez!
—Blle est morte! She est morte!

ceria Ondine. Et c’est de ma faute,
de ma faute! Monique! Mique!
O mon ange! Je donnerais pour toi
jusqu’à la dernière goutte de mon
sang! Pour te ramener à la vie, que
ne ferais-je, mon Dieu, que ne fe-
rais-je!
Elle se tordait les mains dans son

désespoir; elle se fut arrachée les
cheveux à poignée, si Febro ne l'en
eut empéchée.

——F'ebro, je vais tout te raconter :
c’est le récit d'un matheur, d'un ter-
rible mailheur. Je suis devenue mor-
phinomane, Febro. Hier soir, après
ton départ, j'ai pris une forte dose
de morphine et.... c'est de ma fau-
te si ma Monique est norte... l'e-
bro! Febro! Mon mari... il ne me
pandonmera jamais d'avoir été la

va se dimter qu’il y a eu négligence
de ma part... Ul faut que tu te sane
ves, Fidbro, bonne Fabro!
——Mais... je ne sais ve que

voulez, chère Mile Ondine...
avez eu des jumelles; ‘une dalle est
morte, malheureusement. Votre ma-
ri ne peut pas vous blâmer pour
tela. Il ne sanra jamais ve qui a
causé la mort de votre petite et...
—Îl s’en doutera... et jumais il

ne me pardonnera!... Il peut ar-
Kiver d'un moment à l'autre... FE-

IL NE FAUT PAS QUE

VOUS

 In patrvre chérie, il faut
et cacher aussi toute tratée8.    

 

      

  

cause de la mort de mon enfant; il

Vous"

BRO
HENRI SACHE QUEJ'AI MIS|
AU MONDE DES JUMELLES....

que,

de son trop court séjour parmi nous.
Vite, Febro! Porte le pauvre pelit prosqunussitot qu'il arrivera. Vous
cadavre dans ta chambre, en haut, comprenez; avec Un tel... sr et
ferme la porte a clef; pondant ce dans la maisou.. La nuil provhais
temps, je mettrai tout à l’ordre dans ne, jesterrerai la petite sus le
vette salle. Va, Febro, va! saule pleur nr, où vous aimiez tant
—Comment, Mîle Ondine, vous |à vous asseoir. je sèmerai des mu-

voulez que je fasse cette chose hor-'gue:s (vos fleurs préférées) sut su
vible : cacher à votre mari la nais-'tombe... Et que Mieu me pardonne
sance et la mort de votre enfant!.. |si je fais mal!
Impossible Ce serait commettre une Ce disunt, Fobro monta au se-

icond Stage, potant dams ses hras

‘le cadavre de la petite Monique. Ar-
vivée dans sa chambre, elle dépesa
l'enfant sur son lit, puis elle sor-

(it, fermant la porte après elle et
emportant la clef.
Quand elle redoscendit dans la

—Crsi impossible! la salle, alle vit qu'Ondine avait fait
servante. disparaître toutes traces qui pou-
—Fais ce que je te demande, hon- |vaient trahir la présence d’une au-

ne, bonne Febro! Personne au monde :tre enfant que Marcelle dans la mai.
ne s’en doutera, car il n'y a que toi json, Ft pas un instant trap tôt,
ot moi qui savons que j'ai mis au car. sur le chemin, on entendait le
monde des jumelles... Tu t'en sou- bruit d'une wailure, el bientôt, cette
viens, nous n’avons pu avoir de mé- [voiture s'arrêta devant la maison de
decin el... l'ebro, el un himme en descendit.
—Pourguoi insister, chère Ondi-| —-Henxi! Clest Henri! erin Ondi-

ne? Jamais je ne consentirai…. ne. Mon Dieu, ajonta-t-ell-tout bas,
-—Personne ne vient jamais ici, re- 'permetiez que rien ne trahisse notre

prit Ondine et nul ne sait... Henri [lugribre secret !
croira que je n'ai eu qu'une enfant: - Jenri!
Marcelle... Si tu refuses ce que je Ondine!
te demande, Febro, j'en mourrai! Qual bonheur de se rerouver, après

© -d(Yest conlre ma conscience toul junc si Logue séparation!
à fait ce gue vous me demandez de --Vois, Hemi! fit Ondine, en con.
faire, Mile Ondine! HI vaudrait mi-{duisent soi mari auprès du bercean

eux dire à votre mari que l'enfant [dans lequel dormait Marcelle. C'est
est morte, disons, d'une congestion |une, petite fille.
des poumons. h! Le beau pelit nage! s’écrin

| —dJe t'affinme qu‘l ne le croira |Henri, en couvrant Fenfant de ca-
pas! Il me rendra responsable de [resses et de baisers, Elle Le ressem-
la mort de Monique!... Febro! Je |Jsemble, Ondine, ma chârie... Tiers,
t'en supplie, F'abrol bonjour, Febro! Comment. vous por-

 

 

sorte de crime!
—0O Fabro, ne refuse pas de

ventre à ma demande! Tout mon
avenir dépend de ta décision. Mon
mari ne me pardonnerait jamais, et
‘e serais malheureuse pour le res-
te de mavie.

te

répéta 

tre mari se décide de partir d'ici N'est-ce pas qu'elle est belle votre de cognac,

 

qui est sur la deuxième
petite Marcelle”?
—Marcene?... C'est ainsi que tu

as nommée nolre petite, Ondine?
—Oui, Henri.  Aimes-tu ce nom?

tablette de l'armoire de la cuisine?
It pendant que Henri cherchait

la bouteille de cognac, qui, entre pa-
renthèse, était dans le buffet de lu

—-Beaucoup, oui, beaucoup... ré-'salle, ce que Febro savait fort bien
pondit-il, Vous me demanuez si je |- aiilaurs, Ondine revint À elle.
la trouve belle notre petite Marcel- --Monique!  murmura-t-elle, en
le, Fobro? Certes! Fêlle ressemble à léuvrant les yeux. [est-ce qu’elle est
Ondine; n'est-ce pas tout dive? {morte ma petite fille jumelle, Fe-
—Mu Marcelle! fit Ondine. bro.

 

t Soudain, Henri se tomma du cô- --Mlle Ondine! Pour l'amour de
té de sa faumme el, souriant, il de.
nanda :
—=Et l'autre?

CHAPITRE VI

UN TERRIBLE SECRET

—-Et l'autre?
Cette question, À laquelle ni Ondi-

ue ni Febro ne s'étaient cortes at-
tandues, produisit chez les deux fem-
mes un grand offet. Ondine devint
pile comme la mort et Febro lais-
sa choir par terre fa clef de la por-
te de sa chambre à e«ucher, qu'elle

Dieu, tais:z-vous! Votre mari...
Prenez garde! Le voilà!
-Je n'ai pas trouvé

Febro, dit Henri.
es mieux, chérie?
—Dui, oui, Henri!
wnJe vais renvoyer la voiture, On-

dine; Lu n'es pas assez forte pour
partir aujourd'hui.
—Je veux partir! Je veux partir!

sanglota Onmlize. ‘Eimmènie-moi,
Henri, tout de suite, tout de suite!
—-Ma pauvre enfant! fit Henri.
—Mle Ondine s'est beaucoup en-

le cognac,
Ah! Ondine! Tu

 <Nait encore à la main.
—-Ma pauvre Ondine, dit Henri,

qu’as-tu? Tu es pâle comme une
morte! J'ai voulu rire s-ulement, tu
le sais bien... Ne 1» souviens-tu
bas du rêve que j'ai fait, l'autre
nuit? J'y faisais allusion, voi tout.
He ri! erta Ondine, puis elle

»'évanoait,
~Fabro! appela Henri Fauvet.

Voyez duc:
naissance!

En un clin d'œil, Fabre fut au.
près d'Ondine, lui épongennt le front
avec de l'eau froide, La servante
était aussi pâle que la jeune femme :
si, en revenant de son &vanouisse-
ment, Ondine allait dire quelque

Ondine a pardu con- lil faut que je vous aime ar tez-vous? :
le‘faire ce que vous me demandes, —Je me porte bien, je vous re-

Je le fe-jOndine! répondit Febro. mercie, M. Fauvet, ondit Febro,!
rid] Capetidant, voyez à ce que vo- 'd’une voix qui tremblait légèrement. 
 

  

chose qui dévoilerait leur terrible
secrel !

-——M. Fauvelt, dit-elle, auriez-vous
la bonté de m'apporter la bouteille  
 

nuyée, M. Fauvet, dit Febro. Ne
pouvant vous écrire, cela l'a fati-
gues et énervée.
—-Hmméne-moi, Henri. emmène-

moi! Je voux m'en aller d'ici! pleu-
rait Ondine,
—Clest e tondu, alors! Nous al-

ens meme pactir immédiatoment, si
tu es prêt, afin de ne pas manquer
le train qui part dans moins d'une
eure, a cinq milles d'ici.

(à suivre)

r———mms,

Dans les moments où la naturepreteste, on a beaucoup à gagnerou À perdre. Nous avons alorsine bonne occasion de montrer à nore Seigneur notre désintéressertent't n:tre amour. ulMère Marie du DIVIN-COEÜR-
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SON DOS LA FAISAIT
“… ATROGEMENT SOUFFRIR

promenade 3 Notre-Dame du Lac
pour quelques jours avant leur dé-
part pour Montmagny.

RESULTAT DES CONCOURS—
Du mois de mars à l’école No. 1,
6ème année : Rita Bernier 113 sur

120; Fernand Viel, 105.5 sur 120.

 

 

Ne souffre plus depuis

fectées de rhumatisame et de maux !

de reins, cette femme décida, sans 2

S 1
qu elle prend Kruschen 191.5; Rosanne Oyr, 90.5; Bernadet-

Comme tant d'autres personnes af- te Lévesque, 80.5.

5ème année : Bertha Damboise,
05 sur 120; Laurent Damboise,

dème année : Fernand Cyr, 113
ur 120; Richard Midhaud, 98.5;

grand espoir, d'essayer les Sels Krus- ; Réal Viel, 96.5; Adjutor Beaulieu,

chen. Ses douleurs diminuèrent et 193.
en quelques mois sen mal de dos
avait digparn. Ces résultats obte-

nus, voici ce qu’elle écrit :— .

“Je souffris pendant quatre mois

d'atroces douleurs dans le dos qui
m'empêchaient de me remuer au lit.
J’essayai divers-remèdes sanssuc-
cès et j'allais entrer à d'hôpital

quand je lus une annonce Kruschen
qui me décida à l'essayer. La dou-
leur diminua aussitôt. Je prends du
Kruschen depuis quatre mois et ne
sautais m'en passer. Mes terribles
culeurs ont disparu”. (Mme)

3ème année: Rolande Damboise,
107 sur 120; Lucille Viel, 102.5;
Maurice Michaud, 93.5; Vivianne

Beaulieu, 92; Rita Beaulieu, 915;
Yolande Leclerc, 87.5,

St-Modeste
Miles Diane et Corinne Dionne

ainsi que Jeur frère, M. Jos. Dionne,
étuient en visite au Qhemin du Lac,
dimanche dernier, chez leur soeur
Mae JA4Emile Pelletier.

Mille Corinne Dionne est de re-
tour d'un court séjour à la Rivière

 

 

‘Kruschen est un excellent diuré-
tique — un stimulant des fonctions

 

 

 
 

du rein. Dès que les reins fonction-
nent normalement, les toxines dispa- duslzoup.
raissent, le sang se trouve purifié

et vous êtes ainsi soulagé de vus ,

atroces douleurs au dos. St-Honoré

NAISSANCES—SQUATECK
BAPTTME.— |

iM. et Mme Donat Caron, de Bien-
court, font part à leurs parents et

M. et Mme Cyprien Rossignol
(Rose-Anna Michaud), un fils, né le
26 mars et baptisé le 27, sous les
prénoms de Joseph, Raymond, Lau-
réat. Parrain et marraine : M. et

amis de la naissance d'un fils, bap- Mme Alfred Laplante, oncle et tan-
tisé sous les prénoms de Joseph, Ro- te de la mère et grands-parents a-
land, Marcel. Parrain et marrai- ‘doptifs de enfant.
ne : M. et Mme Gérard Caron, on- M. et Mme Eugène Deschamps
de et tante de l'enfant. {| (Aurore Tremblay), un fils, né le
VA ET VIENT.— |90 mars et haptisé le ler avril, sous
Mile Alma Beaulieu, de Squat- les prénoms de Joseph, Eugène, Jean

teck, en promenade chez ses parents C'aude. Parrain : M. Cérice Des.
a St-Hubert, la semaine dernidre, champs; marraive ©:  Marie-Anne
M. Gérard Beaulieu. de St-Hu- Deschamps, Porteuss: Mlle Thérèse

bent en promenade au Squatteck, Deschamps, tons frère et soeurs de
chez son frère, M. Louis Beaulieu, l'enfant.
ce- jours derniers. M. = Mme Pierre Marquis (Dé-
M. et Mme Edgar Michaud, ont lima Malenfant), une fille, née le 2

quitté le Squatteck, ces jours der-‘avril oi bamtisée le 3, sous les pré-
mers, pour Mentmug"y. noms de Marie. Laurette. Parrain
M. et Mane Thomas Michaud, en ct marraine: M. et Mme Delphis Gu-

CHARS USAGÉS
a .
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chez M. Ludger Dubé.

passer la fête de Pâques chez ses pa-

val à Pèâdques, l'invitée de M. et Mme

" | LT vhune, était de passage
J paroisse la semaine dernière.

l'en-mache, dousin et cousine de
fant. ;
M. et Mme Arthur Dupéré (Rose

Bélanger), une fille baptisée le 11
mars, sous les prénoms de Marie,
Carmen. Parrain et marraine : M.
:t Mme Ernest Dupéré, de Whit-
vorth, grands-parents de l'enfant.
‘M. et Mime Joseph Perrault (Léa

Sirois, un fils, né le 22 mars et bap-
tisé le 23, sous les prénoms de Ju-
ph, Gilles. Parrain et marraine:
M. et Mme Auguste Picard.
DK PASSAGE—
Mime Antoine Patoine était de pas-

sage à St-Epiphane, ces jours der-
tiers chez sa fille, Mime Joseph Bou-
way, fils, où elle est allée conduire
leur jeune fille Olaudelte, âgée de
14 ans et qui demeurait depuis l’âge
d'un mois chez ses grands-parents,
M. et Mme Antoine Patoine, à St-
Honoré.
On peut dire que le départ de cet-

te enfant fut la cause d’une grande
tristesse pour tous Jes membres de
la famille qui l'aimaient comme si
elle leur eut été donnée pour tou-
jours.

  

ISLE-VERTE
DHCES,

Le 2 avril est décédé M. Joseph
louis D’Amours, époux de Dame
Thais Marquis. ll était âgé de 38
ans,

Son service eut lieu à l'Isle-Ver-}
te, lundi le 5 uvril et l'inhumiation |
se fit à Cacouna, !

VA KET VIENT.—

 

M. l'abbé Henri Côté, curé de St-
Marcellin, était de passage en nu-
tre paroisse, la semaine dernière,

M. l'abbé Léun Beaulieu. du col-
loge de Ste-Anne de la Poeatière
est venu en promenade chez son pe-
re, M. Joseph Beaulieu.
Mme Napoléon Liplante, en visi-

te chez ses enfants à Rivière-du-
Loup.
M. -Wilhe Ouellet, de Biencourt,

Mme Napoléon Drapeau est allée

rents à Québec,

Mlle Rose-Aimée Cavles à St-Pas-

André Côté.
Mme Edmond Gosselin, de St-FEni-

en cette 
132, RUE LAFONTAINE RIVIERE-DU-LOUP .

Mile Thérèse Côté est de retour
l’une promenade chez des parents à
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TOUT propriétaire d'un seul ou de plusieurs camions
profitera du choix de véhicules commerciaux Chevrolet,

parce que ces camions donnent plus de puissance au
gallon et de plus faibles coûts par charge!

Le nouveau moteur Chevrolet six cylindres à soupapes
en tête, de haute compression, amélioré, assure le maxi-
mum de puissance de chaque gallon d'essence . . .
développe la plus grande puissance de traction dans tout

ere le domaine des bas prix . . . et il est absolument sans égal
- en ce qui concernel'économie générale de fonctionnement

et d'entretien.

Ces gros camions de bonne apparence ont beaucoup
d'autres avantages: L'espace de charge augmentée et la
distribution de charge améliorée permettent de plus
‘grosses charges par voyage et plus de voyages parjour.
Les freins hydrauliques perfectionnés assurent des arrêts
sûrs, doux et rapides; les cabines tout-acier du genre
coupé à toit-tourelle sont un facteur de protection et de
confort pour le conducteur. Conditions faciles, grâce au
mode General Motors de paiements à termes. CU PATES,
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IL N'Y A PAS DE DÉLAI
QUAND VOUS

COMMANDEZ UN
NOUVEAU CAMION

CHEVROLET     
dre.

re Bélanger, Gérard Ouellet, Henri

Léo Caro: portait la croix.

rie était portée par
Marquis et

nubans étaient tenus par MHes Jean-
nette Paradis, Lucille Bélanger, A-

lice Rossignol et Jeanne Rioux,
‘ privilégiées : M. et Mme

J.-À. Lévesque, 10; M. Léo 4;
M. Henri Michaud, 2; M. et Mme
Ennest Soucy, Mme CharlesEugéne
Lévesque, M. et Mme J.-A. Mi-
chaud, M. et Mme Louis Chamard,
M. et Mme Roger Chamard, le Con-
soil des Enfants de Marie, M. et Mme
Georges VaiMancourt, Famille Ivan-
hoe Lévesque, Notre-Dame du Por-
tage; M. Thomas Michaud, St-An-
dré; Mlles Marguerite et Cécile Mi-
chaud, Eugénie et Lucienne Lavoie,
Lucille et Rose-Aline Bélanger, Ali-
ce Rossignol, Juliette Ouellet, Oli-
vette Bélanger, Fernande Pelletier,
Simonre Paradis, MM. Eustache et
Oscar Soucy, Gérard Ouellet, Con-
rad Sirois, Loyola Bélanger, Roland
Mercier, Henri Chénard.

Affiliation à l’'Oeuvre du Noviciat
de St-Dominique: M. et Mme J.Ju-
ies Bélanger, Mme Omer Dumont,
M. et Mme Léovide Soucy, Mme Moi-
se Castonguay, Mlle Jeanne Savard,
de Québec.

Bouquets spirituels : Famille A-
chile Boucher, Famille
P. Bélanger, Miles Cécile et M.-Hé-
lène Bouchard, Fernande et Gemma
Dumont, Mariette Desjardins, Gi-
monne Paradis, Rose-Anna Nadeau.
Offrandes de sympathies: M. et

Mme Michel Dumont, M. et Mme E-
mile Dumont, de Notre-Dame du St-
Rosaire; Mme et Mlle Vézina, M. et
Mime Polycanpe Ouellet, M. et Mme
Camille Lapointe, M. et Mme Alph.
Houde, M. et Mme Camille Oudllet,
Familles Pierre Bouchard, Francois
Bélanger, Napoléon Dumont, Isido-
re Thériault, Personnel Religieux de
l'Hôpital de Rivière-du-Loup; M.
et Mme Georges Vaillancourt, M. et
Mme J.:Georges Bérubé, Dr et Ma-
dame Gérand Pelletier, M. et Mme
Grégoire Guillemette, de Rivière-du-
Loup; M. et Mme Walter Strong,
de Oabano; M. et Mme Emile Du-
mais, Mme Geo.-E. Michaud, Milles
Joséphine Michaud, Marguerite etBouc Olarisse Lévesque, Jeanne et Idafamille. ‘Rioux, Bernadette et Andrée-Anha

Mme Vve Baptiste Lemelin est en Dumont, Jeanne Marquis, Aidèle L'J-promenade à Ju Rivière-du-Loup talien, Rose-Anna Thériault, de Ri-chez su soeur, Mme Michel Côté. viere-du-Loup; Camilla et Emilie
M. et Mme Gérand Plourde (Eva Blier, de Rivieredu-Loup; Marie-

Caron), une file Florianne, Par- |" €iNe Ouellet. ;rain et marraine : M. et Mme Jules |, Nos sincères sympathies aux deuxPlourde, grands-parents de l’en- fæmilles en deuil.
fa nt. —

ee

——

M. et Mme Louis Plourde (Rose «
Boucher), une file Lilianne. Par- St-Eleuthère

DECES.—

rain et marraine : M. et Mme Ju-
des Plourde, oncle et tante de Jen-
fant.
Le 29 murs a été célébré le ma-| Le ler avril, Mme Joseph Ber-viage de M. Jacques Jalbert, fils de [Nier, née Annette Michaud, du 4èmeNorbert, avec Mlle Marie-Louise |'ang. Elle était âgée de 26 ans.Sirois, fille de M. Magloire Sirois, |Fille laisse pour la pleurer, outreson époux, quatre enfants, en bas-

âge, son père et sa mère et plusieurs
frères et soeurs.

—___

Trois-Pistoles Nos sympathies à cette famille
——— si eruellement éprouvée.

VA ET VIENT.
Mme J.-E. Desbiens, de passage

à Rimouski pour une quingaine, chez
sa fille, Mme Renaud Servès.
Mme Herman Tardif et Mme N.

Tardif, de Sully sont venues), visi-
le leurs soeurs Mme C.-E. Bélan-
ger et Mme Didier Landry.

M. Lucien Servès a passé une
huitaine dans sa famille.

M. Wilfrid Chouinard et son épou-
se, de St-Alexandre, de passage chez
M. Damase Dumont.
MM. Emile Lévesque et Jules

Ouellet, de passage parmi nous.

M, Omer Pelletier, de passage à
Rivière-du-Loup, par affaires,
BAPTEME—
‘Le ler avril, Marie, Lise, Chris-

tiame, enfant de M. et Mme Conrad
Levasseur (Bemnddette Boucher).
Parrain et marraine : M. et Mme
Ernest N'adeau. Porteuse: Mme E-
phrem Nadeau,
MARIAGE— ee
Le 31 mars, M. Louis Nadeau

unissait sa destinée 4 Mille Antonia
Dumont. M. Pierre Nadeau servait
de témoin à son fils et M. Sigefroid
Dumont accompagnait sa fille.
Nos meilleurs voeux de bonheur

aux nouveaux époux.

la Rivière Trois-Pistoles,
Miles Bertha et Simonne Frève

sont allées en visite à Rivière-du-
Loup chez leurs parents.
Mlle Thérèse Gagnon, après a-

voir passé quelques mois dans cette
paroisse est retournée à St-Paul -de
da Croix chez sa mère, Mme Isido-
re Gagnon,
M. et Mme Henri Michaud sont

allés en visite chez des parents à St-
Olément.

‘Mlle Evnestine Côté est allée à
Québec in semaine dernière.
M. Laurent-Paul Côté est allé pas-

ser le jour de Pâques dans sa fa-
mille à St-Pascal.

‘Milles Bibiane et Julienne Choui-
nard sont actuellement en prome
nade 4 St-Epiphane, chez leur me.
re, Mme Georges Chouinard.

‘Mlies Blanche Rouleau et Lucien-
ne Irvine sont de retour d’un voyage
à Ste-Angèle,
Mile Gabrielle Belzile est allée à

Rivière-du4Loup dernièrement.
————il>—<—rm __

St-François de Viger

 

‘MM. Wilfrid, Napoléon et Béloni
Boucher sont de retour dans leur 

  

 M. Victor St-Pierre, à l'emploi de
M. Alphonse Proulx, est maintenan'
de retour parmi nous.

——— t
e
m

ee

St-Alexandre
La mort vient de vavir à l‘afifec-

tion de leurs parents et amis deux
être bien-uimés, une douce maman,
une fille chérie, jeunes encore et dont
la disparition laisse un vide cruel
dans les familles.

Mme Marie-Rose Plourde, épouse
de M. Charles-Eugène Bernier dé-
cédait le 24 mars, aprés une longue
maladie chrétiennement et générez-
sement soufferte. Cette jeune me-
man, 38 ans seulement fit 4 Dieu le
sacrifice de sa vie en lui demandant
de bénir son époux et ses neuf en-
fants.

Sa sépulture eut lieu lundi, le 29
à neuf heures. Les porteurs étaient
MM. Adélard, Fra‘cois, Alphonse et
Arthur Michaud, cousins de la dé-
funte. M. Gérard Michaud portait
la croix. La bannière de Ste-Anne
était portée par MM. Adélard Du-
mais et Ovide Boucher et les cor-
dons étaient tenus par Mmes Mi-|GRIPPE—
chel Castonguay, Alphonse Houde,| Madame La Grippe visite notreAddlard Dumais et Achille Boucher. paroisse présentement. Espérons
Le Jeudi-Saint au matin s’étei-

Enait pieusament Mlle Ida Dumont,
fille de M. Pierre Dumnt el de feu
Lumina Dumont. La défunte était
agree de 30 ans.

Elle laisse pour pleurer sa perte,
son père, M. Pierre Dumont, de Pel-
letier Station; quatre frères: MM.
Emile, de N.-D, du Rosaire; Ludger,
de St-Athanase; Joseph, de Cabano;
Laurent, de Pelletier Station: deux
soeurs, Mme J.-Alfred Lebel et Mile
Jeannette Dumont, de St-Allexan-

que le chaud soleil du printemps la
Chassera et que nos malades se ré-
tabliront le plus t6t possible.
ANNIVERSAIRE
DE NAISSANCE—
Les enfants de M. et Mme Joseph

Dumont ont fêté dernièrement le
52ème anniversaire de naissance de
leur mère, I y eut adresse lue par
Rosaire Dumont. Ce fut une gran-
de réunion de parents et d'amis.
L’héroine de cette fête reçut de
nombreux cadeaux. A minuit fut
servi un succulent réveillon, II y
eut chant, musique et déclamation,
Ce n’est que tard dans la nuit qu’on
se sépata enchantés de cette belle
soirée et emportant le meilleur der

Sen service eut lieu lundi, le 29
mars; «ile fui inhumée en notre ci-
metière.

le deuil était conduit par son pè-

 

re, M. Pierre Dumont; ses frères, |souvenirs.
Ludiger et Laurent; ses soeurs: Ma- ee
“dame J-Alfred Lebel et Mlle Jean-
nette Dumont, M. Willie Dumont, :Miles Eva et Bernadette Dumond, St-Paul-de-la-Croix
de Pelletier Station; Mille Yvonne ——
Boucher, de Rivière-du-Loup et une MARIAGE—
foule nombreuse d'amis.

Les porteurs étaient MM. ILe 5 avril, Mlle Imelda Dubé, fil-
le de M. Cyrille Dubé unissait sa
destinée à M. Léopold Gagnon, fils
de M. Timothée Gagnon, de St-Ar-
scène.
Aux nouveaux époux ros

leursvoeux de bonheur.

BAPTEMES.—
M. et Mme Camille Gagnon sont

les heureux parents d’un fils et d’une

Pier-

Michaud, Henri-Paul
Vaillancourt, Roger

Gervais, Léo
Nadeau. M.

La bannière des Enfants de Ma- meil-
MM. Adélard

Eustache Soucy. Les  

Magloire|

    
fille jumeaux, baptisé le 5 sous les
prénoms de Joseph, Camillien. Par.
rain et marraine : M. et Mme Lud-
ger Gagnon et Marie, Camillienne.
Parrain et marraine : M. et Mme
Isidore Gagnon, cmcles et tantes des
enfants.
VA ET VIENT—
Un groupe de jeumes filles sont

allées à Rimouski suivre les exer-
cices d'une retraite fermée, du 5 au
8 avril. Voici leurs noms : Mlles
Aidèle St-Pierre, Mariette Caron,
Gertrude Malenfant, Simonne St-
Pierre, Lucille Dubé, Irène Michaud,
Allbertine Michaud, Eva Côté, Aman-
da Thériault, Marie-Blanche Léves-
que, Gabrielle Côté, Diana Côté,
Marie-Blanche Denis, Bertha St
Pierre.
M. et Mme Maurice Boucher sont

allés à St-Jean de Dieu, dernière-
ment,
M. Aldrien Martin, agronome et

M. Laurent Côté, étaient de passage
à St-Paul de la Croix, le 6 avril,
pour donner des conférence am Cer-
cle des Fermiéres.
SOIREE.—
La soirée organisée par le Cercle

des Dames Fermières. sous le dis-
tingué patronage de M. le curé, qui
devait avoir lieu à Pâques a été re-
mise à plus tard.

- St-Antonin
VA ET VIENT.—
. Milles Lucille et Rose-Alline Bé-
langer, de St-Alexandre, chez M. et
Mme Saluste ot M. et Mme Herm.
Bélanger, dimanche.
M. A. Bélanger et Mile M. Bélan-

ger de St-Alexandre, M. C. Soucy,
de Saint-Alexamdre, en visite chez
M. et Mme P.-A. Bélanger, diman-
che.

M. Z. Beaulieu, aussi de St-Alex-
andre parmi nous, dimanche.
M. Léo Léveillé et Mile A. Léveil-

  

lé, de Notre-Dame du Portage, en
visite chez M. Louis Bélanger, di-
manche.
M. Jos.-Dionne, Milles Corinne et

Diane Dionne, de St-Modeste, en vi-
‘ite chez leurs parents et amis di-
manche,
M. et Mme J. Dumont, de St-Alex-

andre, de passage parmi nous. ven-
dredi à l’occasion des funérailles de
Mme A. Nickner.

 

ST-CYPRIEN
Au cours de la Semaine Sainte,

nous avons eu une belle retraite da
quatre jours, ‘prêchée par le R. P.
Grégoire, Capucin, de Québec. Mal-
gré la mauvaise température, et le
froid qui a sévi pendant ces jours,
il était vraiment édifiant de vis
l’assistance nombreuse à tous les of-
fices, du matin et du soir.
MARIAGE—

(Lundi, le 29 mars, le R. P. Gré-
goire, capucin, bénissait le mariage
de M. Jean Dupuis, veuf, avec Mme
Vve Napoléon Caron, de St-Hubert
Nos meilleurs voeux aux époux.

DECES—
[Le 25 mars dernier est décédée
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Mme Marie Thibault, épouse de M.!Th Aiux familles éprouvées nous of- =Johnny Dubé, à l’âge de 46 ans. frons l’expression de nos plus vi- psSon service et sa sépulture eu- ves svmpathies. arent lieu lundi, le 29. Le service a été
chanté par le Rlév. P. Langlois, curé |
de la paroisse. Vivez où vous êtes, plaisez-vous à
Le 31 mars est décédée Mme Vve [ve aue vous fuites, soumettez-vous

Paul Leblond, née Marie Turcotte, [d'avance à ce que Dieu voudra: c’està l’âge de 69 ans. e secrel du bonheur. S'il y man-
Son senvice et sa sépulture eurent [QUe quelque chose, souvenez-vous

lieu samedi, le 3 avril, au milien [Aue vous étesdans le lieu d’épreuved’un grand concours de parents et |+t attendez l'éternité.
d'amis, Louis Veuillot,
a =

—ibm.

Quandle dégèl du printemps

rend les chemins fangeux et boueux

LES PNEUS “GRIPPE-SOL”
PASSENT A TRAVERS
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WAND le dégel du prin-
temps et les pluies ren-

dent les chemins impassables
— quand les autos ayant des
pneus ordinaires restent em-

   
bourbées — avec un set des
nouveaux pneus Firestone
“Grippe-Sol” vous  passe-
rez en toute sécurité.
Ce sont les meilleurs pneus
jamais construits pour la
traction. Remarquez les ban-
des de caoutchouc épaisses et
continues qui mordent sur
toutes les surfaces. Ces ban-
des sont placées de telle fa-
çon qu’elles se nettoient d’el-
les-mêmes, les cavités en sont
toujours propres.
Les pneus “Grippe-Sol” ne
coûtent pas plus cher que les
pneus ordinaires. Procurez-
vous-en un set, dès mainte-
nant, chez votre distributeur
local.

Firestone
PNEUS “GRIPPE-SOL”-

POUR AUTOS, CAMIONS et TRACTEURS.

  

 

CHEMINS EN
GENERAL

<

   
SYLVIO LEVESQUE

DISTRIBUTEUR
26%, RUE FRASER  -  RIVIERE-DU-LOUP.  

L'Association Catholique des Voyageurs de Cemmaeses
Section des T ais-Riviires.

 

 
   

  

  

 

Tr) RESERVA)

Henriette sortit pour avertir St-Luc que ChéeDans son misérable réduit, Chénier avec .soncompagnon dormait, Ainsi-ge passäit la journée, La
nuit était consacrée à recevoir les nouvelles qu’ap-
portait fidèlement Henriette, On se couchalit tout
habillé à cause du froid'et à cause d’une alerte
toujours possible. Au bruit des pas d'Henriette, le
docteur se réveilla. Ce n’était pas l’hewre habitu-
elle des visites, D'une main il secoua son cama-
rade et l'autre il la tendit vers son pistolet, toujours
chargé et veillant nuit et
attendit le signal convenus,

Hour à ses côtés, Puie-

“Vité, s’écria Henriette en entrant. Vous n’avez
plus un moment à perdre. Votre cachette est dé-
couverte, Encore un peu et vous étiez pris hier
soir. C’est ce qui m’a empêchée de venir cette
nuit, ~~ Penses-tu que Colborne est lui-même au
courant? demanda Chénier, sans s’émouvoir. —
Non, les militaires vous recherchent .encore, Mais
c'est un traître qui veut vous dénoncer. Il sera
dans les parages à huit heures. — Dans ce cas, dit

“. Chénier, il faut glen emparer, — J'ai trouvé sur
: faon chemin quefqu'arr“qui ‘pourra ‘Vous réndre

service,
tape phnsa

Si vous Voulez, mon,oncle, je vaisle faire

  

nier désirait le voir. “Dites-lui d’abord, répondit
Pierre, qu’un homme s’en vient dans cette direce
tion en marchant sur nos traces. Que faut-il faire |
de cet individu-là? — C’est justement le traître, Je :
crois que mon oncle préfère s'emparer de lui,
Entrez il vous le dira” St-Luc pénétra dans l'obs= ;
eur et froid logis, Chénier lui tendit la main: “Mons |
sieur de St-Luc? dit-il. — Lui-méme, mais vous ;
me connaissez? -- Pour vous avoir vu avec Des- |
rivières plusieurs fois. — Alors, donnez-moi vos |
ordres, — Restez dans la cour etcernoñs celui qui
wlan? Te i À

   
   

       

  
  

  


